
Lg SEUL JOURNAL QUOTIDIEN PUBLIE DANS LA PLUS IMPORTANTE REGION MANUFACTURIERE DE PAPIER AU MONDE

rSHzft:— -jz»! i -.u-.
HhlM H !•

If
firafc paya, aaarrmriité aelon 1rs reglrmrnts
• s I Audil Hun au uf Circulai ion. pour la psnoëa da
iroia moia termine» U 30 epUaibrc 102*1, 10,214
cl augmentant sans cease

Tirag« total. . . • • • • . tl.SOO

sKL'VIK.MK ANNEE.— Xo-j7 TKOIS-UIVIEHES, MRRCKEÜI » JANVIER 1929 2 SOCS LE NUMERO

IA SESSION PROVINCIALE SEST OUVERTE A QUEBEC
I e discours du Trône a exposé la politique 

du gouvernement que nos légis­
lateurs devront discuter

UNE TRADITION ROMPUE

Le régime de fer qui sera imposé au peuple de la Yougoslavie

. o -L'A !*'*«"* :,*e- législative
de Québec a rompu hier

.. ,.e j« «es» «ns ma> fesunt
<■ f' «tirnt. dès premiere uu-

.a fcatisfsction dJ rn*our du roi 
jante en plus de procéder à la 

,f f p de s*^ n >uve ri* tnem. 
î^s députes ecouterent dans un 

respectueux la motion que pro
• •kon \ Taschereau, premier-

p»r M Arthur suu-
rhef de opposition, .i ce sujet. 

r-oi* nou'<eaux vorri* ont été pre-

a> r» «ont MM t arm en 
. Montréal, et député

- r.Ma* e. qui revient .ians l’en- 
-•,» par ementaire i >nt Lit al>-

•
i

m Sauvé et ;*ai M. William
.

' ■

• Qa
.. ,> h M î/ouis I>*oiirn<-au. qui a

v
par le pr' ruicr ’ iniltre

• ;» i et , ar l’hon Hon ■ Ma r-
i Forest

.

r q . * +<r •hoisi représc-ntant des 
Va;* ‘’ n». pour remplace'' on 

^ on J E- raro.i, minirtre de
1 n

r n. ,n stre et par M l e Thé- 
u t, député de ‘ Liét.
^ »ur l’adres e corn ne cer.i
ojrdhui A l'assemblé* ic’islati- 

M Caron proposa l’adoption de 
j.jjt et sa propositi >n sera secon- 
t par M Jos Cohen, député de 
-Uurent, tandis, qu'au conseil lé- 
rat f hon. Raoul G rot hé et Thon. 
inry M; «s seront respectivement 
opossur et secondeur.
Qjehe 9 - L« d>cour* du Trône 

r, e: a ' -overture de la ITièmo lé- 
t.itjrt da Québec déclare quo peu 
r-ese ont été aussi prospère* que 

qui v apt d'oxpirer. Le lieute- 
n-.-fouvemeur, l’hon. Narcisse Pé- 
tfsu, dont le terme eet fini, a aua»i 
-once s surplus de l’an dernier eat 
p.js .ons.iérab'.e que nou* ayons 
*i connu, alora que no*re reve- 
a atteint un montant »ana précé- 

nt de pu s a confédération. Co re- 
-j. or-’enu sans augmentation de*
~r-*.s, contre le prt»gres réalisé par 

lire province.’’
orme commençait e lecture du 

ipout* du Trône on remarquait 
t en.;f,nt» e la Chambre rouge
- > •. "tnce e cardinal Rouleau. 

♦ éq-* W. s. chef de l'égliae an-
a*’e da d ocèae. Il y avait ausai 
•j" K fnt. ministre de France 
. i ., et M. Henri Coursier, re­
s' nommé consul-général de 
e.
LF. Dl.VOLRS DF TRONE 
•es a/o - exprimé see r^rets 

• ar* . ■ r fait
; le Jon a-uf’cease-ur lieutenant 
"sur exp-.ma la joie que cha- 
.prouve ê savoir que notre eou- 
. revient à t santé, après avoir 

des heure* d’angoisiee a aon 
s.
ron: nue; lo des accident*
a vu. a commen-é de s eger en 
r.bre dernier. Des milliers de ca« 
nt été soumis. Je sui* heureux 
us a rendre que cef* cae sont 
>tsT.ent réglé» et «ans frais 
l'ouvrier. Cete loi réalise pleine- 

c ,o rs du gouvernement. 
r'- eut pas rallentiasement dans 
vail sur nos chemins public. Notre 
ippemcnt minier a été poursuivi 
"fusemer'*,. Grâce à un extraient 
*■ dr protection nous n’avons pro- 
"•nt pas eu de feux de forêts. 
i*atistiques vous montreront les

progrès réalisés dans le doma.ne de U 
colonisation et dans celui de la sant* 
publique. le développement de la pro 
vince exig» chaque année de nouvelles 
lois que le gouvernement prepare avec 
soin, afin que Québec puisse garder ;• 
place parmi !»• provinces-soeur* et n- 
pas devenir arriéré au point de vue le- 
giMatif. En conséquence plusieurs pro­
jets 1* lois voui seront soumis.

L’opinion publique demande une lu 
au sujet de la presse. <‘ette loi, tout en 
protégeant le» journaux contre des pro 
cédures parfois vexatoires ne ’v'ur per­
mettra pas cependant d’abuser de la 
liberté qui pourra leur être accordée.Un 
bill sera présenté à cette f:n

“Le radio est devenu aujourd’hui un 
grand instrument d’instruction et de 
renseignement Le gouvernement a l’in 
tention d établir une station d’émission 
pour la province, afin d’apporter aux 
foyers îles nouvelles du ( anada et de 
Québec a la fois intéressantes et ins­
tructives.

“I^e département de la voirie est a 
faire une experience en gardant ouvert 
au trafic automobib durant cet hiver 
certains chemins. Si l’expérience est 
heureuse il augmentera le nombre de 
routes entretenues durant toutes le? 
saisons. On vous soumettra pareille 
ment un projet pour couvrir, d’ici quel­
ques années, tout notre reseau provin 
cial de chemins de matériaux qui en 
assureraient la permanence.

Le gouvernement ne peut ijrtiortr 
le nombre et la gravité ile« accidents 
de traverses à niveaux. Il se propose de 
coopérer avec le gouvernement fédé­
ral pour amener graduellement la dis­
parition de ces traverses sur les che­
mins principaux et aux endroits dan­
gereux. Un bill vous sera donc pro­
bablement soumis, pourvoyant à la cons­
truction de plusieurs ponts.

“L’expérience n démontré que les 
cours abrégés d’agriculture durant l’hi­
ver aussi bien que le travail des experts 
agricoles et des fermes expérimentales 
ont donné d’excellents résultats. L’n 
bill proposera l’extention de ce mode 
d’éducation.

“Le gouvernement vous demander! 
de rendre plus effectives les fois ac­
tuellement existantes nu sujet de la 
vente de parts et d’obligations de com­
pagnies opérant dans notre province, 
et dont quelques unes ont sérieuse­
ment mis en péril l’épargne de notre 
peuple.

“Tout en faisant ce qui est en son 
pouvoir pour favoriser l’éducation po. 
pulaire, élémentaire et secondaire, ’le 
gouvernement pense que le temps est 
venu nft il doit aider ITniversité de 
Montréal k se relever de ses ruines 
et k se reconstruire convenablement, 
afin d’être eu position de remplir a 
grande mission.

“<>n proposera des mesures pour 1» 
création d’un département «le géolo­
gie dont le but sera de venir «*n aide 
nu développement «les mines. <>n vous 
demandera d'noc«»rder plus «le protec- 
ti«»n au poisson de nos lacs et de nos 
rivières, et aussi aux arbres qui cons­
tituent l'ornement et le charme d» nos 
routes. Enfin le gouvernement «lésire 
écouter les représentations «les ou­
vriers pour «les salaires plus justes.

Messieurs de ’.’Assemblé.* légiilat; 
vo Les comptes publics qui vous 
seront soumis montrent ;in état floris 
sant a nos finances. Le surplus .je 
cette année est un den plus considé- 

| rabies que nous ayons jama s connus 
Urne partie en a été employe au ra- 

' chat de notre dette. Noire revenu a 
‘ atteint un montant sans précédent de­

puis la c<mfédération. Comme il a 
.été obtenu sans augmentation je» im- 
l pots il prouve le progrès de notre 
[ province.”

Le discours finit pa i?s souhait: 
habituels.

Un italien est abattu d’une balle 
sur le seuil de sa maison à Ottawa

t /'ka;.s /.a; ha ski: i/.a. i:m to

(Presse Canadienne)
Ottawa. 9 Pietro Parrotta. un italien, a été abattu 

d'une balle, hier soir, alors qu’il était debout sur le seuil 
d une maison d«* la rue M I ar en ou son épouse résidait 
avec sa famille. D après la |>olice, Parrotta tentait à ce 
moment d’entrer par force dans la maison.

Bruno Messina, beau-frère de l’assassiné, est détenu par 
la police.

Mme Parrotta a déclare que son fière Bruno tira pour 
défendre sa vie. sa fillette de sept ans, sa vieille mère 
et lui-même. On dit que Parrotta fut récemment relâché 
d une prison de New-York où il purgea une sentence de 
cinq ans d emprisonnement pour vol de grand chemin. H 
se rendit ici a la demeure de Messina, et insista pour que 
sa femme retournât vivre à New-York avec lui. Il aurait 
appuyé sa demande en se servant d un revolver. Il y eut 
«jucrelle qui se termina par la mort de Parrotta.

I

UNE REVOLTE AGRAIRE ECLATE
DANS LES RIZIERES DU JAPON.

LES TROUPES A LA RESCOUSSE

L.i corruption impl.i» 
cnblemcnt pour­

suivie partout

NOUVELLES LOIS

iMn» ui»»- »«l fion 'p,-- 
«I.» r«n p-, M«'f soil 
que le notn«*<iu gou- 

«I.

’•r

Belgrade, S —
laïc d« \ rrm«
>u pouv ait lin 
«-rticmciit militam «le I h \ougu-Sla 
i# noterait en office longtemps uu 

lu molli- )tl-qu a «'c (|U< <t< liombrcit 
'«•s réUirmes aient été arenniplir-

dans I» 
^ «relire 

lets »»• 
peut di- 
tut »r«

Pr1
Tokio, 9— Trois compagnies régulières d’infanterie 

ont été dépêchées à Namoru, un village près de Gifu, 
pour réprimer un mouvement de révolte agraire.

Deux milles paysans marchèrent en corps contre la 
demeure du représentant local du gouvernement et trois 
cents policiers furent incapables de les tenir en respect.
Il y eut bagarres avec victimes des deux côtés. Les trou­
pes furent alors appelées.

Les paysans protestent contre un projet du gouverne- Le 
ment qui, disent-ils, va inonder des centaines d’acres de 
rizières. On rapporte officiellement que les paysans sont ! 
encore soulevés dans les districts avoisinants et sont ar-; 
més de lances en bambou.

J.;n IL Uo.nie.v
expliquant

prcTii^r but du club St Loi 
i un client do Chica go ie

LA VOIRIE DEPENSERA 17 MUIONS
POOR L’AMELIORATION EES ti y 13

l« n«imhre d«-* p«irt< ft uilk’V 
! cabinet sera réduit a neuf pat 
I «r*-con«>mi» La m«i«»rité «<• -
! I il*■ 11«■ k m ra r, niod»l»e «*« l’on 
| r«- t|u «-n (•rai' iue un no<iw l 
| hindi

I*» differ,ni«» 4ei«*rtemc'H <1 Mihor- 
■ d«uif««'x au% miniMer»*- -iront riora* 
j n i -»• «. d< fond vn comble et de*» m l

IL. rh d’i mployéa inutiles At r«int »«'■ 
• an* p« nsion «1* retraite I.’épargne 
I qui ,-n ré'u liera sera n » lever le «a- 

I «■ nouveau gou'erneinen* verri liii 
développement |»rogr«-«if d*-, res-'our 

j »es naturelle- a 1 inteneur du pay*
I n gr.if/d nonibr, d*' nouv eaux Irai aux 
publies seront no- ru «*eu>re c‘ l« « 
gouverneurs «Je d.-trois s.-ront tenu» 
strictr ment r*'sponvubl« s d « o< uv ret
de b urs su' ordonnes.

I • iiKit d • rdn du gouvern -mi ni rst : 
^ .ni ordre honnêteté ’. La corn p 

tfon, sous toutes ses formes, sera im 
plarablenont poursuivie 

lbs rommi«-i"n- spéciale 
nart les meilleurs experts 
seront formées p- ur mener 
gramme à bonne fin dans i 
provinres.

i rompre 
possibles 
re pro-

•ulr» |« »

programme comprend surtout un re 
nouvellement complet de la sur­

face des grandes routes

AUTRES PROJETS

NOTRE DEVELOPPEMENT MINIER
Québec. 9 —L’hcmora >1«* J. F Par-i 000 acres ont été pique‘ea. Ce comman 

rault, mini«tr« de ia Calonisation, dev j taire « st particaîièrament :ntéra*na >t 
Mines et des Pêcheriaa. annonce un en rai-un du fai^ que la coaipagniu 
progrès considérable «tour toutes !e* | de chemin de fer do Chibougamou 
branches de son department, d :>rf-e.rit. ra una requête a la prochaine
le rapport annuel soj.n ^ hier a la , ion ; >ur étendre ea franèhi*a au--
Législature provinciale

L’industrie des mines surtout, n< : 
le ministre, progres-e i une façon r. 
marquable. Fin 1927, ce' branche ( frasna,

.-i loin que la Haie James. Plusieurs 
mines sont spécifiquement analysée*, 
dan* hw rapport* de M. A. O Du- 

directeur du bureau de* n.
rapportait une somme de $2'.i,121.] D* i ne* au ministre. Im mine N'oranda 
et les rapports indiquent qu *-n 19'Jc ommença en d« c-nbro 1927 à varier 
le chiffre jrs revenu* e t Seaucou* le* lingots de cuivre et depuis ei>
plus élevé ; on prévoit un* augmenta­
tion de $.‘>.000,000 en product'on

Les perspectives étant poursuiv.-s 
avec grande activité, les prospecteur- 
augmentent continuelle.nient en no 
bre de mémo que le nombr.? de titr* s 
enregistrés

prospecteurs ont tellement é« 
tendu le champ de leur* opération* 
qu’l* ont maintenant envahi la r*’ 
gion de Chibougamou et p us de 37,-

cn donne -ans ce**e; durant le* pre­
mier* six mois de 1928, cete produc- 
t.on a augmenté de plus do 14,000. 
000 de livre* de cutvre

I-n section du Canadien National de 
Taschereau a Rouyn construite ea 
1920, c«\.le qui e’étend de Lakc-Rouyn 
à Nipv^ing et 1^ Central Railways 
ont facilité l’expédition des produits 
des mine* dans l’oueet de la provin- 
Je Québec.

VILLE QUI DISPARAITRA AVEC 
LA FUSIOR DE LA MONO NICKEL

a formoture «le l’usine de Coniston jettera 3,000 âmes 
Hans la misère. — 900 ouvriers sans travail.

—Un million de propriétés perdu.

H KSI’LIANTE DU RECENT MERGER

u»s 9. L’ne plaine qui suit les
’*J*J,*& ondulations dune frontière 
"*gn*jM* une modeste église a-

son humble toit le Christ 
'*T j .<• une école; ici et la des 

r • ’ de maisons s’entremêlant 
une population mixte

* *o»>. ..-r ur sa ftgur* toute» U*
,| d'une vie paisible honnô- 
*’ r r .«» *♦ beaucoup plus haut

* ' haute tour de la ville une
us ne qui lance se« chemi- 

•' '•h: •**, tantôt dan» les rayons 
-»*..nal tantôt rers les ro-

• ur? —eine lune dorée . C’est
( ' ' * qu elle nous est apparue

’lut ^ charme de son pittores*

*"« a “nvirnn six milles de fcud- 
% # est ne* de l’Ftibliaee*
■J •’ f‘t de sa fonderie la eom- 

.i Nickel. Avant qu’on y 
• ** .usine, Coniston n’axia-
*’ L.»- ia fonderie, elle a gran- 

« devenir charmante d'acti-
.i» n tormumn 

àe ton usine, elle cat vouée 
rai* à pas sûrs’’ à une

5 nèvitable.
' ?r-|-.»r euré, en 1911, fut l’ah- 

. aujourd'hui nu*« onnairre 
( '«^ur de l’Onurio Nord. Mes-
/ hs abbés Dufresne et M M 1-
• /• ‘J^'édepent alterna froment 
, * ebbé J. H. Coal'.ier é-ait
. . . rtr •on évêque à ia direction 

Mt* *,e de Coniston. I! en oet > 
awi *d-:.• >?*-;,• on, 

• agrandie, le »b>tè*e

ancien remplacé et une écoV > ru­
se et moderne a été con»trui’.°.

lui population actuelle «le OuuMon 
est «le 3.00U Ames. L’école, construit,* 
au coût «le f.VI.OfWt, log. cette anné, 
♦00 élèves 175 familles» canndienn«,s- 
fran*;ais,*s, .10 familles anglaises, fK» 
familles Italiennes et 10O famille- u- 
kraniennevi forment sa population L’é. 
xaluation «le la propriété eclésmstaple 
«l« t’onistou est d’environ flfhU*»*

Jusqu’à il y a quebpies semaines, 
alors que les ehemmétft «le l’usine 
lançaient clans les airs leurs fumée», 
sans roena«*er «le ne les plus lancer. < 
nist«*n rivait une vie «»n ne pe«it plus 
heureuse.

A )>x«'epti<un «le* marchand- qui font 
lour gagne pain dans un commerce 
quelconque, tous les hommes de <'■*- 
niafon travaillent à la fonderie «le I 
Moud Nickel Vingt-quatre heures L<r 
j*»ur. sept jours par semaine ef qua«r< 
semaines par mois, l ardent brasier «le*, 
fournaiaes continu»- sans4 interruption 
à fondre le minerai des mines de f*ar- 

| son et de I^eiack. I>e huit heures en 
[huit heures, les équipes «e su«-cè«lenf 
! et ÎMMl bomtn»*» qui trouvent leur h«'ii- 
! heur à travailler sont hfiir« ux «le pou­
voir ainsi gagner le pmn «pu tnlien, « e. 
lui de» petit** qui se multiplient nom 
br«ux dan* chaque famille

Coniston est remarquable par *• 
famille*, nombreuses I>nn- chaque m: i- 
a«»n l’on voit dnnver autour «le In m: 
inan de cinq à dix bambin*.

T«»u«e cette population s cpi"*
!•• joie eu octobre dernier, quau*. a •*

La santé 
du roi 

s’améliore

'Presse Canadienne)
Londres. 9 — Les médecin** du 

Roi Sir Stanley Hewett cl l.ord 
Dawson of Penn ont publié bier 
noir, à h h- L», le bulletin »ui> 
i ant :

“Le Roi a pa*.sé une journé,- pai­
sible et l’élat de Sa Majcslc e*.t 
resté le même, \ucun autre l«ul- 
letin ne sera publié ai an! demain 
soir.”

CHUTE TRIME 
ETMÏSTERIEUSE

(Presse Canadienne)
Québec 9. - Le^ grandes route de

* prcvince de Québec, au total de SJ2
mille* feront complètement recouver­
tes d’une nouvelle Murface durant \n 
prochain*''** s x années. L<‘ dér UN , ent 
de la Voiene a présenté un rapport a 
l’Assemb ee égi-lative, h er. : .ei; 
tionnant que le coût de ce^ travaux 
s'élèverait .« 17 I , r.-gra- -
me doit être exécute <ur toutes le? 
route* ou le trafic est considérai.»'; *.

Durant •• dernier» cinq , plus 
i le 400 mil!* -> de pran les ’->>.•< . « • • , 
té recouvert' d'une n<>uvr !o surfa­
ce En 192H de nouvelL-s ru iLc* ont e- 
té constru’ies au total «le ; i' milies. 
Plu» de 10,500 milles ont etc ausu a- 
neliorés, »ur ce «*hiffrc le gouvi-rne- 
ment en a fait plus -le 10,000 •i.iües.

I^e rapport d.t encore: Le develop 
*emef|t «Je notre sytrene de gran 1- 
■oute» avec pavage pprinanen ee pour- 
uit de plu» en plu-. < orr. o trafi 
»t toujours plu* considéra:.!., il fa.it 

"endre nos route» aussi parfa te qu- 
'ossible. Il faut rc npla « r la gr.r.* - 
e par un pavage plus durai»' L’an 
ien macadam doit etre re* •uvert d u 
e surface plus solid. I! faut e nry.r 
e» chemin*, détruire le* angles et k» 
ourbes dangereu-e F.n g**nera . i 
•ut s’effcirrer de rendre les ch - 
ussi droite et aussi nivelé» que po«- 

-ible.
Le développement le n< • route-. • t

ctucllement a un t-'urnan*. Il n« t

plu» question de *e conu 1er d entre­
tenir seulement les routes :éja con*- 
truiteo, il faut en mnvruire de nou­
velle» dana d« s « |ylroit» plu» e irtéi 
Tous nos offerts iloivent tenir? v per­
fectionner les chemins construit» il 
y a dix et quinze an».

Le programme du de part «soient de 
la Voirie couvre un«* période de six 
années qui s’étendra d*' 192J a 1 («'
-er.i !a. tans doute, l'occa*siou de dc- 
P* n»« *. . « u-tidérab’e'. -'hw . - n dépen­
ser seront bientôt, co.npenaéc» ]iar le»

a. ur,.. i j ■ /i - .1
il faudra faire une foi» que ce* rou 
te» seront terminée-.

Si la législature approuve ce pro 
gramme, le» travaux commenceront de 
In printemps et se poursuivront ensui 
te durant cinq ans.

On démolira 
les tavernes 

illégales
(Presse Lu:ia i enneï

New-York, 9 —— l.ea ta'crne» 
illéBale- déjà viaitée» par la |i<»- 
lire qui auront I’au'lare de rouvrir 
leur» porte», »*n dépit de* ordre» 
de* autorité*, seront démolie» 
complètement, a déclaré hier le 
commissaire de p«,iiee WhaVn.

I* commissaire a f«»rmulé et- 
t«- menace en apprenant que I*» de* 
qu* lqu»» «>0<l étahliant'mcnt* d«* c 
genre fermé* axaient rreprri*. |.-ur 
corn merci*.

"Je pui» vou» garantir,” dit-il, 
"que s’il n«»u*« faut faire de non- 
\rlle» denrente* dan- 
nou» le* démolirons.

inai'"i>-

tUlllüt Bü PIS!!

LA PART DE L'ALBERTA
'Tresse Canadienne)

F i ?!* '. - Toute» «m rcssourrtci
natureliC', n ns le* parc* nationaux, 
scr ! t rem'.scs, in loto a la province, 
un *ubsi«j. annuel de $'if>2,5d0. < mptant 

ra payé a perpétuité et le* terres #t 
'.«•s fond» * laires seront administre* 

• nformément aux loi* provinciales 
Telle» sont le* clauses principale* de 

ffr - que lo g .uvernement a reçua de 
i’hon >rablo Ma ker.xie King au nom du 
gouvernement du Dominion pour 1# 
transfert » l’Alberta »a part du d -- 
ma,ne puM: Cette offre est lu résul­
tat l’un* récente confârenc« à Ottawa 
et dan» se* grand»"' ligne* x’accord* a-

4
> ■aux -, -tr-- de l'.Ui-erta dr-

lo

chi

!/<» maintien do n--- route* en bon 
état e.'t 'k* toute premier»* importance. 
Il faut tout à la foi» considérer et la 
perfection des route» et le coût «le leur 
entretien. En 1928 c* «mût a et* moin­
dre qu’en 1927. La mauvaise tempera­
ture et le inondations l’an dernier ont 
occasionné beaucoup de dépenses impré­
vues. Cep» ridant maigre cela. Tan 192m. 
h été une année remarquable pour no­
tre département.

Les principales art«'re* sont présente 
ment au nombre de 46, avec un total de 
1,823 milles. Sur ce nombr'’, 4.24 5 mil­
le* ont ev amélioré', 403 milles sont 
en construction, et 177 mille- doivent 
encore être termin' .

''"ne^rrrr.ïvf^lLES CATHOLIQUES DE L’ONTARIO
flans sa chambre on trou-
vo ,10* vos,os de spin DEMANDENT UN JUSTE PARTAGE
tueux.

Le Commandant L. \V. 
Murray, débarqué a Ha­
lifax, hier, vient prendre 
charge de ce dépôt naval.

i/‘\\r \mr

I/KNQCKTK
visite «le Lord M»’i<-b«-it. présnietif de 
son usine. *ll«* apprit <iu’em iron $D*.- 
is*i «Uni nllnient «-,i ' «!i p» ii • - pour n- 
grandir la fonderu-. Fill»- est «^uu'iir*’*- 
»tupéfiée quelqu** j-mrs plus tard 
l«»r««pie re niém» Lord .Viiglrns pri«» «1«- 
frénésie «le tiii-re«’r. fit valoir «I»' N «■ v - 
V*rk «ju'il fu*i««nnait «*u iii«l'i,*(ri»- nu. 
nière axer Tlnterniitp'nal Ni«-kel L;i , 
fermeture «I* In f*'ii«l< ri« '!•■ « oni-r.on 
était inevitable, ('«•l i-ion all:ii( d«»»i' j 
disparaftn*

En chiffrf», n.Li v» ut d.i
homme* voués au ih*i u :.«i«ni hii « |

»an* revenus; d» - prop» «t« « «-Nain*-' (
a $1,000,0(H) vou* « . •• . dé­
vies fixées devenue' d* i ; une!
eglive «an* paroissiens. un«- ruhe é«ole 
«an» élevé* et. des ■ m < i <, ; nt « «uris 
clients. Tout cela, pan^ «pic quelqu» - ; 
capitaliste" »»nt ru l’idée de fu'ionii • | 
leurs industries.

Ces coriséquenc*-' du m« rg' i Moud- 
International -ont elle « xagerée-? !,;« 
sons parler les résident- «le Con-ton. 
d«.nt HT* pour cent -ont propriétaire*, lû 
pour cent des maÿ«on* «eulemer.t étant 

•la propriété «J» la M -nd Nickel.
^ M. l’abhé Coallier, ■ uré de la pu 

i roisie e«t administrateur d’une va I 
, leur de $100.000. reparti* entre Tagli*e. I 

le presbytère rt l’école. Il a con«ent- ; 
à construir»- le presbytère seulement a J pré» avoir obtenu 1*a*»urance que Tu- , 

i une sera.t maintenue en opération pen 
dant une période d’au nui in* cent an*

M Horace L. Wiliiam»on, de TUni- 
i« I State-*' Rubber Company, et "aide 
le 'amp” du gouverneur du Kentuc­

ky. a été trouvé mort dan" la cour I 
le !’;'Iinieub’e aitue au No. 161 Ouest 
• le ne, ou il occupait un appart* 
ne nt au 10e étage.

Hn cro f qu« M. Williamaon, qui é- 
’ • ? ^*lf• de 6.'i an«, e«t tomb*’ acciden- 
'«• Terne nt par la fenêtre, en voulant 
ouvrir. Il portait de» vêtementa de 

} soirée.
De» per'pnn»'» habitant au premier 

j • t ige, entendirent le bruit du corpe 
eurtani le pavé. I** rurintendant a- 
ertit la polir' Le Dr. Jacobaon, du 

j Metropolitan H«iepiUl. constata que 
M V\ amson avait le crâne fractu- 
r.- et p ifi<ur* membre' brisé-'*.

Dur appartement de M Wciiam- 
i on on a tronvé une Lahle «servie, a- 
I e' I« - verres portant encore le* tra 

e<* de spiritueux
D’apre-s la police, l'accident se se- 

r i ( produ t que.quer matants apré*
*• départ de Mme F Muna.ly, qui a-

' - -I H« ' • rée avec M Wiliin u- 
Informer do l'accide.nt, Mme 

M ma e«t tombée en eyncope.

PiLLAGt D'UN TRAIN

H •
invité* par le* autoii 
gnie à construire eux 
frai* leur* maiv»^’. cf 
leur» épa gru - a - » !«

ou-

Nankin, (hin«, 9—Trente bandit i »e 
t am pii ■ •• d une somme «le UO.noo 

volèrent le tram Shanghin- 
N j .«te avant son arrivée à Nan
> n. Le tram trar portait la paye ordi-
• -»‘ employés 4e la «mmpagnie
!< • ii- 'enlevèrent au paiemaî-
t". I bandits fouillèrent au'*i les 

- ig« ' du train, mais leur bu- 
i i» ar ces passagers po*

LES TAUX SONT
La Commission des ( he­

rn ins de Fer rejette la de­
mande de rÀrmstrong 
Forest Company.

BOIS DK IU LPK
(Tre»>e Canad.«'nri'’

Ottawa. 9— La ( ommiv-ion d* - ( he­
ns de F’cr, dan-- un jug»* - ent rendu 

hi«r, déclare qu’elle ne c«m- d»r* pa 
J« taux charge* pour J«* ti.»n port au 
char du bois de pulyo1 de divers poini- 
du t anada ju»«]ii’.i John-oni>urg. pen. 
comme déraisonnaiilr . d «< rimii .»('■ r* 
ou préjudo iabl«>*. F.n conséquence elle 
« rejeté l’applicati»»!- >oum -c «y p. 
de l'Armstrong I • « onq .i «t j»-
la « astanea Pap<r ( ompany. de J"h’- 
sonburg. ( »• c«»rnp;igni'-- 'ont de- -ub 
sidiaire* de la Curtis Publishing ( om- 
pany et lui fourn -«c: t î«- papier dont 
elle a besoin pour -« publication*

TREMBLEMENT DE TERRE

■ Ja’enl
’US

itijiii. >tvn.

Pre*-e Canadienne)
j Constantinople, 9 — l’n violent tr«rr 
{ b e nent de terre accmn.vrna de *e 
jr f ants grondements sou*'*r»a * - -*

f bone* appartenant j pr luit a Angora a ,,i • 
de majeti.é a la cia j On ne rapporte auaun a' a

J [ , r!ét« c» «ja per

Fn mouvomont ost drclan- 
ché pour demander ;i To­
ronto une distribution 
plus égale pour les écoles.

FN CO MIT K
Pr*' e « anadicnn*’

Ottawa, 9— 1^ CitiK'n a d<*nn»- «le 
l'importance, hier, h la nouvelle suivan­
te "l n mouvement va étr<* bientôt de- 
clarohr, »"U- la dire«’tioti de TA' «da­

tion éducationnelle canad'ennr fran^ai- 
de- l'Ontario, pou: obtenir du goii 

vemement proviru ial un*- di«t ril<ution 
p'us égalé pour le* ••'"le> eatholiqurv 
des taxes provenant de- utilité.- publi- J 
•jue», de* compagnie incorporée', etc.

"( ette qiM'stion a cte soulevé»’ au ; 
cour* d’un« récente «vinférence tenue 
ici, au palm- d'- l'Aichev«,*«|ue. pai un 
certain nombre d** prélat*, «le membre» 
du clergé, et d'offici*»^ d« - école 
parées de foute la provinc» . l’n • "n - 
te a été *1»m - formé pour étudier le 
problème.

"On rompr» ml qu’une réunion e« : a 
luentot tenue par Je.-, rep»e«eritanL- de' 
partisan* françai' «t anglais «!••■ «co­
le'. catholique^ de l’Ontario.-’

Félicitation»
( l’res'e ( anadienne i

Londres 9---La Rmal Aeronauti­
cal S»K-iet>. en rre«innais*anee du 
remarquable remed accompli par 
l’avion américain •'Que*fi«»n Mark" 
a câblé hier à A\ a«hinKt«in ‘'*es 
piu« rordiale* felicitation* pour 
*a si'perh* emtilér d'en«lurance qui 
marque d une manière fort appro­
priée le ?.»èm» anni\rr«air>. d« la 
premii're envole» falte par I» •« fr»*. 
r»s W right's

Ha .fax, N.F ; » Le • cutena
• 1 Murray, de U Mann.

Royale t anadien r.e, qui «*v ci* »er
vice dans la marme bn‘ann-q i « ci t n
venu au < anada . hier, i borl d i pa
quebot Arabie, d e !a Hgr.o Whi te Star
Il va «e rendri- a F, - q 11 ua !t, cu mm an
der le dépôt lia > a ! a «et » •> ! r«11 *.
L’Arabie, vu.an’ d’Anver , s uithamp
ton et Cherbouirg. H • qu ‘ ici 9
PH' sager*, 1,:t84 sac* de mail -. et â*:
tonne* do carga autre
passager», on r» . Mm'
Israi ! Hibea.i, d Out r. n. -. M Cam.'
!♦• Sha/. ardfi M et Mme F.u/èno (7:
rardot, M et M ». V ,i v Mont
rén. et M F VA . Smith, de Qu

ministre Hruwnlo® dé- 
g- u'. ■ i .ia prendra 

av;i nt l'ouverture de U 
ion. Il a reçu du pre- 
h;1 g ' «rsurance quo si 

it <je l’Alberta -e declar.» 
rite offre*. Ottawa votera 
e ses'ion Jh loi reqa.s»» 

■ it nu . . delai dans la 
ressources raturellet «lu 
federal a TAlbcrta.

CIDiïllES LtEUlS 
Pflüfi LJ DISSECTION

me I
ali. ; u?» 

ni ri > fijla qu
rr au parc

i * dern « er, 
atjiie’.!*

• it d’\

MORT D'UN VIOLONISTE
la*

ia i

ETRIINGEMIE 
DECES POISSONS

Les poissons du fameux A- 
fjuariuin de New York 
succombent a un mal 
tout a fait mystérieux.

KM FOFFFKK

LA BOURSE
BrmziliAn inipr a un nnu- 

vr'uiu palier record À 
Montreal Wall Stre«*» 
ent irrégulier.

MINES A LA HAUSSE

it In

d'* N.

jut a détruit pre*«|U» to 
rollection de poisson» de»
[■«les dnn» b fameux aqua'
\ rk, .« été run* y»-»- » tht'igeint l'eau 
lan* la>)uell« s«-nt gard< - •«- pu^von».

I n mal, h declare M, (« M Breder,
rharge de fait*- de* re« her( b»* a <•«* »u- 
fet •*» manifi'Sta d’n1 ’’d rh«r d» - *pc 
MTiien* apporté» «le K«-;. M«-«t, au prm- 
tempf. Il -e propage» tapi tement aux 
nutre* f—son' tr<»pciux «t provoqua 
la mort de plu* de KH» sujet» en un 
temp* relativement court. I <• m il atta 
«luait d’abord le- yeux, rendant le pois 
*on aveugle, et la mort suivait dan* 
quelque* jour*.

Servi.» I> 
H •.KO heure*, 

lu vedette «I».
- ur le niHr«*b» • 
haut sl p*
I m lier a s 1 1 .
Miivi .le pré- |< 
«•ntr«- 117 «•! lit 
•r« 4'. K.4. K. 1 
Si. « I \\ur«- e«

M . K:

Il p «lemi lie

u» in Hm'Ii". ain’i'-n,
. 1 I .

r V I . ■ («*♦ 1 I 
1 40 1 2 et i 11 r.

n • turc 
tues ce ma' «n
.«•rt.» «ont ge. 

Et l'un pte-
*

/>r temps (jfi il f( ra
L, pl,

lia.» -.au.
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0

1 Nos Courriers |

S« n« •*occuper davanrAgr tie C^Authier il trAnch t le «euil de 
S»u\etjr

--*11 n • pm* one1 rr.'jrmur* \e rr rrm*r,H^tiT avec un triomphant 

#T*>mt'e rie u '
l.t il pAftaa le «eu.! n »on ’our l « vieille ^(r!i»e ’j la Vietge mua- 

euleune avertit Bertrand OuKue»< !in tir i approche de» Nniflai» 
eut peine a * >r tenir » I - qu »e pre »a dans sa ne! ce jour ia 
L’n Te 0^ rn "i enne l i! (hante \ d»ie» et l>«»ur^e<»is avaient 
motif de ^e réjouir: ce fut en effet e romrnenremerj d une
ère p* f .wja e! k or r ne (»»ur .a p • • v e -î r ret a^r»e

l ne nèg tati n s ent
cardinal, pour !e roi; 01
tèrent de p. >»ar r a p

na entre Avaugour. pour les elala et le 
peut dire «ans exagération, qu'ils trai 
sanre Oans ses lettres à son aimé cou 

vfl. M le cheva ^r d \vay • r plénipotentiaire de» étal» ^'»n 
Fminri^e ! enicaffeait ► r. 1er e« .1 res«emhlaient •jngulièrement 
è une pr.ere a r^e i .r.i ^ , i.»*r !r feu de la guerre civ’ile entre le*
fidèles su et» <j j ru i i pr n» ar * en réc'.mpen*e. de ne jamais 
ran ener par »in tait !a », 'tst f de 1 intendance qui semblait s. 
foi « r «tonnes

VIII

LS VRAI BRF.TON

.n 1662. le chateau de C^ot 
eommancb*wr de Kermel était h»

enfin restitue a Reine par le 
par la noble famille d Avau 
q e Houle années se fussent 

.mis avons racontés I e jeune 
hevalier ainsi qu on appelait 

•>èfne de I éducation de son 
héritier de grande ra< e doit

d<

rnme d armes et cavalier ac 
imais d un instant, avait dé 
»n sine il 1 avait fait géné 
. é -11ff i' i!ement dans la pro 
éram e
ph>si.|ue avait < nnstdéfable 
r au martial a»pe< t. «jue nous 
Bretagne, e! m »»er silence 

• u/e années avaient opéré en
•> r^ iit’i v étaient voûte» son

tour Reine était !ouj< irs belle. 1
écoulées dep us le» évenen »“nt»
Arthur avait pris la taille virile 1 
toujour» R* 1 an, »»tait barge 1 
fi!*, et Arthur savait tout ce qu 
sav otr.

il n était pas seulement vaillan 
eompli. iK»n *’f ére ne le quittai 
veloppe avef » i : (M les 1

*. aimant et dévoué. <*n eût t 
vmee un adolescent de meilleure

Pour Riîlan lui mérne «a ns f1 
ment fléchi ( e n’étuit plus < e *'• t 
avons vu jadis dominer le» eta*» 
d un ge»te à la foule ameutée f e 
lui un changement estraordmaut 
front (.havive se per. hait vers

1 ..us croyaient que cette viei1 » ■ > x <f ef.»it r fi . ‘ le * e
•

vin* e t Koiian. depuis d i/e «t- était oomme la providence visi 
ble de» état» le* tt.u» ..rdrr» avaient en lui si gtan le confian t 
qu’l! n*aursit eu qua v.uloir pc .r saisir la puisaar.ee suprême 
ou du moins, poui entraîner *■ >n p 
pendance que tant de vieux breton» 
erreur

Mais nous ! av-vn» dit déjà b 
et supérieur à toute e^ -te p- 
que la bien être et la sécurité de ! 
dépendance absolue, il avait dev«r 
raire d un pet ; t pA> » ei r
pathisant ave^ ! un toujr»ui« et t r 
1 autre C epei iant s il ne \ o liait pc-mt

Sainte Eulalie
—M «r lie-s Haary fs^istis s'-rt 

s~«a • .siiac J «a ^«raau a Bs^ab<c«ar
U Jssr Mlsr Law rane*« rase-

V j* >:a-fcuf«ra v.« lar *#s grsni»
saeeaus.

U *r H-na Va.sr an Lo 1 M n.. 
sSsud. Müa,Caciia rsiu. si M..s Ka-

* T* >• Sa Trs • kl» »rsa Vas
J N - f* M ->atr * al soat • sa i» - r.ei 
M H- jar n Ts ' st Vf. I>asa< Ba­
gs r« -

- U si M a ar 4»r a- sur»
a « i s • s Bs •èsai eèaa

M H » : St M >- a
M •*. Mi» Ha* tor Haa o taai a.

s ’a- .*. *• arsats a Ma-Par
jj«*u»a s B» a

M at M • Hector b+.ftr*B. M
A .r.y ot V* e a-U Ba- —rsa. da* 
Trais B sir ras * s'»tta • hes M
J. h r r y I) ouest st M Altsar.dr» Pria-

q at Mms P. ;.pa do i <*s
. ims Af-hst «•

ata. M is f »* r.» t»St »v» t at-Wac-
css to M Har.r. Hs-na J» Jol.att* 

*er . çhsi VI Ho»ori DssiJat»
M. S' Me* W Ls hsr Ü (t#

. - Bes M * * • : •
l’t' sr.n

sr«a sa r.aita chat «on M
Kj^irar Iiascha»-»»»

.Vf aT Mrr# Fur.. • Vlo'ai sont a liés 
i ««ta qsrtrucs ch#» M C. Cassas

V «• Mr* Arthsr :>as ats. M •
• • «t •* V Hsnrt "ts ai. ds 

J< att» da pa*»»g» rs» Mma I>ani* 
Ramai

— Vf #• M ms Laurtat CjrraaM, M > 
A a Cyrann# da Prsc sas Bang. M

a*» Bhsai •. da lia-AJigè’.s aoat 
rsnua chas Vf Aifesr*. R ehs*d.

— M st M -ns Mieha. Lor sn. ds St 
V» srs sn » i s. t a chat M ^rnsst Tra­
its

M ï*en * Hs *' d# Montfis! oat 
-, s n u s.» t ar • fsm:’.a da Mrs 
Hsnr.sf

M. «i B'.sruès at Doris *<Sfa.P. M 
H se r. Pajl SSgj n. «ont aliss vtsftsr 
nuf frir# M fr j. ds-gaurajsamset

msUds al r Sellant s Cormss’

MM Albsrt Latitrcq a« IMsssri 
I.agisn smt s! à Bt-I>ansf4.

— Mma Krneat Liarnchsr set s Iss
* T • » K v s - sa
—familis Kdnusri ImpiUs a*t 

.^ us r hs t l^rops d Leu» ^
— M Anthims Bargaroa. !e fllisw.

■ ;iss «ou • M Lu< Bsrgaran

dans < et le 
lhaitaient t.

ire d inde

possédait un e»prit vavte 
avait compris parfaitemerr 
i, r.e n étaient pa* dan» I in 
r*i longtemps 1 avenir pre 

* x ,'Tand» r vauine» sym 
île a alliet tans cesse ave- 

■ri««ion. il piétenda ‘

t t

conserver intacte et entière | inde; eni 
rontrat d union et ae» eff> rt» a\«1er 
d*un ple^n »uc< e»

l outs XIV e'ait nia rut. *a ms i d 
pe«ait san» !■ ritfôie au ••r ► r e
•etile eoneervnit »e» !■ - erté* • tr ê* ' 
bl*» t à I abri de 1 env ah'»»emrnt do p

J ^% é'^ts vena » 1 t «I être * t»v 40^» et devaient

relative établie par !< 
jusqu alors < ourunne

espotique 
de la f ran< 

demeurait 
voir centra

ote r>ui*»antc 
* la Bretagne 
libre, et sein

» -*uvrir sou*

H 1
Dr*

Irsr

hsi
Îji’* ti

— M • Mm* Os sr Dés, su rusr- 
sfcaad •am s. «s sua fasses «s d» 
M Ladger !*• ‘.-ssa-^ri. da Bi-Sa» 
muai

—M. ia Dr Nsm et Mis P Meat 
a«*M s as vm ta- surs pscar-ia s ü- 
Cr«g rs

— M #* Mms raar'se PS* ’#• Mms
F H* .* ftost » .*« s il-Cs cST*» c*t»
M Has- M «a.

— M . se»’-s A. Moral is M-Lucisa.

frér* M l>aiis M «
— Mlis Lear» Ls--a"’*' s - V«!a-

ra s* s Ills «rts M * Mar s PaqaSn. 
Milas •or?-.' M s IA Ta!-

Bat, d» M La1 sr. *r. v « t* nsi M E-
• *.« Msrm.

— M », M :.s Arthur !>#»..su st 
M e F va r.» r>as et# 1# -t-Wenesa
• t» ses*. »snua randrs « «its tnst M 
Lénaard !*a» !sts s: M F pa ssr D#--
-hsss#

M st M ns Pfa. F. e Héb-'t ehs« M 
Crstîen Asbray rs# jour- <*srr era

— M st Ma.s Rwaiso Arscaaait st 
prwaar.sds hs» M A frsi Araensalt
S >1 B s ' e * » *

— Mi'a Rsns !s FfeBer* sn seysgs
S N f i»i#t.

— M st Mm# 0»sr Hs^ s psstsnt 
*uslquss ,oar« eus» de» psrsr.u d# 
Ma^ »U Je

— M Jossphst Chsrr.^sr.snd ds* 
Trois R!nsr»a rfisi M Eiséar Paéu a 

— M Bsu *1 M AngSU Prev*n 
-her d* Stdîsmu» ds ^sa«s«e s M* 
Euls s

— M. ! abaé Pacts ds S*e-Cathsr 
ns Montrés:, s r*** qsaigaas jour» 
ch s» «s mérs M.tiS Vsaes J uaeph Bar 
gat on

— M e». Mrr.» OBsr's» Lmnsy Sort 
» iis sa Précisux Ssr.g st s Nie»' **» 
visiter ds» parente s l’occsatoB du 
jsur ds fAn

—M st M ns Ph.Iippo 3ou geo .s ds 
Su-Angèls ds L«*s» ont v #Ké s»
fsm •» ds MM Honoré I»é e*r y 
hrtrr Daschssnss. Frns.t Dés Isés 

J e#,,h Cerm.tr. Artrur Chssaé st O- 
nss Mor.n

M s Ou .le-r.sit* ds Mont­
réal ehsc M s Y#S*ts I/sélsnc.

— Ds p»»*a*s chss M Ph Hobs'"
M l'abbé Dacharnns curé s St-"« 
«^•1. M st M-ne Gto-gss Hébert

M ms Durhsen-.s st M r Irén# Hei vrt 
», M S » r» us M s* Mes ) »sph Hs 
art M ot Mmt On . AHy «is

* ra.
M Anth :nt Ils » en ' r* M •» 

JJ*-ry B , »>srt st Issr f T»i rn-
- -

B , rsr: 4*« Tros i., ère* ns» M 
Vf Poquctt#

r

j;*-—

Jo*sph Hsfi: ’■on M
r.». M J. V.ncsrt 
Ho ils

J*? , »e Us-i(s

remire à Renne* 
so n fi!» A r t h u *
il ère. on eût d

«on cerveaii
hAvaugour se fa»».» t renv 
rr’eo^ •i's v une énooue

peu la rhava! et f«i»a*t se» préparât ‘ p»*ur 
ava< frodsrrxa Re'-'e d Vvaiig'*'ir *-* •einnie 
comte \'ertu* ü v me**s ? une ’<• "tr 
qu »»n If^a-important pto’et gemmâ t d'»-'» »<*n 

D ord -'»*»e. la c^ef de la maison 
over per \>»*e e~*rfe ‘é *r
les seigneurs breton rivaleaient de luxe et de fol e:aU-e cet 
fois »! ne changea po n! de ir ’e pour lu nv'rve m- » il vouh 
que le jeune Arthur qui vera r <1 stte ndre sa d x huit erne *r*n 
e>t l'équipage de prince auquel 1! avait droit Re ne sembla vo 
tmit de «uite ave inqu étude «-* préparât,#» extraordinaire* »ar 
dov*e elle avait dev né son !r.-r

erM^«^vll ,n o.tep»snt Uni r» e* r- èr^» p ur l'an détourner 
la ve !’e du l-ur f*»e 1 -m *r or * à 1 avance, le chevalier donna 

de nouveau et [ -emptoiierrent ordre du lepait.
\ ers le soit. •! cta t »eul d*n» son aopartement. la tr»e penche 

r n* r s »e» OMMfl *
pénible car de temps à a fre le-» , de« le son fr >nt »e creusaien

ciel, et doub t:x « ' inre venait errer su1 

comme * il eût voulu fur

il levait les v eux au
»a lèvre

Tout à coup d se leva brusquement 
une obsédante pensee

Quelque» 1 »urs en »re murmura t il. et tout *e*a fini Ce sup
plie# ma tue! J aura * voulu «erv.r le j>ère a l'enfant bien aime 
deux annéaa encore je ne pu » non. je ne pu s

Il regarda se» bra» an vgn» et rssava vainement de redresser 
sa ta l'a coutbéa

__Ah ! te n# puis, reprit ! pour 1a tro » <-'»,# f » Dieu m a aidé
t'eni certain e' e 1 cr 1 e t grace »! f* f* de mm ti cur I a,

dans l a omplissement de m m devoir et a rétrou v e u r a g e
«ignation dans !a prière Ma tâche e«t achevée pourquoi proion 
ver une torture inutile Ma femme’ mon fils! J ai une femme'
jaïunt * |e a * d ■ t t>i» 
, aurait a;me tcidretne 
moi le bonheur laborie 
et de ma mère' Seigneur 
pauvre famille que votfi 
vrais enfants, mes fil» e

ju sut» las. la* jusqu à i a 
si conservé à la veuve au 
droits et richesses: je puis

lent Sergneuf. mon Dieu, que 
t le pauvre fnver 011 vous aunet mi» pour 
x et modeste qui était le lot de mon père 

>h’ Seigneur! c«»mbien j aurais chéri '• 
bonté m eût donnée ma femme, mes 
me* file* Jésus souffrant ! 1 s peine

*

votre secours mais j'a« tout dépensé à cf's jeunesse energie *• 
perance je ne me repent point, mais 
gome J âi travaillé tant que j si pu; | 
fils de mon maitre leur héritage intact
n e reposer

Il •*Arrêta et reprit presque ausaitèt avec un triât# sourire 
--Pourtant je n‘ai pas exécute tout ce que j avais promis, j a 

vas fa»t s-»*, un »r •.'•rt de ver.-.v r I v a »i longtemps' 
( »a jthier a maintenant beaucoup d age le remords a dû e pu 
hit. et Dieu pardonne l'oubli de « 
ce vieillard' I •• beau chercher s 

Il fut mterrompu par 1 entrée 
femme étrangère demandait •
!*er d* \vaufou- R éta t a
fût lotfoduste

C’èimrt une fer e a i \ »sage doul et bon. beüe encore bien 
1 § qu effe fût parver e aux p us extremes limites de la jeunesse Son

costume était celui H u* e pav *anne * *ee f lie entra e! chercha le 
chevalier d'un regard empressé Rollan lavait reconnue au pre 
mier coup d oe

- - Anne hfarkfr* • écria t il
Lat ce donc bien vous, Rollan> drt elle Jamais je n aurais 

cru voua trouver si change.
—-('eux qui ne it nf p*unt vu depu • doua# ana ont peine a me 

reconnaître, murmura le courrier avec «n amer sour :e 
Pu»» si douta tout haut:

Anne, q«n vous amené vers m©P ne senei vous po»n 
reuse )

File baissJ» *â tète et tut quelques secondes sans repondre

vsnai s is'CAsion Sa jsur i t 
v • tsr M ; «Sbé K- Ds »sr.*

M sm-s F.. l*sm«*rs d* Drarr 
! s f»«a r^brèrs 
M # « Farto ns 1 Boargsst», dt 

psssags au grsvèytèes * 
■a #a##t M"!# Wa J

is"^#
y h"'»* Hhss Dt. d# Mont rsa 
vsru * • t#’ Si t lri>' Ris suit 
M #1 M • * M# »r Taij' sn •* 

0 #*»t» i# J«an sf ** -non-s. *** 
«H'Srt* V n* Vf-* In' A 'n 

S V' h» M Kr«* » rs A-

Mm# Te roi'hof# Pisr d#
••♦hs s*l ssni v* tsr ion gsr 

M A ’ f rs d Le** ’ ns 
M »nhs B»* , h—r n ds St \ « 

u*** t£t au nrnsSy’érs

L'INFLUENZA 
un LAISSA UNE 
TOUX RAUQUE

V ;* t A Br -k* I!é4 rus K b*on
m-oursr, B . 4fiit “L hissr dsr 
sr j su* J nf!usrra dsus fois st !s 

srnièrs foi» J» resta **»« uns tous 
,

ur* ju»4)u’b et <jus j s*»sysi l#

>ir«p de Pin 
le Non eg e 

du Dr 
W ood

' La grsir »rr boutsi,!» «jss j# pris 
«•riMa vs soaisgsr tsUsmsst qua . sn 

schtlat uns autre st ms ntsnsnt t»s
,»* v s qsitté# «•x-mp:e»srr*sn ■
Js gsrésrsi tsa.svrs »r.s boutstlis

1# «irof ds pin ds Norvègs da Dr Wood 
• !s Baissa.

Prix Ü sous » hoataiUs Forma*. 
on,*.**>' ;uS ds f» s 4 «au» S lou­

ts 1 - • phs r - sc<s» ou chss s sirs msr
hand

Préparé par Ths T M harti Ce , l.td. 
, r- • ,•. Ont . ssulsfnsnt.

s ■ M M»

Da

. *• * B»-War.ce* «'
1» Rs'gSrO"

- -M Hsa, Berg-r n 
-hs* V Lu Toar.gny

M tmii» P* «c «l M 
nu si Laarstts FsUann s#n 

Wsnesaas b’ Lsonard si 
<n siarter ds» psrsnt*.

M t.lphsgs l^*>sa4 si ^
Lacharité ds W st# 
ries Larharité de 
qtr.tS tiSbssu 

— MM Philis»
MHs F or» A iger j<
M Arsène Augsr 

Mms JssepH
09#îm hae •**

»

M »t Mois A'hsr’c La * f ^hs ie
Rt W sn.*»» ne si 5*3C * '• R #
ns rSss M K • hèf# Doucst

N«
• 4 Sort M si M-ns RoSf-t Bfre*- 
n d# ft LéonsrJ. chss M L «s^i

«s

J' o*f n» hs

-ht*

Paria v sr.t ds
• de da noir sc brun U 
grand, rrs.i Iss jsas na
, r* us « csntr» par s» 
too gout, survol sncsrs 
r »»>sat nan ds is 4s

. .• r,rs«»s * « S»', sn 
Le nsa0tsa4 ds enèp* 

s c . «t ; gaeta ds ca*
-t b sn au qua !ri!!é brv- 
« ri o de sois a sffe

— M st Mvs Joha-y R :aa'l as
b* nl-ftapaat. M. st Mrs Ladgar £ 
îWv.' ds Ss:r.t^Cé!eat-r. M St Mrs
P. Arthur R caara. d« Victsr.a»...». sn 
pesasnads <.-*•* M Bd R r.arc.

—M st Mas# irsaçu^ Va oat V. •
• "t a # • s V • *s. a créa M t s
P» StlS'

— M. *t Mas Anaat Mamsia. a- j
q. ■ t s- ^roas:,a:s chsa Mas V*»
Honors Hébsr* si M Haras:»

—M st Ma» Es snl Ld'sa^s* »:
.sur Bébé ds Montrés sn pr»*n»i;ad» 

ns* MM Zsph r 0 Gareaaii et Aqu «
Léssaq as

y a il A.frsd Laus «r si s-r 
sCe Gaston, dsa lro+ E.v ers» nsu

M. Antonio D«aiUt».
— M Arthar P c né as qu- u* •

prsmsr.aés chss asr. pé’S M Nsp- éoi.
Pisns.

--M s PIsr.la P. h*fd .v» Tro.» 
h v srss sst «s us a»sr guelqaa»
;oars ehs* la te*s Mms Vr# f. snnr 
Ekhard

— M st Mas Gustavs R ..vari »-r 
->é£»e F’.srrstts sont allés paiasr que 
«lues ,(-r» d »l-4 sc- a n r.o* M Cj 
pr.s^ Flssi-sri.

— M. Anale.# HéDs de Menwé»
sn promsnsds cksz »en pè”s M O-
«sr Hs s

*
to -.stis Hr » stad snfs- f*-d#-' » » 
ae s Montrés! sn p*' réunit ns»
Sw-» parents

Mil sAarors Boargus, imstitutr:cs.
a fainta-PsfTétas. sr prsmsns:© >**
son pert M Joaeph Bourqu»

M Pau Bé vssa 1s* T u- 
ste-ss, ehst son pere M A jsms Ü*
• sau

— M st M*s Luclsn H* .-su. t. 
aUéa a fors! chs» MM R^b.io.>

— M st Mr,s Donst Lahsrrs e. ea« 
ds.x enfant», ds Sa r.t-B 
ro’nsnads ch#* M Em .sn Pare,

d Lsj’src. ds 
iau M Lsandre

—M. t Mmt Dspi 
Victorae#r» chs» s 
*s rs St-Lsursut 

— M s- Mms Léo 
R 0«pton en visits 
Hue

>î ••.Mr Anton.» HiPissaT ds 
p • r. et M r > Tr >ssu’.t

M st M : *• Kdmo-.'i \ gnes^lt 
»--nt ». en rs^Vh’' * jo®* • An s Ni- 
rs s' »-ns* M Nso„ «sa lasu — sa.

M st Mme AWrgd Ds nsrs *ont 
„ . \ n - «-r* s visita rha*
V A .i * Des ert

M é Alfred Isa# lABy 
, * * M Gé léon C6t«

• v * Hancy f'-C r de L» 
pr • ' ché* M Jos ph Tardif.

- M e* M ne Roméo Hou s ds Vis 
Mau PI '

g . M..: ■ Maf##a •
M Gérard Bsh.r.tsa st !4< e s

Y Omér Brrg***oa. de M mires! 
ch-z «on ?#-♦- M Arthur Bsrgsron

M T• • • Hoa!e. d© G'anb> chs» 
M 'A fr.d Msrtesu.

». * ,s» héu,- is M Evsrst» 
v , • q et M e Soi R u* 
d’Ar'hs -siha M ©: 'I s D© pbi» St* 
T . • \ • ' M M ne
N t I-1 u rent » M. L r.ur j Lan
j*e j Ast «n Jonction

M et Mhi* 0*ts • H*bs d* ^ <• 
. . - ^ . • M A : • ta* ét K le-

M* Nspy’.soa La-'ns . » 
r, :. - < > f f ne t V

\t M

_M e- M-rs PhH pps Hs*«*
••-Atmasl M sr Mme ExH » Gsum«sr. 
• Bt Grégotr# chs* M Ph tpps !>é- 

silsts
M>! Fi>«srd. I bs * Roui • 

l'rBsm Pi«st 1 4e Sto-M i.que c?ei 
*jr» r » rs - ta M ei Mms H’- Hou s 

- - V Fur*’*© Arsens ut ue «»s»4< 
hs« M A ^srt K* •* '• ' : ’ ‘"i

M • A -s ' gmsauît - M ot 
ré» ehsi >s* parants M Johnny \ 
gressH.

— M ,f Mm# Hobart Berge ■> 1s 
ét-l., ns’d. ehs» M Doré» !* •'**

— M Meorrod A lger Js S’ H er.css- 
»« de p»ssgs à S«S F •

-\J st M*ns Btr s Hu *• eres « ^t* 
Raphs©. rhs« M Re-r B.* "rs#

M ’s» A 'S st R 1- -h© <• ■ ni 
ts ds Montras , ht» M J vo n luu-i-

r'F- ____

S. Valère de Huhtrode
«f M t- r Majr’ - s P- •
’: <* h S de M-'ntrsa! en i

M Thomas Iv s©-

- M
m and 
ds chi
Rtymon i.

M L* ^sr st V.frsd 0 * 
n ’k- M*»* sont • s-pa* • 

!» “An chs* isur péns V •* 
M A phe »s Poit sr st M 

ns Poirier 4# Et A gap.?, **v 
esph st ITvansts Puirier

M Js-

• serments > je lAmsais vivre 
moi, * e n ai plu* de haine . . 
i un valet ann«>i%A«nt qu une 

entretenir sans retard le cheva 
r •» ible à tou» il ordonna qu’elle

C urs Privés - uors Individuels
coi g* *eici*L 0 aattai* y r • • ■ »*i,ov* fn.t r’t

« •• sa» *»♦ »«c«- »•»'• C.'setn*.-«lsa 4» s u •»
COL1 A» CO##t«C«Al wr su s*dr C»«sprsasM A'imméUsss l>r-s*->>r 

|*»9 • . «»< 1** «M.tJH" r*»**ÇSt» V.en,vrsp« •# btBse*»* 0>.v*** i*
• s#s# 1 j * < • « • 'n*

r ..« >♦ #a)» s*.

MESSE DE MINUIT l
ST-LEONIRD D'ISTON

LA OU LÉS NlMTS IJUHEKT SIX MOIS

h

‘\mi***

U »o>*geur : (A la frmrn- s»quimaudr> Il mf semble avoir entendu du hr» 
dan» «olrs lents durant trmle uaehsare 

Is femme, fétdlt mon msr. rn train à* monter le révelllr-mstm
Basing Show, dt Lond:».

Dé notrt corrupanda:.'. 
?*-T.éonard 9 — la »#e e M 

» été cé èbrés dan» notrs éy .u * a- 
ro.s» s.» comme jmr s» ar.ftt-e p»
• t smp lé »s nt ji'um.né prf - j j* r 

ds fèts inaccoutumé *-ant par a
smité d© cette -nestc en p einc r • t 
joe par !e* décoration» lomptue^
le» raJritr auV»

La Me»»* de Mmu.t : 1 . s . •
ors ont été isiéhree» j>s M v * 

rt George* Dé» >t* Le h .- - de 
chant aoss la direct on de M '■ 
Roméo Brsaaard, nou» fi 

e s u chant
S© «te». MM ! h L

erp s su. Dr J A j.--.'ry
Isury Le **M vait « r a «t

ré* b en rcB'.u par '«! . A Vci-
cauit Pendant qu 'l- ri’r.bjj'* 
«ante C - nmunion. M Na .« 1 F fu­
ry charts i© car.t qu© lu v;cn» *

A u r,e»»e d*1 auror*. les e »
J u Cousent lou* a diru* ' du

np»^ntss fi rant i** frr‘ *

par la bt»-’-© de> »- eu,» Blâil I Ml- 
Jour» rouvesux cantique» de N e.
: î tr. ne is Divin K.nfant par r 

dss éléxaa
i- h x- ta • f n t plu*’. §*;**. o M ’ s I 

■ • rxirtééM J4
• choeur "î! est né Rm d isras. '

• r. rte Révérands Soeur Jostpn -« *s» 
xareth * Ls» Ar g©* usn» nos es ..

M
par le ch^sur dev homme» st

. «gn

t n

Aié »'1 Th hn-ievj tr
e» ... M o.t M ’• F rank Hs e-. 

A:.e A.le* Ms- •» d© v.ctor.a 
,■ chei M. Dsms«e Max****

_\j Mus Oliva Rjiymond, aoal
*

E s L« re. s V icti r avùls.
\î . v . M Msrscau, M. #

I » .
a M-R»»*.:» a*»i*t©r aux C*r.éra. et 
Js M Hercu a H uia a Bt-Roaa.rt 

H m u- ■
irg • - sn r.- . «n.c't d» M. F 

4#t Hshsrt sortant d© charge
M ie Alice R -x. d* VictonayiUa,

% ^e.te a**x M fn »» Thibaau.l.
M ©t M*re Orner Deafo vaa ©t v

I ■ M
• iaahsth chs» M Edn ,nd Daafaaaé' 

M, at 1 Labbé è f
sick chs* M Narciata Cha .four.

St Crcpoire
__M st Mme TaHy !» Sa.nt-Ra

phae M st M-rs Lu Thibod©a* e 
.♦«r f s Ju étts da Sa v. Wanes» 

M # < »'q ot *on
Honr . M rt M r© F 1 hegs Letiecq d© 
Ss.nt- © s*i n sn promenais Jso» *©- 
fs m ^ Gau' ©r

M •*- Mms Arthur Forest •? sur 
K. •„ • *• la Plés t*''

M et Mme « phi r •
\ -e M u* Mr?s Th©ms» rt
ron st !»U' gnrç'”» RoSaet, ds V 
ris» • en prorre sds chai M A'*« 
n« Forest

^ V e \ ’ • n Prss * \ r -
M

•t ■' frsre Msur ca, ds M tr• »w sn 
premensds dsn 
st Arssne Be ’•©s*

La messe JJ : >J' - ' ‘ ** ' M
M t cuts Brs»»ard. ?-ji toi 
erm n »ur la fèt«? iu jour * st' 

né par M is vicaire G Dé-"* 
La messe du Jour de An a et

M
dit©

pa
fa**f ■ * *u »é »■ •' © N o.et. M
‘sb a Emils I^'.:*iers •gsTsms * du

Se .r.airs de N.co,e’, < *Jr

! « parc bohmsr s truie en 1919 le
24 man1

Il y s seultintnl que queiquts an-• 
née* en ■■rt. la fen.r-.c était regardes!

«
'©ré© (i.OO'^.OOO d'hsNitsntsi qu>! c 
assit pa« de nom. »e' »n le cas on », 

désignait « n»; la mere. la fi le ette.

à'«7af«fcat in poc»

La famille IJéland
a ia douleur de vous faire part du décè- de

Simonne Leclerc
épouse de M. René Héland, employé 

du Canadien Pacifique
>urvenu le 7 janvier 1929, à lape 

de 29 ans

Vous ète> respectueusement invites ;i 
assister au service funèbre qui sera ce 
lébré en leglise Notre-Dame de? Sept A! 
légresses, jeudi le 10 janvier 1929, ii 10 
heures du matin.

Le convoi quittera la résidence mor­
tuaire, 160 rue Bonaventure, à 9.45 heu 
res pour se rendre a l’église et de la au 
lieu de la sépulture. Parente et amis sont 
priés d’y assister sans autre avis.

Trois-Rivières, 9 janvier 1929

fn-r-.l'e* îéphtril*

\«C» S»S—CS L* *•»
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C#L és 01 CtAViaBé^WiA au •••CA O «rt »u* gnrçnmn #«« *•• •
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I turm as SM OS jasas A it Sss-ss #* SBi/ t# .

CPWSS OA *Ti*o*«*r«u a»v»#4ül »■ » »^ »w^»-t *• •• '• •• 
M •• rv»#»s4 és * s**-^ é» l ifpr*» tr» i smrs s*<Vv

k ■* SO^VIS "f 01 éwuOSOés.A IT Of LJTVAâATUSA * • 4-
asssés és ****** sas 4i # • MaMMBI sssr»^r»s •*» «* , ms «
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Catholic Academy of hngliih
v:;;r

N „•.«»»-*• •AS'* - - cse»s cissArv^* ♦ • *« y*
X»iHf. .s-^.: »’•©©# -ssrea-l»© • <©•»**►' • é» s
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ARMAND DESCHESNfS. 24 Uumpiam I 1 JSi)

Puissant remede pour 
le» enfanté qui

moutli#nt Itur lit

Ft.U* s..-paraîtra *© f»yf » 
cctts ts-riMs nvxlsiis qui p^ot 
ru.rs s »*«•- r i© v^trs fam.'.'f 
L’'nc •'♦ ©c- rs d-;r n© tient ▼©* 
<•• '»•:« fs’.^ls» rsrTsnx chétif* 
st «*• ©ij' *• A prs-dr© touts* 1s* 

i s roprss », jé«n« Ag»
y '*■ x'cs» -nns s ;s mers ds* f» 
t grue» st de» ennui» qui #pui*s-.t 
«a *« t». **-• < rt©r •ont !ar 
g«rt .Js;©n»s :-4t '.STsnl.

a At Pt f mtux • -» tamsn\ f#
, ttsmsnl

« •• f.

i ©tt# prsp»r»t.s- coriitnt «ns 
plants ■ pse sis qu *g ’- d-rs*ts- 
trent sur ’.s *ph nctsr. petit t»4» 
r © qm rsg •. '» ▼••»:©. st '4Î fers 
r©*"; .:r régu ’<-•©“ sr t *» f ©nct'c - 
, u ©*t de retenir l'urine dsn» U
T»»* I©

« e,->e-dant pou* rsnforc r c© 
truBcl». s»t r.s«.s»«a>r» d© rs 
. ©ut peur-qu© n s associé ds 
mor.tsr le système général, «t 

I.VIs, du F^r ©t du PV>*?hore 
qu-, t 'n» •©rt rscnnnis co—ms s- 
îart le* p’u» pjl*»srrs réro#»- 
teNsr» i# s •••-té > -u* ! «ffet
d'un • msrr» «ut toniqus vou» 
n© tsrdsrsi ps» à trouver ans 
f-snd© smé’-or»t»on dan* U •an- 
té ds votre srfsnt

’•<*©• sis* d# su't» chs* vetr- 
p harm sc ten st dsmanést 'a- nn# 

'
• t

•©» Sien '.» crm’.si -e ncln»© 
N . «Blis» PA* qu# ch» jus Bon 
ts 'le ports 4ns gsm-t's d'sffi 
c».-;*S ©t v^t-s •rfs-‘ vous »©r» 
rsNtiBssr»é « 1©« Hsn'tst» ns font 
ps» t©\« gu© spécifié»

SI’HINTTERINE
Pssr l*tnoostli»es<» d srtss

/X©fnfc% •©% -»
è A RI IV • W V FR* I IWITfO 

Most real

to -

T.es Réponses
Chaque jour est fait de douzaines de petits problè­

mes. Quels aliments convient-il de servir au déjeu­
ner ?—Comment laver une robe de chiffon ?—Les as­
siettes doivent-elles être de porcelaine, de verre colo­
rié ou de cristal ?—Quelle sorte d’huile faut-il emplo­
yer pour l’automobile ? Faut-il voyaper par chemin 
de fer. par htceau ou par avion °

11 faut que les réponses à ces questions vous con­
viennent personnellement, car vos amis et votre fa­
mille ont leurs idées propres et vous voulez exacte­
ment ce qui s’adapte le mieux à votre ca* !

Lisez les annonces. Ecrivez pour demander les bro­
chures et circulaires offertes. Voilà une manière pra­
tique. moderne, up-to-the-minute de se renseigner sur 
toute chose. Les brochures et circulaires (les annon­
ces ai 'si> sont conçues et écrites par des experts. Les 
autorités en chimie alimentaire, en modes, en écono­
mie domestique, en architecture, en décoration intéri­
eure répondent à vos questions. Les annonceurs s’ap­
pliquent aujourd’hui à bien comprendre et à bien pé­
nétrer les diverses phases du sujet qu’ils ont entrepris 
de traiter.

ê£Éi2~
Lite: ien annonce* parce que cela paye....en

économie de temp*..... en information*, 
en une plu* économique manière de 

dépen*er »on arqtnt.

f



^••nc.e de nos annonceurs est la pour démontrer que la pu- 
ïeVuivie da,is le Nouvelliste produit toujours des résultats. JèJfàuvelliste Le Nouvelliste est le journal le plus lu par la population yu p. c. ca- ' 

nadienne-fran^aise des Trois-Rivières et du district environnant.
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PUUU PERD SANS CESSE DU TERRAi 
EN NOTRE VUE POUR FARE PLACE PEU 
A PEU AUX PHONOfiRAPNES ET AUX RADIOS

IM POURSUITES PRISES CONTRE 
•ES CENSITAIRES NECRLCITRRNTS

Les glaces sont 
moins épaisses 
sur le fleuve
.lace. «AU. »"cwrr 4

U* * * __ N à. uni r.o'.n»*

Tel est le résultat de Tengouement pour 
la musique mécanique. Intéressante 

entrevue avec M. Sévère Rivard

L acquéreur des seigneu­
ries des lTrsulinés, le no­
taire Z. Forest, fera res­
pecter ses droits.

CAUSE TYPE

VISITE D’INSPECTEUR
Uc notre corresponUani • 

v I.-onard d’Alton, H. M . l'r. 
■•.•tpjr d'école Cellerin e^t vcnj d«*r 

• ■ • ifnt donner un« ronf^ren'Ce 
•»et.tutrice* do la paroi***'

" flr-«r .r m...-
•ui-r le » 1... .u hi-r h.n»a,aot II mu •co^plO-

„ it rfiffirullêi». ir«M- travrr- 
' «» i« he«re» «• «naiin.

du .♦'f' A*' «l« -
. «ur la i;l*fr

mterrupii'M» el qu el-
•>-* P*’* •■nrwr»' r ii"

,, , la Roehr*’.

réclamait néanmoins plus 
que ce montant pour un 
sccident qui résulta 
brûlures pour lui.

en

I,\ ( Al SE
ie>iolphe Stem,

çr.t d'a.' order, par
■ urne de *200. a un 
Houie. en iomperw«a- 
i,jo reçut ’e garçon 
Foundries Ltd.

♦ Leaucoup plur* que 
,i • nême refu*«é une 

*•»(. pour es frais 
.. montant, que la 

: t u donner “pour 
di*ait-elle.

, t que eett© offre 
•jnte. Il-avait été 

i d’une houilloi- 
: ^ :\ ; t que l’accident 

H la • 
rentre- nitre, H.

. , que il ou le était 
- L-ns une chambre 

i,u i! .ravailla.t 
.» ■tuel’.'4 ■nenL rm- 

a chanbre aux 
n « t d’ai’'®ur* l’ex-

. déclare dano ©on
■ i e n’avait pa* d’af- 

, ’ire aux bouilloires.
’

,■ t je 'offre de $200.
. qj tte à parfaire *’il 
au\ frae -st nmpîe- 
et i’ re.iette l’action 
avec dépen*.

Fortin éta t 'e procu- 
! '■ "action avait été 
isc Plante, ‘'-qualité, 
e. !»»joie et P.naon- 

.t compagnie dé-

LE GOUT N’EST PAS EN DANGER

‘ La popularité du piano a beaucoup 
iiiiiinue depuia une quinzaine d’an­
née*' Cj c©ia en raison inverse de la 
popularité crois**nnte de u mueique 
que l’on pourrait appeler tnevanlque. 
parce qu’elle n’exige aucun effort 
personnel. I.es géniaux inventeurs qui 

■ •nt livre a l’admiration du monde en­
tier les phonographe, et c* radios 
nous permettent d’ecouter «Avec plu* 
le facilité la mueique clae>.que et par 
conséquent invitent les musiciens a- 
nateure à l’étudier ave: moine d’as* 
.luité, pouvant en goûter le charme 
dans sa plue grande perfection. *( eet 
e que déclarait hier dans une entre­

vue a notre représemant M. \. S. Ki- 
vard, le populaire marchand de p a- 
nos «le la rue NotrePame.

I-a musique n’est pas. corn ne d’au­
tre-* commerce.*, sujette a de© ve-nti* 
plus abondantes a différents ‘ernp. de 
l’année. I-e marche >e maintient prati­
quement stable et permet par consé­
quent do constater plue facilement la 
hauese ou la baiese régulière de*4 ven­
te*. 1^' goût de' acheteurs e©t donc fa­
cile a observer et l’on peut suivre le 
c**ure de la tendance de* ©©prit* qui 
ont toujour© un engouement pour un 
certain genre q»i:,.te a 'e rejeter en­
suite pour en adopter un autre. En 
général, le© amateure de musique ju­
gent plus avec leur sensibilité qu’a- 
ve • leur ra'-sou et s'éprennent d’un 
genre qu! *ubit toujours le ©ort de la 
mode. Et quand la musique eur est 
servie «elon leur rêve et .eur l^ir 
ils ne demandent pas mieux que de 
l’écouter san* chercher a la bien ren 
dre eux-mêmee.

La vente de© pianos depui* une
quinzaine d’année* a diminué graduel­
lement. On estime qu’ l ©e produit en­
viron 35,000 piano© do moins chaque 
année aux Etats-l’nif. Durant les qua 
tre dernières année© principalement, 
on a constaté une bailee de piano* 
pour un montant de $115,000. Ce©
chiffre© font songer Quee©*. donc 
la cause de cette d minuti.*. ? On e«t 
i'anord porté à l’attribuer au fa t que 
la vente de* radio© et des phonogra­
phe* aecutsent tous le* an© une haus­
se remarquable et cela par e qu'il© 
sont d’un accès plus immédiatement 
pratique. Plusieurs se disent : Pour­
quoi employer un terni»* consiJérab.e

©c perfectionner quand nous pou 
von s entendre jouer no© moreaux *a- 
vori* d'une manier*, beaucoup plus 
parfaite que nous le. pouvo ^ faire 
nou© -méme *

On ne peut n e- «J.in- une certaine 
neeure a logique de ceux ]ui raison­

nant ainai. De nos jour© où ia rapidi­
té est de* ©nue la teint© de toute© les 
activités il est d’usage de prendre le 
plus court chemin possible pour satis­
faire »•» besoin© et ses cau-iee©, mê­
me aux dépen© du développement in­
tellectuel.

Mai© faut-i! dire que le ra 1 o et le 
phonographe éteignent ie goût de la 
musique? Au contraire. Ces machine© 
automatique© ont plutôt contribué a 
affiner le goût de la musique en nous 
fa.eant entendre fréquemment les 
plu* belle*, création© mu©k.ale« et à é- 
tendre son domaine.

Pourtant le radio et le phonographe 
n’ont pas de titre qu’a no© louanges 
Ils ont contribué a affiner > goût, 
nous l’a von© dit. mai© fl© -ont A.u*-*i 
cause qu’un© certaine pare-© • para y- 
*e es rapacité* de ceux qui *e livre 
raient a l’étude de la man que 
n’avaient «l’autre moyen de satisfai 
leur© préférences.

( eux-la possèdent de réelle qua 
tés et de-* «aient^ neonteetu ‘.e© ma s 

ne peuvent le- cultiver jue par le 
travail personnel et par l’ét i

Pour que le-" gen* iui *© sentent de»- 
aptitude© pour ’’étude du piano puis­
sent s'y livrer il faudrait « ertes mo- 
derniae** ou plutôt rendre plu© facile 
cette étude Notre temp© ré-1 rue (Ir* la 
rapidité c’est peut-être re rrettabV 
mai* au lieu de s’apitoyer *ur un aem 
blable état d© chore*, il sera;t plu - i 
pratique d’e^eayer d’> adapter en au | 
tant que faire ©e peut le© méthodes 
ancienne© et insurpassahlcs.

En un mot, 11 ne faut pa* déprécier J 
la vogue du radio sou© prétexte qu’i’ j 
nu t a "étude du piano M : .s ’.c* mu- 
«icien© devraient plutôt tirer un e> 
ce ent parti de la po .j arité dq pre 
mier, car l’audition de*', grands arti- 
tes qu’i> Qnt ;© ioiair de coûter cha­
que jour es^ de nature a le© exciter a 
développer les qualité* qui© poese. 
dent eux-même* et qu’ i* n’ont qu'à 
cultiver ©éneurement pour qu’elle' 
acquièrent une réelle valour.

Cent trois poursuite© viennent de 
tre prises contre des cenaia r» re 
calcitrant* par le notaire Z froreat. 
poaaeaaeur actuel de quatro seigneu­
ries ou fief© appartenant auparavant 
aux dames Ursulme# ( ette eérlt d ac­
tions vient a la suite de a parution 
du jugement où. d.-m* la *aj©c ('Ujr>

. • . >1 - ' 
i .

1a rente ©eigneuria o imprescriptible i 
De plu©, d a p re© ce nu* ne jugement, le , le 
seigneur n’a qu’à prouver que .«on censi­
taire occupe tel numéro du cadastre *•- 
.-«■igneuria. pour |Ue ce dernier * 1 
dan* l’obligation de .u pa>er a ren te 
prevue. I n gland noni»r- J<« pe..r ( 
suivis «emblent devoir préf f-'r régie1 
eur© action© hor> de cour, «tant doi 

né que la cause Gugy-Chrét.en parnit 
avoir servi de cause-type au *ujet du 
paiement *>u du non paiment de© 
droit* eeigneuriaux dana la région.

Les cen.- taire* affecté© ù tu- c**.« 
poursuite» demeurent soit duna •« sei­
gneurie d'- la Lun.nu )iér<* acqui©c en 
1H74 par les Dame? Ureuün.-© ou en­
core dan^ le» se gneuru© ou fie*f© de j y 
a Rivière du Loup, Marianne et •s't* ;

.T f i ■ ■,
par ces neim- wig .. i.-er. ( «“t en. 
octobre dem er qu© le nota re Forest' 
s’e-st porté acquérieur de© droit© sei- j
. •
peut le voir, il entend ©en prévaloir.!

LE NOIRE DES ElEVES DU SEMINAIRE 
A TOUJOURS AUGMENTE PARAIEEIEMENT 

A IA POPULATION DE TROIS-RIVIERES
11 DECES PAR LA GRIPPE 

DEPUIS SAMEDI MIEI

rv ice
Dr L
d’h ' e 

lonirer optimiste » 
uelle de a gripne 
»amedi midi à h’»" 

rté onze décès Si i • > 
iffrv» des derniers .■*e;» 
,xx des sept jours prci 
>uve que « dernière 

5 7 déc©- contre '* • 
moy«*nne précédente 

En l'.«27, il y avait < u 
ppc de rapporté* et *.

1PJK, on a rapporté 
5 décès
l.© froid intense mai* 

présentement de o 
turc a déloger défia 
ippe et à contribuer a 
lient de- conditions noi 
nseils de prudence dcj. 
.«©iii pas tomber dan* 

oubli cependant. (’?-! 
mt qu'on contnE*uera 
ir© disparaitre les '1er’

>a »)tua
NI. ■ * • :«

o y nnc c > *

Des statistiques <|ui démontrent la néces 
sité de la construction de 1871 et de 

l’agrandissement de 1916

LE NOUVEAU SEMINAIRE DE 1929

dec

i rét'xb.

~ Il TLMPLTL 
N'I PIS IFf ECTt

StSLlSLSKS

Depu© quelque temps 
P c r a t u r e p • u •** q u • n « .é m© 
avons eue, a co ns>ièt«‘:i
t <■ u© travaux a > « r © .
Séminaire de» Troi*-K • 
lenent en coût*. Mai*, c 
a pu le con*tater, quand 
la rue lai violette, on a 
rairement l’ouverture où .i pi »

•

permettre aux travaux de. mtéri 
do ©e cont • i u e r «'i© en .. ut.re et 
plu© rapidement po^sib.e durant t 
l’hiver. Car. comme M xM© X 
Tesier, préfet de» étude* «1 • lit 
tut
Nouvel *te, "'.© n< nv**au »©n na.r. 
vrira cer!aine’m*i,! ©es l**'rtc-' en r 
tembre procha 

Nous ■ 
état act«ti

our* d’une brève visite dan* • ! 
qui prend déjà d’impok a:<te» .'i • 
tiona, non Seulement au dehors, n 
encore a

te.npo-

R v

Votation sur 
le règlement 

I 15 au Cap

« ap d© la Mad« leénr, 9. — • 
main» a » h©uri», ©«f ronn-itMC© 
a Ihoitl d© »ill© la votation au* 
In- r©vl©n»©nt \»i II-*» ad*«,*t« an
«'onitril rtt » u*- d< l « tabli» n «>n( 
d© la m«nufa<luri d© ©oie dan* 
h» limit©» d« noir» rit© l«» buI- 
li tin» d« xot© rontinueront •Ce* r© 
©nregiotre» luaqo’a 3 h©ur©» rc 
»«»ir Dan» la première h©«ir« au- 
©un d©» votant» n© *>*t pri«n«*it* • 
©ont r© L r©v:ii ni©Mt

ar;i il*
Ma,

X .

1871

intérieur. En
•ndail

arti© de* xiu
mon»

,es compagnies de télépho­
ne et de la lumière n’ont 
guère souffert de la tem­
pête de verglas.

,(* recorder met a 1 amende 
un de nos “arpenteurs”

trottoirs les plus 
tables.

m-

l)K<; \TS KKIVVUKS j |* “(\)l P” DKS FKTK

UN [IICHIIE DTS

ME OE SEIZE 
IIS AUX ANTILLES

Duchés* of Bedford” est re­
venu à New York, ayant à 
hord plusieurs passagers ca­
nadien*

La partie de cartes au pro­
fit du couvent oTitient le 
plus vif sucés. Prix nom­
breux.

LES CnAC.NANTS

I \ Tl MIT R ATURF.

(De notre correspondant> 
ca ntr Anne d«* la Pérade. 9. — Ce* 

Jour© dernier© eût lieu à la salle du 
collège un© grand© parti© de euchre 
au profit de» religieuse* de notre Cou 
vent: (ette «o re© préside© par M. le 
Moire BarilueiUi « rapporté un plein 
©uceè*.

M le curé J. P. R. 4 ie nous fi’ 
’honneur d’ouvr r la, oirée par que.- 

que© “bon* mots" qu adrtv a à a* 
*i»tanee. MM. b** jit»h#*« Boiirb**au et 
Tee.vier surent ajouter ’.eu" note joy­
euse a la gaieté generale.

M. le Car© adrew* «jimam ne à toue 
:e pour le Canada • et chacun de sincère* remerciements 

t Voici la line des prix*
r Canadien- qu: on

I.o paquebot *’Du- 
i Pacifique Cana- 
lecembre dernier, 

'o le aeixe jour* aux 
“ a à New-York, son

T i - our* pae^ager* 
na»»© îea fêtes de 

An so is le© tro- 
t joui d’une tempé- 

»• re. sont débarqué©

’•c. visitant King- 
!.. Ha «a ne, et Na«*a i 

Hon M et Mm©

M. T-Corbeille à fruits, donnée par 
député Pesaulnier* gagnée par xi «■ 
Marie \nne Beaudet

Kromagier et Biacuit er. d >nnés par 
Q iébeM-, M. et Mme ' M. 1© député Grant, gagnée par M 

H" •*.. ). de Montréal | Horace Teasier.
e et Mlle Betty’ Aseiette a sandwiches, donnée par

simi... donnée par Les
gagné© par Mme A

an M M»«ter. XI ©♦
■ M et Mme F, r n e© • 

1c Dr. J.A Des 
et autre©

l:> ••quel

M et Mme Aug. Baribeau, gagner par 
Mlle Germaine Biron

Cabaret, donné par Raoul Hiron et 
gagné par Robert Caron.

——— Confortable, doné par The St I*aw-
P*« qu’à une altitude! rence Floor Mi"*, gagné par Ro«e Dol- 

la température de l’air bec.
■ ■ • *

■ « de la terre. ! lî* «l Gignerd et l{i©hard St-Germain. 
--------- ;ngné© par Yvonne Beaudet.

• er d© ’ent quaran-j Corbeiüe à pa-n. donnée pa- XI e
• ’ angue chinoise; i l/Oui« Morin» 0©ke'aner R ‘ gagnée 
a me signifteatior iiar Maurice TXeveau t.

Assiette à gâteau, donnée par le 
1 Crédit Municipal, gngmée pa” Joachim 

' *erre appartient con-j Daeablon.
- 'iitelliieâ et 8UÜ i Chandelier-, donne» par Dr Mar­

cotte, gagnés par Mme Alph. è-.'et.

Lampw, donnée pa»- Mme Jeffrej 
v allée, gagnée par Cécile Marcotte.

Bol à salade, donné par Mme Gé- 
*lé«*n Ciuertin, gngné par Onésime I(i- 
card.

Cabaret, donné par Maurice La g a 
niere, gagné par Hervy Ricard.

Service de fumeur, done par Fa­
bien Proteau, gagné oar Eddy Rivard.

Barbier, donné par J Bte Stvard, 
gagné par Françoi© Lanouette.

Encrier, donné par M. 1’ Abbe L. A 
Bourl>eau, gagné par Leon Grimard.

Cadran «imili-marbre, donné par 
I©*© Religieuses, gagné par J. Char­
les Rompre.

Statue, ©imili, donnée par Le» R'’- 
lig euses, gagnee par Bernardin Le- 
boeuf.

Statue 
UgieiiaeN, 
bec.

Calendrier, donné par M > XI Tar- 
d f. gagne par Simone Ijanouctte.

Mitainee, donner* par Iw» Ganterie 
Canadienne, gagnées par Ged Guer 
tin.

Bonbonn ©re, donnée par X. Frigon 
gagnee par Mme Raoul (»en iron.

l'IiAteau donné par C XI Heaud«-t 
gagné par Jeanne Hamel.

Chemin de Salle, donné par Ai, 
Pouliot, gagné par Nsp. J « ob.

Set «le ’’Bridge'’ donne pa- (.er na 
ne Gignac, gagne par Jeanne Do bec. j

Set a fruit©, donne par ' harie- 
Tes©ier, gagne par Ernest Veiiiet.

Parfumeuse, donnée par M. et M ve 
Arthur ( adot. gagné© par Laura Gri- j 
mard.

Encrier, donné >a: A ». (îauthier. ,
gagné par Pre.- le Ro i;pre.

Set de bureau do:.né par Alfred C.v 
dot, gagné par Clair© T©—' e..

Tabagie, donnée par Edouard Beau 
doin, gagnée par \rt Lafeur.

Panier a ouvrage, donné par Famille 
Caron, gagne par Kmerüda Koy.

Bouc.ez» d’or©: «> donnée* par Ber 
the Baribeau gagnée© par M. Rn an 1 > 
Hivon.

Assiette e ©a ix. donner Bor 
romée Mayrand, gagnée par XVilfrid 
Nobert.

Bonne! de boudoir, donné par R 
fine I^anouette gagné par R ^ger Ner:

Contra, renient h ce qui c.-t arrive 
pour le* Igné* d© trame * y*, e.* li­
gnes de téléphone et le umière élec­
trique n’ont ©ubi que de «•ger* don- 
mages lors de 'a tempête le «nmanche 
dernier. Le vergln.- n© fut »* as©©t 
fort pour ca*.-' " f * et emerset
les poteaux et M Bilodeau, d* ’ ont* 
pagnie d© Telephone B© nou© assure 
que le© dégât- «ont in- rn ant». s: 
on les compare a ceux de l'an denver,

ravage 
du te-

alor© que «• ver^la© f t un 
san* p' * * lent . co i :< i : ■ 
léphone et de a lumière.

L'on a même terminé iicLement 
le© réparations de- léger© dégât* cau­
sé© par les quelque© bran.’he© d'ar 
bre© tombées sur les fil© téléphon 
que* et télégraphique-

quant
noct urne

«lire

Mfrl
nie au

de
t "

EXPANSION OE LA COMPAGNIE 
AERIENNE TRANSCONTINEN.

Québec, 1* Le dir< teur d( lu ( uni 
pagnie aérienne transcout unt i' i 
Canada. M Robert Canne i, '« n n 
faire inspection do !a • a© » n u 
que 1a compagnie vient d’ou rir » l 
Saint-Fé! ieien du Lac St-J***»! 
est parti samedi matin \ bor j d’un 
eroplane Fairchild. uloté par XI 
SshneLler, pour revenir à (L* M‘’ 
modi so:r. le trajet pour aller se f* 
sant en 1 heure 45 minute-

LE GANOIT S'EST LIVRE
Buffalo. î* Alexandre S©\ch©w, 

gunman de 19 an.» et l’un < e* leux in 
dividu» qui firent prisonniers cinq po 
licomen et leur pa»*èrent 1©» menotte.- 
après en avoir abattu un sixième nu r 

'A \X « ,
derlich, son copain, est encore en li 
berté.

. ne prise gue
trop déambulante^, 

p ne: netient des 
ante'- a de* heure- 
:ar»t i • • . que r'ct'* 
ps. le recorder *o n 
que de coutiume e' 

léro© de la faible 
le© f’-ü-. Le pré . ©n 
donné ©Oc i »re- o

déjà de juger de i 
ridors, de* cla©»ee, • 
et de jeux, de la 

h r< . vaste© ©’ ii 
»al!es et c,a©se©. qc 
tainement parmi le** 
gere en notre prov; 
cependant en juger 
lorsqu'elles ©eront 
minés et qu© le mo 
place. \u»©i a .’heut 
e gymnase t* les 
jue et de chimie, e 
lion, qui offrent U 
visiteur, l’iace au 
recevant .1 lu mie ri 
■©*te première ©aile, une f 
présentera un de* plus ' 
d'oeil qui ©e puis.-e voir, 
plateforme, munie de gri 
nera > gymnase où. en 1 
volueront les jeunes athlè 
grande inetitut on cla**i<it 
h'.ancS, un carrelage en bois, 
bi ©r trè- au point: vmiia. 
mots, le gymnase tel qu’on 
maginer a l’heur© actuel e.

On peut faire de meme. : 
pour le laboratoire d** chim 
four* a experience tt à gar. 
duites de* table© de manipu 
sont encore qu’à mo t e po.« 
pourtant, dès maintenant, en 
g i rogrèu
déjà l’installation du .aboi- 
chimie de même que ce .e I 
J© physique. Que dire au*©, 
monumental qu donne sur 
escalier tournant qui ©e dér
jeetueuflement jusqu'au faite 
fice? Comment décrire encore a !*• 

C * i double ga 
a.ternée© de f© 
e»t i-ertain qu*i

r© de 1900 a

CETTE VENTE
i Harris Al>attoi!’ deman­
de à la Cour Su}>érieure 
d'annuler une vente où 
elle était intere.-MM*.

s\ ( !u; \N( i:

11* i

lo-

St-Fr:

défi

:©. M.

ha

de l’édi

doi

1*7 L
i ' l

de de

fêti

renne© plutôt or:g;:i 
Il est tout nature!

• t it coup ■••u 1 u d1
fau^ rester fl i'i' e* '.... .

hcr droit, oq gare à an 
eux ! I * n « !1 •* ■ • p 1 e de B a • 

aé 4a
■ r* étroit© et *g' *©ant- e 

,, l'an I9‘JW. eut a ma han •
• ntrer un policier ennemi

talion» chorégaphique* « : 
je. Fn attendant d';i er i 

> viaite d'u-ag» de ant e
• time dut sorCr (i»- ’on - * 

-(■ le* pia©tre qu'i ne r •
i« ca**, une fo légrie 

nnt plu© droit, notre né 
nça a era n<lre d ’trr a 

r .tif.é d'étreniM.- »«■ j 'U 
uigea plu* prudent de hriilo: 
i ■ once a "hi*i.,,« ie a coin'

ndie

calir.o©- 
> «le ren-

recorder 
is©et d \

\ //^
>SêêI^rv

i

LE HE61ME PfttllFWENTAIRE
DEMEURE LA FORME IDEALE

nouveau
doub

i n f i1

de

re-:

bliothèquc future a* 
lerie et se© étagère' 
nôtre en fenêtre? I 

u ire •
en deçà de la réalité. - nou« t©’
,1© vouloir dire exactement l'aepr 
tér;eur que présent 
minaire avec *e© 
jeux et d études, 
gnant presque a 
gue rangée de c'*a©r.e«. et '

\ ,
plu,- jeune* '.maginer à iois r >ur non

\ -, Mate r nou- some* i ;•«« !
la hi- 

te qui 
notre 
qu'a

de* Troi*-Riv;ère© 
i. Nou© n© préten- 

reéurrection corn 
pl^te de* édifices div 
.ade en décade, depu 
«nte*dix an*, ont abri 
ne generation© d'eléve 
tie a pri» rang dan© h 
que plu*.eur© déjà ni 
c©ux dont on ©e 
ie avec respe 
V» exemples

.. X n h Mater, 
re une tre© nie 
bbothèque du S 
nou© per nettra 
population ’es 
dû subir le Coll 
depui© «a fond* 
lion© na- fa re

qui. de de- 
iiientnt ©o»x 

rite de r.ombreu 
ce. dont une par­
ia »oc >té. tand 

i© *ont plu» qu» 
ient, do.it on par 

t et amour, dont on ©u ■ 
avec vérération

R

V.*> v
\ ! l’V*1

B gre: Ce n e-t pa’ p»ur tien qu© j’a toujou1'» de:e«té ta 
The Humor»*t londres

Boite de cigare-, donné© pa*- M 
cué, gagnee par Ar and (»:gna 

Cadran, donné pa” Roger Godin 
gne par Yvonne Boisvert.

Compact, donné par Jeanne Dolbee. 
gagne par Rachei Germa.n.

Bonnet de boudo r, donné par Ber­
the Baribeau, gagné par XJ êortier.

Set de toi ette. Ion»- par Clovi© Ger­
main. gagne par Monique Rompre.

Papier a lettre donné p*i* Germain© 
falot et Pauline Dolbe»- nagné par 
Ernest Grimard.

Sut je du S. C . donnée oa Nap
Te**ier, gagnée pa: Mar ette ?l-Ar- 
neau’t.

Parfumer.©, ior' •© pa- Mme I X 
F on. gagne© pa Ju’cr-.e Pa béai 

Ronbonn'ère. donnée par Jj ette
Leduc, gag"©© par A p. Ron -

C igar©* “Peg To > ’ donné* a* X 
thiir Baribeau, gagné* !»»r .!»•« Rom- 
pré.

Chapeiet. donné par Jo© Charft*.
gagné par Axa nas I,edu.

Boite d« Café donné" >v M i 
De©carc«ui. gagnée par L. P I 

1 hertr««. d^nné j*nr .1 Bt 
gagne pa- Jo«©pha? John

Statue donné© par Henri G© .a 
gng: par M ■ e Roméo F he r. er.

Pot à l’eau, donné par Irène I»a 
b;*«onn;ere. gagné nar Y’onno Du- 
moaehol.

Bolt# d© cigar© . donrée ; ar J. L 
Lofobvrg. gagné© par Goo. 7-u'!< 

Tablier, donné par XI © Ov a B 
gué gagné par Yvonne Boi©v»-*

P o? t © de pap;e-. donnée -xar Rr-«

j lanouette gngnée n.ir Ger naine G 
mard.

Talia •. donne par /. Gran Liont. ga- 
| »né :*a- J X (ierva u

(îant*. donné© par M.ie* Benudet. 
1 gagné* par Yvann© B-ou ''tte

Snlièr** ©t poivrière, »l**nnée« par
1 Imf’ Ja Labis-'onn.ere, gagné.' f»ar Jo?
* Leboeuf.
J Rosaire, donné par J L Lefebvre, 
j gagné par J<»©. Allar.J

Salier© et poivrière, donnéo» nar
Marie Rertre Valiée, gagné© inr (»eo.
Lefebvre.

2 11»© poudre "Cook’’ donnée* par 
J.»* G n i n ni.«, gagné»*' par Until»* I.

! fièehe.
l.’n© agnifique latue de la Ste 

V ie./• i- • • ‘ XI . M » • *.■•!. f.
* fut gag .♦■e par M. No» Te>- ©r ’on

. : c pr.x d’a**’©tanc'

\a roi A Ion and re ne >em* 
\)\v pas avoir rinlcntion 
de créer one dictature a- 
pres son coup d’K î a t.

l.KS ( KITKit KS

Nou© ne voulons, pour i ns: 1 
rapneier quelque* date©, comparer 

chiffre© ©* mettre en '»*g»«rl 
ortain© point© d’histoire qu dem-.n- 

treront a chacun qu© le Séminaire » 
avec notre cité ©t 

illant a 
ancien*' 

i mordia' 
lir dan* 
©lui d’ê 
-ayonne- 
! ;i n© n o -

Et.

u at

g-an 1 no 
Me et de t

X i-.

othequ©

roc hure© 
i ombre !

défe

DE FORTES MESURES
CONTRE El GRIPPE

néra' d«
t- que 
*r dem

d© MORT OU DOCTEUR
0. D. MACUGGIRI

dan*'

I u

tre

Paris,
-r Caradiennei
Le .sentiment

da

nstituant soi 
l’a fait 1© r»

Slavit. Bien «j 
inçai», a titr»
• urnter la «itua» <»• .

leur entour er qu» 
n 11 Alcxandr < • -1 r. ■

1! y tut tro © ràfie*
1 — I©* portra t de M. le uif, don 

: par M. ic curé ©t gagné nar '! O
( arpentitr, de La

R
2 Xlagnif

donné par !t*
( oeur. et gag"'

U*n moud, j ( ^ dçr,,
i au ©ort, 

reux gagtn
t M

que gateau, 
Rev. I re re©

■ par M Aug 
d© nouveau. 

X '-.-d 'a i •

(. bateau’ 
u Sacré 

H iribtiu. I 
fa.t tirer ,r 
fut l’heu- ' P

I

ariV» >
tièrement I a'iomai »' 
»ant un roup d'Etat 
nême dictateur, ainsi 

Alexandre en Y«*u- 
! le* rerrles officiel* 
d’ami*, refu«cnt d" 
lation, on apprend 

mesure pri-
irée comme 

«usceptible d»- rair«n©r la loi et l’or- 
dr» dan* son pay*, ou »ie !«■ preepit» r 
»l: ■ - une rebellion ouverte Tout d< 
pr ira, dit on. de la fermeté et du cou 
rag* du monarqu* i ntenant .

(.» attire l'atlcnt »n du puhl • »u:
«•ette parti© du message du ro: a *on
peuple disant que le g »uver " nent par- 

©ntuir© reste 1.» forme idéale d’ad- 
-tration, et de ceei les refele* d»- 
ttiques tirent 1 » cone1u»i*»n <|u’A 
lr© n’a pe l’intention d créer

sé de pair
it appolé a un aui*©i t 
à condition que le© 
nnept bien le rôle 
pour mi«*ion d’accon 

ie de© Tm © Rivière», 
foyer d© lumière qui 
infini non seulement 
©. dan© notre region, dan* «o- 

■ dan© tout 1© pays 
M t ^ e ©n* »er©. g-a 
1© de plus ©n plu© 
©s qui viendront y 
ion cla*siq ie, 1® P^u© 
© complète prépara- 
carrière©
©rptemhre iàf»û. au 

I . a» notre vill©. à l’en-
iroit où s’élevèrent d’abord e premier

I
l’habitation du gouverneur q i-‘ " ‘
©gç ouvra * se* porte* dan* l©J 1 °1 ' 

,©s ca.-erne-, qui. »elon Mgr K ’b»-! 
dataient d«* *» f n do ’a lominatio©

La louveVle inatltutio t cia© 
«ique *' ait été n»'orporee 
l*àn. En "ette premièr© 1 
compte aux régiatr©* D>0 ** 
cla**e*. 1! n’eet pa' dan© 
d© rappeler e« even© ment 
nccompagne ou «uivi cett©
I ne sera • eertainament p.

tre v
tro province. 
et voire dan» 
ce aux gênératior 
nomhreuaa» d’é . © v 
recevoir la format- 
parfaite et * plu» 
lion a tout©' ©* 

C’est donc le !» 
berceau même de

1 ’

II.

pu1
de 1874

LL.x MOMhJMS EMU t RH \SS \\TS

y. i

n

.» i er de eurpr.»© conte*
• <>uvrag©* a la main, don-

R© g eu©©* et gagné par
( hevalier.

|»nni» r» *1© "|ii» k" »*♦ Imi». 
fu-ent \ endue à "enchèr»*. 
•i© de 1h Dér a t© *ont

•nontT■©• fort généreux.

un. lirtature pc-rma’^nte.
La principale critique a l’égard du 

«iouv au regime »r nble être diriger 
'entre la nomination du général (»iv- 
kov*'h comme premier ministre et m i - 
ni*tro d© l’Intérieur, et l’inelination 
de iutrc« leader» militaire*. ( e- fr > * 
«r le* idéal» d© LlKrté. d’égniit '* 
f r;*'' ■ nité <|f |r» | rance

ot-a rôle 
qui ont 

’ondat ion 
ou© hor© d"

qU© '‘f qui * 
té© relig ©u 

- une ln©titti- 
on cla*©>qu© u* © a v.e.i. e Cité de 

La olettc, c’était > progr©- oi©©a-‘ 
de notre ville et de toute 'a régvm 
i'.ar suita du déveioppemefit on©idéra 

pris, depu * 1 AM, "indu*

In j

noter pourtant 
ner no* autor 
>s m organiser 

dan# la v

© q u a v a
M l’ontrio du b«i“ ©ur 1

ro,»orte au©«i haut flll‘ 18.0 l’on»"
trou e aux T'o»© R ere© -.uo 4 b'" 
personne# mai*1' dès 1M0 on en compte 
7,000, ce qui est pr» du double, tan 

i « qu© i population total© de* *o r 
•# • • j ; fo* »»©nt • » te n n j © d -e.

r Je© T"o © R - \ r -e-, ’é © , t a t'• 
po». ©n r*. , I e** tout naturel d" c’o re

• A- 3 •17 '

lu» < >•! Ir t©mp» d» n pr*»fttcr fondant qu- prr*»»nn© ne 
que ma femme n'e*f pa» tel.

Sal.mme: la »erN ant» «’»-t admir 1 •! cm* nt «niffée T© 
de m» coiffer |e » ai* par »ifrc dix an» plu* leune

me regarde « 

lui d«fpan*t>

031
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jCèAduvclliste
^aaOC «a ac- t et y*i

LA CIE DE Pl’BI K ATION 
LE SOL V ELi-LîTE LIMITEE 

«1 *>• • • &•
?' RLE STE-M\R(;t ERITE

1 : ^ I il ni. «« •«

%»t 4* k trail ^4 <0'»uT€
- I 4 > ko s ÎT 

dar.«
coafa <i« de^a

■a^« • • r «• r «■ •« « •
• ••« a^ » ai * -• 1 -a-

f m m*m a *•** «m -m •• ê» •• *v^
• •. t s ^ • • » • • •• « ••••»•♦

4jr» » a* r •#.*.• • •• a - * *
a:»' • •i*' . * • « , . . • « •«

t)*--. ' è > • a- +m‘» t • t**4
CIm * a** t’ai a

4>i ^ * 1
alt^.E Cl «- ♦ r far aa-a* *-* * ta»

• l'ak LjI h« li '■ par i:.~+9 L . kZ%
L V; f * fa • *•

4 k ,rr.T.«a . > ^ouf c«n* eta ^»>
'«• • e»ra-rf»* i.«« parrr. * da Ki
d crtr« r i rr «• a a Ra» rm«. 
r a« « r?'ar*er a» pare' » da 52 d »t\* 
:re au* re< .* riafiâ aa pr.aoa* da i e'af, 
arA.a^.» a-«a- f.at a etranger.

^^-••ra •. r# .rt* vara.ar. • da î > 
era br.aa*. c aa* a <S ra de loyer» dont 

un ia» de-* - » af» a»- & >r' oa »apara »1a 
• atre r^-a ^uea-jr.» ta-arr.a-- attau *
- c ama ea autraa t

rant a rr.o.t*' école

r. »a
rapporta -

Protf rtion
rlounnu n

A la %et!le da la »ea« >n il a*t tou^cv/r» 
important d nmter »ur a necrtwta d ia* 
oa ma:!*aura protectK>n dou*n>era an da­
teur da» cu4fj> ateura comme da» indu»- 
tneli.

Cetta annra cette question prend en­
core plu» d importance a cau»e da la noo- 
%alla adm.matration qui entrera an frmc- 
t»on dam quelque» moi» au* Ltet»-Um».

pc lit que tard aire da» Ktat»-Cni* a 
une grande repereuMion »ur la ntuation 
au Caned a N ou» en aven» eu la preu­
ve plu» d une fou.

Au/ourd hui le» Américain» vendent 
baaucoup plu» facilement au Canada qua 
le» Canadians au* f tat» Cm». Tout in - 
dtque que, cetta ••fuation »ara loin da 
i'arraltorar an cr qui concerna la rner- 
che amar»ca*n

I a nouvaau previd^nt da» Ctat*-Lni» 
e»t un fidala part,can da la protection 
douemere; 1a nrMi>orita da» représentant» 
élu» partage la marna opinion l>e piu» 
la »entiment prota» t*onm»ta augmenta 
partout au* t tat*-l_ ni» il e»t plu» fort 
que >*rna,» «haï la cla»«a agricole Le» 
cultivateur» demandant un tarif plu» eie- 
va »ur tout la» prrvdu t» agricole» venant 
da l'etranger ( atte polttiqua, dan» ce 
dernier ca? * ' »u#tout dirigée contre la 
Canada

II n y « pa» de douta que la prochaine 
»e»»«on du Congre» \meri< am v^rra un 
relèvement du tard do***»^ ^'

Que fera la Canada a »a prochaine
• attion ’

Dans notre pay» au»»i a*i»ta n van 
tirnant protectionniste. marne chai la» 
cultivateur» Ceu* c» ont realise i effet de- 
moral vent de la concurrence étrangère 
souvent impossible a combattre parce 
que le» condition» de production sont 
plu» avantageuse» au* ftat»-L’ni» qu'au 
Canada. *urtout a «'au*e de la tempera- 
tur e

Le gouvernement fédéra, e*t au cou­
rant de 1a situation, la comm »Mon con 
sultative du tarif a du le renseigner

!! n y a pa» que le» industriel» qui veu­
lent une protection douanière plu» effi- 
ace, ma»» a '»i les nu»ra»rher» de I 1 »t ; 

le» cultivateur» de î’oue t y voient egale­
ment maintenant dei av« • *gr« dan» cer­
tain» ca»

Au* Etatl-Ums, le principe de la pro­
tection est poisse tellement lo«n qu'il est 
meme applique au transp rt posta! A 
I aventr le* matière» postale» de» Ltats- 
Cni» pour l’etranger seront transporte» 
par de» navtres ameru ain» de preferen­
ce a tout autre

| •-» dermere» nouvelle* nous annon­
cent c|T»* le Canada acheté du « harbon 
de Riuste pendant q^r nous en avons dr» 
quantité» en*rme» dan» 1 tbiest et dan»
I |j»t du paya.

Nr»ui* a? béton» de» I ’at' l ni», de I Al 
lemagr* du Japon, de» pav* de» Ha! 
kan*. me * > ^ de mar< hard'»e». que le
C ara ri a produit ou pourra»! produire 
pour le plus grand benefice de la cla«»e 
ou v r »er e

Nou» a<hetne« une quantité e norme de 
lainage* a I etranger surtout de la C.ran- 
de Bretagne ..<■ •- r » ! !a* i-e» peurrarnt 
ma»» foum -

On parle d une .mm.gration intense 
pc>ur le Canada Avant de faire venir 
de» etranger» il faudrait leur procurer le» 
moyen» de gagner leur vie, âpre» avoir 
procure du travail au* notre» Le déve­
loppement industriel e»t donc de premiè­
re importance comme l e»! le develop- 
perr'nt agr e Le» deua vont de pair

C’e«t p^Mjr «ette rat»on qu il sera inté­
ressant de *u vre 1a pro< haine »ea»ion qui 
devrait amener certain» changement» 
important» a notre politique fiscale si I on 
t en a am* er davantage la sitviation 
au Canada sur de» base: phs» solide» que 
celle» qui existent au;ourd but

/.a criminalitt
rwx Ftats-I ni*

Le cor 'e charge d enquêter e»
• ausr* de la cnr va «te a présenté ton 
lappur a a Lv>.>....^s«wp i'aune*. de IL*

maf r.e

sur* I ot^er. • peuven- r.du.
;e-.r.e» membre» Kor» da droit

’ar...sse'r eru* ^» ^en»re» •■/>..aus
• de e.'. f, a à *+r ’ r, e '

her* ave' a»,'- ’e .#« amus^mer.ta 
>*.* e» eu* a aryen' *•» sa 

- *

. e » r i b» de n . ’ e e» »a e» de
'3» »e p,p,»« re» Ue» 4; * pour c
• *'1 .* .a.f' * a .* Loi»» r » a ooliques

nous jugeons de leur formation re - 
^,r.*e par leur frequentatiun de e* »e, 
v e re#»j -s* 27 r\ y * aient jamais
/4 y a 4.en» queiquef ms 44 4 fréquen
’a ef • re / i .ererr.er •

e ■ statis* J u CS il e»r ta e de 
* C ( *

ten .« La majon’é de ceui ci vienî de 
fr>-, ci 1 bnsés scut par le divorce soit par 

1 mère. L e
e *t la 1 » * e plus o u moins a lu même I) 
freq jer.re plu» ou rnom» l'école II ne 
pra* jue pai » i pe i même !e» préceptes 
e*feneur» d une fe.igion, a i Age ou il 
dewaft trava er ou apprendre un mé 
•.er 1 hciit joue a argent, court ie« sa

■ e rr* e r ; t * bl ur

r.nh pr

imi

lemei

o il e*t imposeibie. di 
une cause unique de 
» une foule de f a ‘ eu r • q u 
fa »e d un eVine honime un rr,

» r»t e* foyer» bnsés ou per 
nauvai» voisinages, maaaistsn - 

vie !e» boissons alcoolique*. !a 
J e*pr • a pauvreté le* ar ma 

» e • 4 h a *» e moralité

avant de formuler un pr gram 
e traitement du crime et de* cri 

e néce
ter les individu»

prennere con* iusion est mtere»»an 
e» C a r, a d 1 e n * qui *e pre.-- rupr- 

f nmmalite parce qu elle illustre 
manière pour ain»« dire graph» 

e développement du criminel Quoi- 
etude de ,a commission »e base »eu 

• jr 14) homme*. 1! e»t permit de 
conclure que le» facteurs, agissant dan» 
le r» ca* »e retr- uvent piu» u m in* 
da * 1 histoire du criminel de tout pays 
L)an» a prevention du trime ceu* qui 
» t teresaeot au problème de la cnrmna

• e doivent fa»r< purler leurs effort» sur
* f rmatio nre!igiru»e morale et intellec 

tue c. de i enfant «'ut dans !a famille * t 
a r< 0e *jr le» facteur» dernorai.sateur» 
de I enfance et de la jeuneaae amuse 
*• n '• de ha» etage * !ubs peu recomman

1 a ,c» . u*»*** de* hoisaon» a < voiique*.
• ,r * pr* ’c tic*n à donner au* jeunes f.

» et 4 i» eune» ger* i a1 «ses a eu» »T»érne 
» » -* grar fe* \ e» et me ne le» \ e»

«ie m ve; ne grandeur, sur ! irnportan e 
de 1 apprentiaaage d un métier, etc Le 
d e \ r rega»rle et le» parent» et le» orga 
Msativ»ns d oeuvres eociaies et ! Ltat. 
(. e»t en fortifiant «a volonté de I enfan- 
f +• de 'a eunes*e et en \ei iant fur ’e 

r- cj dans lequel e le- grandia*ent que 
n réduira a son minimum la criminalité.

I c» | revente» méthodes améru aines de 
tra-iement de» criminel» semblent 1 ou- 

-r le rapport de a s*’U»-<ommi**i n 
pir a me la faillite de» méthodes * tue. 
-t .'"an» un apprenfi*»age et %an» une 

formation dit le rapport, il n est pa» sur- 
prenant de v r que *e . ement 2'' »ur 4 
trava aient a des ouvrages qui ne de 

« » » -■« * * *• \ . ne
naissance technique

l e rapport semble croire que I appren 
tissage «mil d un métier changera un cn- 
rr en .n c»* yen rr»pectueu* de» lots 
I e tort de» autorités amérrea ne» c e»t 
de c »n* ferer !• criminel comme un être 
gouttni» a de» force» psychologiq res ,rre- 
sittible-*

Le vit e*t un va*e trop peut pour ce 
qu'il y ê à y mettre II débordé long 
terr.pt, puis il ae bnae. Guiiot,

_____f

PROPOS DU JOUR i

aiaev» a»

EN N ANGE DE L AtllALITE
LL LL HO/St. Mt VT

frr

LA PHOVIHC !A U

I e
profrumnu*
bien s*:Han? Il e 

la ten
<ne. L

connaître 
cours du tro 
renient peut

irl n offre rsrn 
vrai que non-» 1 

r qu apres le 
rncore3 Le gou

chambre d 
tenir sou^ 
ra t ependà 
pour ne 
mer 
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touiours soumettre j •a 
mesures qu il a cru devoir 
boisseau La session offri- 

dant un intérêt tout particulier 
re ville De meme que l'an der- 

lon demande a la legislature d a- 
e i barte Sans doute les a-

t% demandes •e ann* ne
sont pas aussi radicauw que ceux de 
l'an dernier mais ils n en ont pas moins 
leur importance Plusieurs sont essen­
tiels au progrès de notre ville L? ton- 
\*il devra errre prochainement Ij de* 
mere mj.’n au "bill C elui-ct f or lier a 
certainement Pobiet il un débat au con­
seil. car il n'y a pas unanimité entre les 
membres du conseil sur tous les amen­
dements Sous espérons que /e> corps 
publics se feront un devoir de suivre 
de près ces prorefT d’amendements. Je 
les étudier. Je les Jis uter et de 1rs ap­
puyer ou 
re

mbattre devant la lec slatu

leur raison d e» 
ne l'on* pet.— 

-les con'nbua-

Ces amendements ont 
tre ou ne font pas S'il 
peut étre quelques uns 
blés doivent s'y opposer avant qur la le» 
gislature ne les adop*e II sera inutile 
de te rebiffer quand ils seront ilrvenus 
partie de notre charte

POISCARL 01 I A UICTATUU >

Le parlement français s est ouvert 
brer L on ^e demande dans quels grou» 
pe\ politiques Poincëre pourra reiruter 
sa matortte Le plus curieux côté de la 
situatii " politique en branle, a I heure 
a tuede. c'est que la maionté dts dépu»

*
pendant /or* es de se race rch. her t lui. 
Lee group* le gau he pour raient fort 
hten le renverser, mais qui lui darner 
comme su. > ec^eur et surtout oj trou» 
ver un su es^eur capable Je re futer 
une maionte et de gouverner 3

Le ■r repubhcam demeure cp» 
paremment puissant en Prance II d s» 
pose d un forrmdeMe patronage rr d u- 
r:r '■ rua* n acquise Vf »r* il e t incou* 
testable qu une forte partie de fopinton 
française est profondément méconten­
te du marasme parlementaire «ne*, ves

l fl
re répugnera t pas a une dictature Ce 
sentiment s est fait tour maintes fois 
depuis quelques années II %e manifeste 
plus frequemment a l'heure cruelle 
L P,ho de Paris qui appuie Poincaré 
mais qui n'a pas un violent amour p\'ur 
la république reconnaît que la 1 bwe de 
Poincare, au cas on la chambre ne lui 
donnera’t pas une forte ma*onte pour» 
rait mettre même le régime en danger 

Le regime républicain a ses croyants, 
mais la presse s en moque volontiers. 
Plie n'en porterait pas le deuil ;*eut-é- 
tre si un brusque changement lui don­
nait un dntateur Pie a depuis quel» 
quet années le bienfait de la duiature 
dans quelques pays voisins*
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Il appert par le. tat: tiques publiées 
a (e surer qu* le gouvernement de Que» 

■
diverses regions de la province. 3Al2r 
338 arbres dit La Tribune Ce travail, 
ton mence en 1922-23. a été pousse avec 
une mte* .ite .»• entuée d une année a 
/autre Pn 1922 23, le gouvernement fit 
planter seulement ' 300 arbres l'année 
d apre> il en ht mettre en terre 100 000;

" M
en 1928 27, 1 483J90 et en I92'’ 29. t.» 
000X300. sans compter ceux dont il dé­
cora les superbr* rout*% carrossables de 
la prov ’:■ * L* M. ms*ere '.* Terres et 
forêts a fan davantage Pour a rver la 
pousse dans no regions boise* > il a 
fait \etrer environ six mille livres de 
grain**, pour la pr lu fion es essences 
résineuses te!'es fu* le p n e* lepinet­
te ce qui. iroit-on. donnera naissance a

jeunes mt»
hre* Par terre > euvre de reboisement, 
le rouvernement reluit dans la mesure
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ACHETEZ LES MARCHANDISES ANNONCEES
La valeur rexiete à tepreuve
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ACHETEZ LES MARCHANDISES ANNONCEES
Les manufacturiers les garantissent



LE NOUVELLISTE. TK01S-K1VIfcRKS, MFKO*> !•! ^ I \\\ ir a iî^9

. Bruno Grand^ont ^ *m 
r»»»"1 qu,,q'J*‘ mol,

J* p.ji Tur**on et eo» f 5'
1 "

ô* hoi» J* «• maJ*me 

; *:rr Bobich.ud »t
«•l*® . V le» h6tM Je M 'l
1 q;,j0* t Forti" 'on'- r'tourn*‘

, de St-Hye-
* ; ,F*';J*e. Je M!'.* Monique

^ m,d»n. Fri*»». <*“ Sh,wi- 

Bureau «» «•

ir»®*:* Sh»»in***n

; TjV.JnnUui. Beeudry. de She-

«* * •*
irssw. •“ * s—“'-
, jMr.C:eude Guilmette. de 

, • i SI
; V», -'e Bouilli de Ste-Mon - 
'* t ure huitaine aux Troi.-Bi-

- sue Laurin i»art au-
quinzaine a Mont

p S nionn< Rouasaau 
, jM Po’.beo. de Grond:nee. é- 
[e *>a«sa?e aux Trois-Riviere« ré-

i’ ,• 3dat.o Phi.ippa Nobart. d« 
,fa* aux Trois-Rivières
,urs damie-a.
, e. madam* René Marchand, de
-.i sont en notre ville.
[,damr Jo*. Ubarre rat retour- 
i Montréal après avoir pa**è 

n ■ i' TreU-l i èm. I 
\ ert Ung'oift était a Qué-

* Coutîé* paié-'e quel- 
a B ddeford. Ma -'e.

> Uura Poliquin est revenue

Hf r Beaudoin est actue e-

r >tartford et Kitche-

êi foot f»H ia 
. •

je i -eur, madame Camp-

i-ja.r.a Ju.e» Dufresne a pa«*é 
I

, M >
; Arthur Dufresne.

OBSEQUES OE 
MLLE 6. FERU

D’imposantes funérailles 
sont faites à Mlle Ga- 
brielle Perron, décédée à 
l’âge de 16 ans et 6 mois

SYMPATHIES

Votre enfant tousse
A"?'U rw quint.» en qu.lQuts »•

t tondes

EUCALYNE
du lasr raaèd* cor're ta hMtS des 
nfints Bieo supérieur à o tmoorte
«m! •Irr*.

US LABORATOIREb Uk 
L’IUCALYHE
ka vente .Am

J t Liverneli. Lte. Québee.
ou à la

Pharmacie HEBERT
M Livoietti T rois- Rivières

tel. 142

(I»e notre correspondant) 
Skawinigan 8— En l'église de St- 

Pierre ont eu li*u, ces jours derniers, 
a milieu d’un gr.nl concours de pa­
rents et d'amis, les funérailles Je Mlle 
C.ahrielle Kerron, fille de M. et Mme 
Philias Kerron, décedée subitement a 
l'âge de 16 ans et deux mois.

L deuil était conduit par M. Phihas 
Ferron. père de la défunte; ses frères, 
Ange-Albert et Léo-Paul; ses oncles, 
MM J. E. Lambert et V. E. Lambert, 
de Montréal Ad. Lambert et Dr P. N. 
Kerron, de St-Barnabé; Ph. Auger, de 
St-Léon; Lucien Kerron et Grégoire 
Boisvert, de Shawinigan; ses cousins, 
Roland Lambert, de Montréal; D. et H. 
Lambert. Al. et Ad. Giroux, Elphège 
et Ph. Lambert, Philippe et Joseph 
Boisvert, de Khawinigan.

Les porteurs étaient MM. Chas-Au­
guste Beaudet, Jean-Claude Guillemet- 
te, Paul Bélitle, S. Thibodeau, Maurice 
Ladouceur et R. Prigon.

Dans le cortege très nombreux, on 
remarquait MM. D. L. Wilson, vice-pré­
sident, L. A. Leclerc, sec-trésorier et 
MM. E. F. Daemen, A. E. Guillemette, 
L. O. Baribeault, N.P., G. E. Ladou­
ceur, N.P., John Bourgeois, M. C. Bel-

— Madame L. Gratton, de Montréal, 
a fait un eéjour aux Trois-K ièr«*.

— M. Louis Normand était a Mont­
réal mardi.

— M. Patrick McLaughlin, d'Huber- 
deau, de pasaage chez la Dr. Tétrcault.

— M. Ernest Rouaseau E. E. M. est 
retournée a ynébec ou eil- poursuit 
ses études.

—Mlle Marie Louise Biaii, de Mont­
réal. en v site chez M. Nérée Ferron.

— Mlle Irène Coutu a*t actuelle­
ment en voyage a Glens Fa’îs et pas­
sera quelque temps a New-York.

—M. Lambert Déaaulniers, de Mont­
réal a paeî-é quelque*, jours aux Trois- 
Rivière* li'nvité de M. Zé.ihirin Lam­
bert.

—Mlle K«telle Godin est retournée 
ou couvent Marguerite Bourgeois, a- 
pre> avoir passé *es vacances dan* *a 
fam: lie.

— M 1 ce Stmonne et Louiaette God- 
bout sont en promenade a Ste-Üene- 
viève de Bat ecan.

BRIDGE
Mlles Emma de Lottinvi’ie et Ber­

nadette de Lottinviile recevaient à un 
bridge lundi après-midi pour leur niè­
ce, Mlle Béatrice Masson, de Mont­
réal.

— Mlles Julienne Bieson, Ji^Lette 
Bournival et Diane Hetj gagnèrent 
les prix.

BRIDGE
— Madame Charles N. De B oie re­

cevait à un bridge lundi soir pour ma­
dame Pierre Angers de Springfield et 
madame Lamoureux ae Lowell.

De* jonquilles et de la ^erdure or­
naient le* salon*.

Mesdames Napoléon Lambcit et Al­
phonse Laurin gagnèrent les prix.

{«feuille, Alp. Ben!. J. A. Rouresae, A.
J. Paradis, Directeurs de la Chambre 
de Commerce d Shawinigan; Sog Hon­
neur le Maire J H Nep. Déeau!niera. 
MM. 1rs échevms H. Destaullea. J. A. 
Richard, oJs. Yeilleux, l’rgel Lebeau, 
MM J H. Lek&ard, D. G. Davidson, G. 
C. C opping, J. A. Frigon, M P P., Dr 
M A. C handonnet, Jus. Drolet, Nap 
Jacques, Dr R. Frigon, Xavier PUnte. 
Dr ojf. Garreau, (has. Thomessm, J 
S. O. Brunet, Wm. Frigon, L. K. Hé­
bert, Albert Gigaire, Gédeon Leblanc, 
Dr A. V. Thérrien, Eug. Dumas. J.-Hte 
Trudrl, Donat Lord, Alex. Gélmaa, 
Bruno èrigon, Edouard Fleury, Georges 

n. N. J A. Vcrmette, G. Dumoulin, 
Bruno Frigon, Alcide Bournival, Ré­
mi Lamothe Jos. Bergeron, Octave 
Beaulieu. ( has d Cerufel, J. H. La­
douceur, L. O. A. Vallière», J. A Bilo­
deau. oJs. Blouin. Lucien Caron, C. 
Dallaire, L. C. Thibodeau, Elisée Mo­
rin, Eue. Morais. R. Wilman, J. R. Gé- 
lina^. Pierre Audet, J. N. Mercier. E- 
douard Beaudry, Jos. Chevalier, Bruno 
Gélina.s, Onétime Boisvert. H. E Howe, 
Amédee Bouvette, Henri Fournier, Joa. 
Leblanc, Tancrede Vailleux, Adem Gr?- 
n er, Léon Bruneau, Luc Bélanger, Chs 
Lymburner. Montréal, J. A. Panneton, 
Alphonse Uourassa. Herm Belle-Isle, 
J. C. Dufreene, Georges Audet, Adrien 
Roy, Henri Bergeron, Henri Lemoyne, 
Eugène Lessard, J. A. Gagné, Georges 
Michaud, Ephrem Dupont, Adolphe 
Pellerin, Louis Simard, Sylvio Thibo­
deau. Eustache Fortin. Pierre Ferland,
L. A. Jacques, Léo Boulanger, J. A. 
Landry. Henri Beaubien, J. O Poirier, 
W Beaulac, Joachim Arcand, etc.

M. le curé Emile Trudel. de St-Pier­
re, fit la levee du corps et le service fut 
chanté par M. l’abbé Georges Bourni­
val, propagandiste pour “Le Bien Pu­
blic”, des Trois-Rivieres, assisté de M 
1 abbé Armand Houde, du Séminaire des 
Troih-Rivières, comme diacre et de M. 
l’abbé Eugène Dés il* ta, vicaire a St- 
Pierre, comme aous-diacre.

Au choeur, on remarquait M. le curé 
Emile Trudel. de St-Pierre, M. le curé 
J R. I. Trudel, de St-Marc, et M. l’ab­
bé H. Matteau, vicaire a St-Bernard

La Chorale, sous la direction de M. 
le notaire W. A. Lamy, maître de cha­
pelle, rendit la Messe des Morts, de 
Perosi, avec comme solistes MM. Dr A. 
V. Thernen Georges Desrosiers, J. A. 
Frégeau, R. Bussières, W. A. Lamy, 
Edgar Hogue et P. Weber. A la commu­
nion, M. L. A. Leclerc rendit le “MI- 
seremini mei” et au dernier Evangile,
M. H. A. Beaudet chanta “De Profun- 
dis’’ de Poiason,

Heures de bureau
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OPIMTiON DE LA GORGE

61, rue Ste-Julie

MALADIES DES ENFANTS

TROIS-RIVIERES

RAYONS ULTRA VIOLEI

Téléphone 1170

La collecte pendant le service fut 
faite par Mlles Claire Dufresne et Mar­
celle Beaudet. d»ux compagnes de clau­
se de la défunte, accompagnées de MM.
Jean-Claude Guillemette et Maurice La­
douceur.

Dans la foule, des parents et amis 
qui assistaient aux funérailles, nous a- 
vons remarqué, outre les personnes* dé­
jà mentionnées: Mlles Jeannette, Ju­
liette. Berthe, Estelle et Rolande Fer­
ron, soeurs de la défunte; les RR. SS. 
M Eliane et Marie-Anne Gilberte, des 
RR SS. de Ste-Anne, de Lachine, Mlles 
1 rançoise Lambert, de Montréal; Ce­
cil** Viau et Reine Vézina de Lachine;
G. L'Heureux, de Grand’Mere; Laura 
Ferron et Bernadette Bourassa de St- 
Barnabé; Marguerite Bouras«a. Thérèse 
et Antonia Laperrière, des Trois-Rivie- 
res; Mme H. A. Beaudet, Mme Nap. 
Descomrers, M. et Mme Wilfrid St- 
Onge. Mme E. Beaudry, Mlles Alberti- 
ne Ricard, A. Thibaudeau, Marguerite 
Bertrand, Bertha et Rose Longval. Mme 
Médéric Béliveau, Mme Théo Martin, 
Mme Jos. Bastien, MM Josaphat St- 
Onge. Théo. Thibault, Pierre Thernen, 
Henri Fortin, Mme R. Frigon, Mme J. 
A. Landry, M. et Mme Frnest Clé­
ment. Mme G. Ryland, Mme Henri 
Beaubien, Mme J. Y, Dufresne. Mlles 
Desbiens Trois-Rivières), Mlles Le­
febvre, Mllse LcHouiller, Simonne et 
Alice Frigon, A. et Herm. Chevalier, 
Berth Beauchemin, Thérèse St-Arnaud, 
Yvette Bureau, Simonne Larose, Jeanne 
Langevin, Mme A. Lacoursière, Mme T. 
Racine, MM. Ildège Plante, A. Jolivet- 
te. Armand Lord, Théo. Larose, Adolphe 
Lamy, L. Lamy, L. P. Leclerc,

M. J. A. Langlois, G Garceau, 
Mlles Gilberte Dafre^n.*, G Piquette 
M Jacques. M. Landry, Mme A Dû- 
chemin, Miles Thérèse et Germain* 
Trudel, Mlles Rivard, M Bouvette, 
MM Laurent Arcand, Il Chandonnet
H. Fortier, etc.,

La défunte laisse pour pleurer a 
perte son père et sa mère, M et Mme

Ne Dites Plus Jamais
bxt-ce tout ce que vous avez payé pour cela... ?
()ù avez-vous trouvé toutes ces choses ?
Où avez-vous trouvé toutes ces choses... ?
O m en coûte presque deux fois plus !
OU ex-moi, je vous prie, où vous les avez prises f 
( omment ave-vous pu avoir tant pour si peu ?
Mais, ne sont-elles pas terriblement dispendieuses ?, 
Je voudrais bien pouvoir en faire autant.

Lisezles annonces. Sachez ce que vous voulez avant 
d'aller acheter. Ayez le plus possible pour votre argent 
en connaissant ce qu’offrent les manufacturiers et les 
marchands.

Les annonces vous tiendront à la hauteur de votre 
temps. Elles vous permettront de dépenser sagement 
le revenu de votre famille. Elles vous aideront à vivre 
mieux et à un moindre coût.

Puis—quand des remarques semblables à celles énu­
mérées ci-haut, vous seront faites, passez .à d’autres, 
à tous ceux qui désirent avoir ce qu'il y a de mieux au 
plus has nrix, cet excellent conseil : LISEZ LES AN­
NONCES.

!

(

Philit» Ferron, cinq «oeur* : MU*» 
Joannrtt*. Ju '•tt*, Berthe, E till# r 
Rolande Ferron, et deix frèrci, Ange- 
Albert «t Léo-Pau!.

Dan» la lourde éprenviS qu'alla v eut 
de iubir, la familla Ferron a rac'J de 
nombreux témoignages de profond- 
sympathie auxquels nous joignons nos 
plus sincères condoléance

Fieurs M et Mmo l’h Ferron, 
les employe» de la mai»on P Ferron 
a Chambre de <’ommer-e de Shawini­

gan èalîs. Les élèves da* 2ièmo et 3i- 
ème année» univer»it*ir«k du Pen»u 
onnat de Lachine ; la per»onnel de 
la Banque Royale de Shswinigat. Fall» 
famille F X Be*and. Troie-Rivière». 
M J. Grégoire avocat. Montreal, fa- 
mille Ph ferron, MM J. C. GuiHt- 
mette, S. Thibodeau. P. Béiiaie, Cha». 
Aug*. Beaudet, Maufice Ladouceur, R 
frigon, J. Bel isle de Shawinigan.

Offrande» de mt»se» : Les Ralif • 
eu»e» du PeoMonnat d» La*.h ne M 
V K I«a mb ert, Mont réel. Dr P. N.
Ferron, bt-Bamabé-Nord. M et Mme 
P Auger St-Léon, Mlle L Beaumier, 
Mlle» Beaulme, Montréal, Mme Orner 
Lamothe, M > Jeanne Lamothe, M. 
et Mme Albert Langlon, Mile» Mar. 
guérite et Monique Bourosia, Troi 
Riviere*, familla Ph. Ferron, famille 
Aug Rhrard, famille Dr Jos. Garceau 
Mlle Berthe Ferron, Mme A E. Pa­
quette, M. et Mme J H. Nap. De* 
saulmers, la Chambre du Commerce 
do Shawinigan Falls, Mme A. D ii«*. 
linas, M. et Mme J. P Bolduc, Mile- 
Juliette Ferron, Jacque'ine Dumont. 
Gisèle et Simonne Laroue, Hermance 
Chevalier, Thérèse St-Arnaud, Alice 
Frigon Jeanne Langevin, Famando et 
MarieUe Brunet, Lucie Guillemette, 
Marcelle Beaudet, Camille Paquette 
Yvette Bureau, Simonne Frigon, Made 
lein© Landry, A LeHouillcr, B Bou 
rassa, famille Jos. Drolet, familîo D. 
Germain, Dr et Mme J. T Houle, fa 
mille Nap. Descormiers, M et Mme
E. A Dalisle, M. et Mme T. Racine 
Mlle Jeannette Ferron, Mile Thérèse 
Bergevin, Chambly-Canton, M. A. 
Murphy, Toronto, Miles Lucile et Ro. 
lande Ouimet

Bouquets spirituel» famille Htn- 
rj Ferron, famille J. A Frigon, Mlle? 
Juliette et Lucette Beaudoin, MLe.« 
Lucille et Jeanne Bousquet, Montreal, 
les RR SS du Pensionnat de Lachi- 
ne, les RR SS. Ursulincs de Shawi­
nigan, les RR. SS. UrSilinea de Grand 
MereMère, les RR SS. Dominicaines 
du Rosaire de Shawinigan, les eièves 
de Shawinigan du Collège Jean-de- 
Bréboeuf. Montréal, Mlle Marcelle et 
Mme Lacavalier, Lachine. Mme Gré­
goire Boisvert, M et Mme Donat 
Lord. Mme Ls Dion. Shawinigan M <• 
Madeleine L'Heureux, Graad’Mèic, M. 
et Mme L. G Burniva'. M. et Mme 
R- Burnival St-Etienno, M et Mme 
D. Lacerte, Charette, Mme EJ. Beau- 
dry. M. Arm. Deschene*. famille Ls 
Bertrand, famille Melchio.- Carrière, 
famille I. Racine M et Mme A. La- 
coursière, M et Mme M de Caruef! 
M Georges Page. famiLe Albert Tar­
dif, M Nap. Laforme M et Mme T. 
d© Carufel, M Alf. Dion Mlles Alice 
Beaudry*, Beatrice Beauregard, The-e- 
*e et Germaine Trudel, Monique Mi- 
Ictte, F Trudel Y Dio . NI.le Berthe 
Racine et ses élèves, fa;!li,!' Ph. Fer 
ron, Shawinigan. Mlle l^aura Ferron, 
St-Barnabé, Mme Aug ia^no Hervey 
Jet

Lettre- et télégrammes M l’abbé 
Ftlenne Pépin aumônier du Pension­
nat de Lachine, Révde Sr M Angèlo, 
supérieure du Pensionnat de Lachine, 
RR SS Mariw-Ange d© l'Incarnation, 
M Paule de Rome, Gertrude Mar e, 
M Grégoire, M des Anges M Théo­
phile, M Héloise. Mari© de Jcns, du 
P©nsionnat de Lachine les élèves de 
Sème année universitaire du Pension* 
nat d© Lachine, Ré\de M‘*re St-O’ vier 
supérieure du Couvent des Crsuh 
a Shaw nigan, Révde M *e Jcari-Bap- 
tiste, des RR. SS TJrsnlir.es de 
Grand*Mère. M L D Durand, av >- 
•at, Trois-Rivière-. Mlle Annette Da. 
veluy, Montrea . M Jean Lebrun 
Trois-K vière«. Mlle Germa.ne Auber- 
tin, Lachine, M. D. Lambert Troi>- 
Rivicres, les RR SS. de St e-Arme ir 
Lachine, Mlles Aline et Blanche Ma I 
ioux, Mlles Brunet, M H L Cira^ 
Mme C. II Flamand et famille. Mile- 
Simonne Charest, lamrcCc et Marcel­
le Denault. Alice A ain, Montréa', M 
Henri Bisson, Trois-Rr. ièr©«, Mme D. 
Ma>sicotte, Joliettr, M A Murphy 
Toronto, famille O Maitea i, < haret- 
te, M H. S Lawrence gérant Panqur 
Canadienne. d© Commerce à Shaw.- 
gan ; Mlle» Marguerite et Blanche 
Grégoire, Montréal. Mme Aug Ga­
gne, Hervey Jet , Ré\-Je S: M I. de 
Jésus, S S A , St- J« *, Rév-i* 
Sr Rosc-alma. supéric ne, Gaughna- 
waga. Rév. Père O Langlois, s j 
Collège Jean Bréboeuf, Montré.»!, MM 
A Leclerc, Dr J. Sicnrd, Paul Be- 
îand, Grand'More

Sympathies: M. F'. Ferron, St-Bar 
nabé; M. et Mme Hervé Auger, St»- 
Léon; M. et Mme Orner Gélinas, Cha 
rette; famille H. Ferron. Montréal; 
Mlle© Glaire et Lucienne f ortin. Jean 
ne d'Are et Stella Latour, Berthe Ka 
rand, Montreal; Mme J. A. Dufresne 
Mme A'. E. Dwnont, M r* Mm* I P 
T^alsh, M et Mme N. .1 A. Vermett©. 
v «i Mint A. 1 etti • •
Aime J R. Dugal. famille Jos Drolet. 
Dr et Mme R. F*->gon, MM. I.ueien Ro 
chette, G .Bertrand. Jeati Fortier, Théo 
Laroje, Edouard fleur*. Herman Ry­
land. Henri Lemoym . Mlles C orinne e* 
Donalda Dufresne, MarieUe Bouvette. 
Dr et Mme Drjutor Desrhesne;*, M. et 
Mme W. Fafard. Dr et Mme J. A. Ré- 
land, M me C. Ricard et famille J. V. 
Dufresne. Mlle J Lobry. Mlles Ricard. 
Mme G. Lobry, le* Chevaliers de Co­
lomb, M. e‘ Mme L. A. Leclepr, Dr ©t 
Mme A V. Therrien. M. et Mme L. F. 
Hébert, la Chambre de Commerce de 
Shawinigan Falls, famille Jos Cheva­
lier. famille L? Chevalier, M. et Mme 
T. Ladouceur. Dr et Mme Marc Tru- 
dle, M. D. G. Davidson. M. et Mme E.
F. Daemen. Mme A. D. Gélifias, Sba-
wnigana Rév*. Père J P. d’Orsonnens, 
*.■ M b4 ( f Ml
Trou Rivièrehà M. I»r L. E. Bellemare. 
St-Barnabé, Mlles Léona. Berthr rt 
Hache!!*' Désaulniers, Montréal; M. 
J A. Ferron, N TV. Louiseville; M. et 
Mme J Arcand, M. et Mme Laurent 
Arcand, MM. Armand Deschasnea, H 
( handonnet. M et Aime Lucien Ferron. 
Mlle» A. Beaupré, !.. Rivard, M. et Ma­
dame H. A. Beaudet. M. et Mme J. H 
Ladouceur, famille Dr W Lacroix, M 
et. Mme (i. K. Ladouceur, famille Oc- 
tavien Houle, Mlle Julia Trottier, Dr 
et Mme J J Trudel. M. et Mme Ernest 
Poucet, M. et Mme J. C. Dufresne. M

rrnmsïïrs embarr iss iv/n

3...

CfiM?ft6NE DE RAPATRIEMENT 
POURSUIVIE EN N.-AN6LETERRI

I c»s autorité* fédérales et 
proA inciales se sont en­
tendues pour mener a 
hien cette eampaune.

NOS PKOOI ITS

Bien »ùr que Je me souviens de voire figure Vous été» le docteur hru
docteur... le dort

•t Mme Lucien Bourassa, M. J. R Gé 
na«, Mlles A. de Carufel, E. Barbeu . 
I/©da Bourque, Marguerite Jacque . •■( 
Marcelle Ivellouiller, MM. Bruno lie 
nas, Thos. Desche«n*. E!<»uard Asne- 
!m, Dr L. P. f'iset. Shawinigan; M! •’» 
Louisettc et Noémi Bock, M ntréal; 
Mlles Jeanne et MarieUe Rr. « ‘t, Ju­
liette; M. Edgar Bournival, T ri K 
viere»; M. et Mme Henri P» • vu île 

■ et Mbm A. f Bu 
M. C. Bellefeuille, Shawinigan Mlle 
Gilberte Gerron, Montreal; M. r* M c
L. P. Fillion, Mlle Eliane K i. «rd, MM 
Robert Bourque, Robert Boura.^a. G
t Armand Garceau. Mme J. K. Guillc- 

n-.ette, M. et Mme J. Munn, M * ’ Mt • 
Fug. Duma», M. et Mme L. P. Hébert. 
M H Mmu Jut Vuületix, M ut M • 1 
B. Cawthray, famille O. Dufresne, Shn 
winigan; M. et Mme F. I ifren!*'tc. M 

• Mme A. S. Martiln. St-1 ie: M. J L 
\ Carbonneau, Yaniachiehc; M. J " 
Bellemare, Montauban; M et Mme J 
\. Trottier, St-Tite; M *t M >

M. et
-Thècle; M. et Mme J. i"). JoinviE*

M et H me Henri Caron. M. et Mme J 
I.afond, M. et Mme Max Winter, M et

L B. Hubs
Martiv ■ ■* • J. H, 1

ne G. I*ésaulnier««, M. et Mm© Alf. 
N rmandin, M. et Mnt* Arthur Pu. r, 

i. M. Michel Zaine, famille J. Brouil­
la, familla Cha

Wynochradnyk, Mlle Y. Trudel. Mme 
\ Fournier, famille Gedéon Po­
teaux, famille C. de Carufel. Shawini- 

; famille Nap. Magnan, Ste-Thc- 
M et Mmo Méder;*- Bélivenu, M. et

C i‘ J

•>pe Boisvert, M. et Mme Alfred I 
ursière, M. et M • h '*

M. et Mme R. Laliberto. M. et Mmo F. 
B ii.-vert. M. et Mme Henri Beaubic

■Je Achille Aube Shaw : n , ;.*an ; M 
P. Ricard, Charette; M. et 'Mme S. 
Bournival, Rt-Barnabe; M. et Mme I. 
.en Caron, M. et Mme Albéric Beau- 

t M. 1 Lobry, fa ill© f . H< roux. 
M. Galien Dumoulin, fa Me I rançoi

Boivin, M. et Mme Herm. Belle 1 le, 
Shawinigan; famille Nap. Carie, St- 
Boniface; M. tt Mmbe J. E. Prévost, 

• 1 ■ • - \| . • v i .
B ou n M le Michaud, M. et Mme Gé 

• Bêlai .•* at M
Dion, M et >!• .• J. C. Magnan, famil­
le Mme Marc i.amy, famille Mme J. 
S. de ( arufcl. Mile Yvonne Bélanger, 
famille S. G St Arnaud, Mlle O. I-amy,

J
N. Longva . famille H. Dé«aulniorv, 
Mme Ant. Vana5*.e, famille Mme J. »
Th ibodeau, M ■' e A. Beaulieu. P. B. ;
lac , J. A. Bilodeau, M. et Mme ! F-
mond, M. c; Mme J P. l’ellctie r. M.
et Mme !.. P Thibodeau, M et M me
H. Bergeron, M. et Mme H. Cos
M et Mm© A Veillette, Mme Ar t. ! -0-
ranger. M et Mme Jo*. Bouvett* SIia-
w 11ugan; M. 1!î. Bourvmal, St-Fti ie;

M! le M. F. Cloutier, Trois-Riv ienp» ;
M ie G. Lanibert. famille Jos. B us-
s ie r»-*, famille• William Frig,,? . f.im i 11e

'< f.udger <Caron. Shawinigan; V S.
M tte. St-Tit e; Mlles Breault, R iw-

t, Révde J Benoit©, S.S A , M. et
Mine E. Ju! ien, Trois-Ri\i.'rr M
Th Bournival . St-Etienne; M. et M ma
A. Baril, M et Mme J. A B-u ra* sa,
M. et Mme 1 O. Haribault, M. et M Ml©
J. A. Richard,, Shawinigan: fami! M.

MouUéal, 'J —Coïtme *«*uliât Tu*-* 
entent© < onc'ue entre les e .toritoi f^. 
déreles et le» eut r;t*v provi*. • a 
une compagnie active de rvpatriement 
**era pourauiv.e cette ann-e dans 'a 
Nouvel © Angleterre. P ir cornu cn- 
ccr, une ‘semaine du Canada" e»t t*- 
nue a l’hfttel Hmilton, a Holyok© di 
? au 12 janv er sous lea auspices de 
M L A De orme, ager.T du g< av' • 
v
\a- -.'.e i© c e tt* expoa.ti on de pr»1.. ts 
canadien» a été choisi i la suit de 
nombreuse» demandes je ren»c..®ne- 
menta sur lea centres de r 'Ionisation 
canadiens venu» d© la région Je Holy* 
ko. Ma* '

A ce't*1 ©xpositi n »e * ennen» MM 
’.en abbés A. S D*ache»ne«, nv»» on- 
naire co!oni»at©ur du gouverneenont 
de Quebec et Hamelin, mil» on’mire 
colonisateur pour l’Oueit Canadien 
qui donnent de* renseignement* ^ ir 
e» régions de colon si'iO/i . u (j •- 

bec et de l'Ouest canal en I** Ca­
nadien Nat ona est renr «e t ? par 
son agent de ia Nouv**- Angleterre, 
M Char *s Nadeau, de Woor.s »ckf, 
R I et M J. fi luif ire**, agent gé­
nérai. se vi.es de colonisation et de 
voyageur» du Canadien N’aticna . t 
Mnntréai

De nain et jeudi de» a»>emb!e*s •.!- 
lustrée# de film» fonm s par le Ca- 
nud e-n N «t *na: -eront ten jes >ou-

e M
I.’on ca u e qu'avec 1© plan de en. 

Ionisation projette il sera pots blo de 
repatner vile famüc*. par année ..u

FUNERAILLES DE
M. W. C. CHISOLF

Momrea U —Aux funéruille» d- A 
W C Chieoivn, C. R quj ont e

eu a M • Tea , it Ca-.ud » i N'a».on 
et !• C anadien Pacifique, étaient r« 
prése^.»e^ pa* plus.eue» haut fonctior 
oa re« Dans l’assistance l'œ* remai 
qua t air Henry Thornton, W D.
K uh A. T Wi ! ion, D. C (.rant, R 
G Vnughnn, B J flungerford et ( 
J Smith, vice«-',*rés;d >nts du r* 'a j 
Le » anadien Pacifique é*a * ( ■*«

par MM A D V I *r. v t
president W H ( uri<\ » -i*©ur g
rare F I* f r.ntof, son as* -tan
Angus M M rh<*v < P. T mto i
J D Si>«nce, Torontu

\tu • ic-tntw
» ,‘f r c . • 4 Mata : • i. *. \Mt1h

N . r. Or.tei j • Oit • 1 ©nt •*© 

pour recevoir et placer »ur de» terre 
de* Franco Vmer a r.» qui di ‘i 
ven r s’étabi ,r au ( a la U 

« ♦ "sera ne du < u*1 
a H > oke n’est que i’u ic de» .t a 
ves qui seront prix» au cours de ce 
te campagv» de repntncme. . mu 
elle marque déjà que ce;‘.e que»t.un é 
retour a»v, notre* au ( viana eut «r. 
re.» v ; v a © et a-'.-.'ar.te

*t
j Marie-Anne Gilberte, des KR. h de 

. || . ; • Mlle* Vei
Simone Toupin, Montréal M. Alfred 

' } Rita I a
Il M i

périeure et les RR. SS. de St© Anne, 
! Kawdon; M. l’ierrc Panneton, Yama- 

MM. i K, Ltfi n '
I m 1m. Montréal

Fc four > rematoir au cimetière du
Pore I.achai-e à Paris donne une tem­
pérature de 800 degrés produite par 
l’acide de carbone enflamme a laide 
de bru leur» spéciaux.

GAIETE
MERCREDI Y 1 JFI DI

Ranger, le chien policier dans 
un unuvrsu film d action

((!■ épisode de la série

Comédie cl Revue

CAPITOL
VLR( RFDI FT JM DI

■•ini sic KiLUir
Désopilant*' produrtinn de* la 
rneux M al lace Heery ©t Ra vmond 
HaKon avec ^lary Brian et lane 
< handler

FN PLTS

Comédie rl Nouvelle^
VAUDEVILLE

SMMŒME KEITH

CONSTIPATION
SOULAGE 

RAPIDEMENT
f en pilule» purement 
végétal©* feront agir 1
vo* inteatin* sans 
doul©ur et sans effet 

déprimant. Elle» font vilement dispa 
raltre maux de tête, dyspepsie, bile, 
pâleur du teint. Lea enfant» tout com- 
? e le» adulte* peuvent facilement a 
valor les pilules menue» et recouver­
tes de sucre du Dr Carter. Elles ne 
r<tnti©nr.©nt pas de calomel, ni d© dr©- 
gu«s a base de poison. Toutes phar­
macies. 2.r>c et 75c en paquets rouges. I

CARTER’S CB2 PUIS 1

Q00o/
si jîïVflïs une bouteille

Bière
BOSWELL
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LE CORPS DU GRAND PROMOTEUR 
EST EXPOSE AU JARDIN MADISON, 

SON OEUVRE LA PLUS TANGIBLE
* a*ant-midi. U* jiuhlir mt» arimi^ a wnir contempler 

le k:ranci ^portman <|ui n*poM‘ dans l'arène 
maintenant MlcnacijM* et triste.

SON SIXTESSKUR PROB KBU

r i KTŒ m: (Ha h now i r

du

i .

r
rt ,* df^rharu'

CE SOIR, A L’ARENA, 2 PARTIES 
QUI SERONT FORT CONTESTEES

. I H —ri •

• •" *« rm Is • a I * A p ■ « 4

*
’
* * *■ * **’ ^ I l. * al*a pt'Vft. n#

• » -J i f -• I m • *, -, i. •« f * ' ■ i fï>sn<juar* ** i ^ . ;it4 >#t pt<|ua *it c 
, i.J «n. wn« att« «an* n#»# • J **r» pr*>ba ■ r i » •( fort Tonfaté» l**

*' ’ " . . ..
‘

’ • r« s „ 44f«-r Cm <i*hiï êqmipm I
* ' .
*

' • ' • ■ a • ' « • ** * ’ M-»-a r ' r* I
f

* 1 • - :...................

e r ‘ , t
°"" * ' ^ M » • ’•« ' 1 • a étsff* dsMD pJva d'n-I

1 » '*• 'r la ■ lieu* lnt*r né lia r*. ,
' ■

* ’ ■ “ • * , • . ' * F (an .....
é«r* M ch< » «la a * r«. I i Arma

LE HOCKEY DANS LA N. H. L

OTTAWA
MONTREAL

l'rem (Kux Troia. Total

0 0 1-1 
10 0-1

TORONTO
BOSTON

CHICAGO
PITTSBURGH

LA CEDULE DE LA LIGUE INTERM.
PLUSIEURS CHANGEMENTS AURONT AUX PETITES QUILLES POUR LA 2* 

LIEU DANS LES LIGUES MAJEURES SERIE DE LA PRESENTE SAISON
Uan* lev litcticv de ha^eball americainev il n’> a jiiHiu'iri 

tpi une seule équipé gui semble debniti- 
ment formée.

I KS rosmoNs

Naa \ r»a il 4 Ta.

<*• Jr»

M ,

"A

MRICM 
GRAND NAIIONÎL

° ® La t.'ani Nat
,;r I ’ <»*ta Ta Auaa fîa#* j

»t.-i V Ha»a Af>r . * qui aara ^ 
-a a fin .!• * - a attiré ]
narun# •« t f éa t*ja« q
d#rt* »r. « *«t un noam*, r^. ...

-i!a ;r# j»»*t ?ra If.'n ‘ >rak’ v*
. ran n- Ta* hian Row R,
.a }>rwn > j Janviar, 1* lawran.r »a (,ar«

t cant ; jf* C'a*. Iron m Ron Hal!
»• ' ’ J < • • ' v». »w-

s.* •* . ' / H . fin !r n v. C*' i/ .
• r.r;» i r Janvjnr. <H) St I.nwranra v* i an. I-

IL* ar »■ ur i 'T» Koundna»; «ianira Qia*>#v ir«
B.w r,f Bail.

r!’* . au i r • P>vr rr. rt — St'I^iwraitra v» Gara-
•a an>4i i ira Can. Iron Koa idriM va

J Bowling HaM.
•v ;• -a r <» j I • v - . r, 1 t, — St l^wrarer \« Dow-
a • » * r >*r H.. ; « an lion Kottndrir* v> Ga-
• 1 j»«* r. -a v* < *■. raga Wu^v.

[[[Mil

Bel exploit 
d’un jeune 

quilleur
f r•* an jann* ptantrjr dr la

-aMr la» loiett*. I l»u*woet qui
• r»t wear# lr prit donné i-sr la 
Koo-rll pour la pi»» forte partir
• impie rouler la armainr drrnie- 
re H fit SIS. Il a détalé «etU 
•rmatae en battant u»n ree<»rd a 
«ee un aeore de 2SV 1^ prit d* 
t M donne par J'*» I af^entere 
p.■ ur la meilleure partie aimple a 
rie raxne par Maurie# (lautiiier a 
vee 21V

A. CHRETIEN 
S’EST MIS 

EN VEDETTE
Il roulé 586 dans la Ligue In­

dustrielle de la St-Maurice 
Paper. ---Deux parties de 200 
et plut.

HARRIS ROULE 226

aaaJ

Lai AUTRE SUCEE
Uten ne « n i»îe pouvoir 

! arrêter dans - i course 
victorieux».—Il donne un 
autre blanchissatre

\ r t bur < hrél (♦•ii a été le t»»**il
,fr„lir le - d.,* | r-rfil *>*-»

, 1 • gu*- Ind latnelle de
-r M^r, • I’h;- < - A n »

■»*■» dont yI^ux |*a r tr*p
' >1»* * .ni- te» • nt K*

<l«ui parti*'» c<* • K- - 1 abri* «li
i er la ,* 1*- T iyau te.ir»
. • • -(t *> brr ite i « délaite an » f.J* «

\ ri Isa Nc«<re^ :

EABÎUr.WTs UK l’AI •n n

1 0n r f #- f no 1 V". 17t#
lir*« t ino 1 1 I 1 40-
UitHê lui JUi» ]WV
Hebert i ni 1 i . J K .K---
M* Envi* 137 l.'tu —
K.pbert 133—•

7,Vi ♦ffe* W JI) 2

M Al HlMSTi;

Flarri» 2*2» » 1 ».'{ L’a—
1 lardy 15* U* Il 7-—
!»e«hi* r.» 1 7 n 1^1 117—
1 -an '»he IV. 177 1 "l—
3 * hréfi 1*0 2**1 2» ai—

**7H ^4!» 7»'*> 2

I l \ AI Till 1 1S

G* rt<!r •n lUt» 1 U 1 *:♦ -
l’cruaae 1 4P. 111 137—
t ieneat IV. LV.t 1 —
i'hré»,en 1. iV< 17.3 171 —
Ma rrt» 17U UfJ IM*-

7**7 702 —2

K LE rm» n S

Kirharvi i «r. 17! i2:i
l'eplU LIT 1 17 172
< hiellette r;u IHn 17(i

utter i u _i r t 13*
.te tie* i*».* !**:• 1U0

7U4 s"*0 7Uî» L
Dan» la rla»* e B le» Hay maker-

♦•* M'>h»wWa o * o*é 'ainquuur*.
»eore* furert

POU ►S LOI R DS

Libbéy 104 155—
l’attors-- 143 127 1S1 —
Cou rtea . 142 11 H 150—
Va: >e 133 1*12 ISO—

524 560 610—

MAYM AKER9

I* ..ay 104 131—
Ar*eneaj.t !’ * 12' I4î» —
Paul 122 1*0 —
Vrsrneau* W 141 114 1 l'j—

607 4V»7 a*»s —1

R A » » R D E C RS

l oerru r 
(tendron \

124
147 132 111—

'.‘en.Iron \ 121 161 17'*—
1 eru»*e 140 165

lie,*—

â'>4 7;j«) 636-2

.Mi • H A W K >

Robert 16» 1M
1*9 •

161 —
150 1 T9 164—

Hébert ! Ina 131 —
A' a t re y 207 155 146—
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RECORDS ET FAITS POUR L’ANNEE 1928
Au il ^anv *« Canadien au U N

H. 1* f*gwf 14 j^j-es «t anaa e 7 foia
en 21 «parties.

Le* eîuba de hockey profua* or nul* 
• j ont deu ata* moyenne*

Ln marquant 2:10, Prince Binlaod a 
P. A Goj n aba^»e !e record de .a 
piste de Qaebec.

Le* Amur.can Go#lie! oi I i -kier îra 
veruent le continont en Id heure» et 
58 minute».

QoeHe# gagne e champ^O'inat du !* I 
i’u© de qu:. f» der r)»eva!:*ri du Co* 

iotnb

X+ Tro »-H e-u* un' r v u au Mont- 
—a. e titre qu detena l dtpu $ 13 
ane.

I>e Hoaup e.’ quééeeo.» de IMS au. . Rogert Hornuby g^gnu .u cRampion-
1 augure avec 57 partiaa.

Le Remingtea gagne # rnampionnat 
:r a claaee “A” aus qu. lu*.

hn r 5r-Geddard jr.u# e record uu 
Der+»y er marquant 3:37:35 pour 40

Le jour.a àt-Goddsrd gagna 
un» 11:14:1> pour lu 3e fo.v

Derby

La -r.m «on H>lt Renfrew donnera -n 
trophée pour la courte de 1S>2!>.

Lu Vé jébec qu.tte a e je Ca:iade- 
A er aine âpre» deux ua » «t»

Napoléon Coté orgat> :n c’ub
>'"jr jouer dans une ’.'gu# aemi-pro- 
f•■## ietineiie de ba *«■»:>* ’.

L«w Sha nro-*k« prennent 12 pa~t e» 
ir l‘i dans .a . gue ba e-a i*panier.

Le •‘Booo .nk” enleva a !a “Sarce.- 
le” la coupe du Quuoec Yacht duo.

Ty CoW» annonça qu’il ne jouera 
plue au basebai. dans 1er guoa ma*
jeu r eu

nat de la Nationale pour **. lu fo.4.

Peter Johnson gagne deux courses 
de c.i.q mil.ew au Parc du l’fcxpos.tjon.

P.erre Gagné e»t élu second vice- 
président de 4a fédérât.on canad.enne 
de boxe.

Une . g^e du hockey Re..*ay-Papw 
e*t ongan^-e a Queoec.

Lu joueur de hockey Dye cal vendu 
aux A-rer . .s pour |1 .’mm».

Mme Schoe-K mel nage pendant 
heure». - -..nules et lu seco’idee.

Format on d une nouvelle j.^u.- pro- 
vinc:«*.e indépendant# du hockey.

rt n #■ -v'u 3.313 en 38 p» • es d»- 
«ru* ii*w t he va. ers de C j >

Mort de Robert Cannefax ancien 
hampton du billard a tro:» couaa.ns.

T/e T)ro t axt «hampton de la gue de 
1T a rer©*u Lava, a Québec.

M le Gaity, 1* an», gag ie une é- 
preuvu de 500 m.. eu a cheval en Eu­
rope.

Gene Tunney, vainqueur de Tom 
Heemuy, a:»ondonrve soa titre.

J. Is n, du Bouton gagme e cham­
pionnat canadien de squaeh.

Horace Coulomne, M e I^afferty et 
Mlle Delàgu au prem:tvr rang du bad­
minton.

I*t France défend la coupe Da. 
veu aucces contre le» Klats-t c

M e Nanette LeKlan gag N- t
noi ‘‘open’ angla e.

L Ajutral:en Brook- <te:i -> est 
cure u* a Leg.on d*Honneur.

» unce W *on, de »,*
.•ha « onne mondiale de Par *, 
vite-ame. P “A*

Ouverture du stade de Mort' 
contenir 8é,0w «matej* !

jje*t>a!l. ’ 3«

< rysta! Palace gagne !* J 
Cofforth et une bour#0 Gp |. . j

I^> golfeur Johnny »cor« ,
“hoses”.

Mort accidentelle du fan 
Ovi.a Boura*»a.

T pperary Tim. coté 10Q « i 
r “Grand National” en ,\v . *

Le -ageur allemand Kem.T***- - 
te 4»*» heures dan* l’eau

Andrew- Payne gagne la ,•.>j-.,
122 3 mille# en 573:f,>4;3j

■ - -

’ore de écrou.ement d’une . • .a71 
Auatralie.

Henri Cochtt et Mlle H y 
regnen: ian* monde du !c* »

y»'iv»'»vrr»'»ixeis »»%%»%%!!,

îLUex 1m annonci
♦ Le* nouvelle* du jour

Mort tragique de 
Frank Lcn-kart.

ulon:ob:li3ti

Jack Sharkey bat Ja k Delaney c 
13 ftocondes.

Walter Hagen gagn» le tournoi * o- 
pen” anglaia avec 2U2 en 72 “holes”.

• Kaiatead, un “outsider” gagne ’< 
Derby d’Epaora Down .

pu- y \\ am* se Signale aux Jeux 
Olympique».

- I Lou Mayer gagne la cou.eo de 500
I tnihue en 5:Uli33 a Ind anapo. a.

Quatre personne# de la Grouse Ile I —-
font le voyage à Québec, 35 m es en j la» Tuque est relu 
canot, en 10 heure*.

Edouard Horemans prend le titre 
mond a du billard contre Jake Schae­
fer. •

I** club Victoria, de Montréa. est 
champion de l’Eet au hockey.

Le major ( W. Gtheon, pre- dent 
dé l aesociat on canadienne du tir.

Mort de Kid La vigne, l'on de« î*1u* 
rameux boxeur# de son temps.

1 n# foule-record a*^ ‘ta aux joute? 
le la ’ gue de baseball Q iébec-P.«- 
t net

De* ijeux Tipertaux seront tenu# à 
Hamilton, Ontario, en 1£30.

t rhoéford 
M ne*- f-1 adnrn* dune la ligue de ba-'e- 
bsll.

L'automobiliste Keech fa t du 2<V7. 
55 milles à l’heure en Floride.

L’ne f *ule de !..350.000 personne* as- 
siste aux. joutes de la N. H. L durant 
la *ai#<>n.

< arc ice DoMar gagne e riarathon
de Buston pour la 6e foi».

Lea Yankee» gagnent une eeconde
»ér *• mondiale eans perdre u:ne seule
porte.

Demandez les

Bières «' Porter:
DF

SU LAKE ONTARIO 
BREWING CO
De* produits excellrn'*

I. F. CARBONNKAl

ICSNT

2, rue Richard
Téléphone !7él

Ij# Canadien jnj# une brillante #c 
ne dan» la N H L., ma « ferd le ti­
tre

Le# Ranger», (je New-York, sont 1er 
-hampion* mondiaux du hockey pro- 
feesionnel.

L'a** tance aux part.*- ae hockey 
atteint in chiffra de 18.000.

L'aviateur de Bernardi fait du 313. 
57 n. es a l’heure.

Les •■arr.eu’w de Ca-rbrilge 
e.ix l’Oxford »ur ’» Tarn »e.

défont I

AVEZ-VOUS g«| 
SONGE AU f 
CHARBON •
Pour du boa combustible d’une 

valeur tan* égale 
Téléphonez à

437
Vous obtiendrer le maximum de

qualité et de service de la

CHARBONNERIR 
ST-LAURENT, LTEE

ai
Nos mécaniciens s’y 

connaissent
i m j' puisât é«j •. j|

d'hiver -- Kites taaptelsr < rest* 
to par oo« màcaolclens ex: - ” ul 
voua dlron» exsrtameot les ajuste*] 
OituU essalres à faire » * t

• "-NOS r«t! mAa s t i| 
SSf une Oâ.se de prnflt r»!so: able » 
fin de r-ucurer du tr»»ail •!
psnotssl

GARAGE STE-MARIE
Ear#fistr»

8 SI E-M ARIE TtL lï.^l

Un prem er tournoi 4'. nvitatJon de 
go f au Muno r Richelieu.

G.e.tx traverse 
■ -a a nagt' er

détroit de |i 
heure# et 11

à J

a c a*s i#

JOUEURS OE CHAMP

r;»i

A* M <>«

><>' m>' Mi>\mK LE HOCKEY HIER SOIR

I «W

V M

\oici les irsultats des parties 
joueea hier soir dans U lijrue 
C anadirnne Ptnfesaionnelle. 

Hamilton. 0 Windsor. T 
Detroit, 0. Kitchener, 5. 
\ta«ara hall». 2 Toronto. 4 
Buffalo I; I ondon, I.

Dan» !a ligue ( anado 
\mericaine

Springfield. I; N Max en 0

I*# ^:>r i bat ’e Québec pour !
le championnat canado-smencsm.

Jack Dempeey déclarant qu’. est 
Wni** abondonns la boxe

!<* cy< 't* Frani. du Luxen ; >urg 
gagne 1* T .r de France

P u# de 100 joueur# dan» troé "tour­
nes de ten-' *• à Québec

Joo V . en eu » e proclar.c a.mpion-
.'Siuadien de »a i a**e.

Bill TLden #«t sua pan du pou: ave r 
écrit rooywr-ant pa.ament des a rtc ce* 
sux journaux.

HOCKEY - ARENA
Ce Soir a 8.00 heures

Ligue intermédiaire
STE-JULIE

VS

VICTORIA

î<e« Edmonton Grad* sont le? rvam- 
pionna? du monde i la hal’e-au-pa- 
n -er.

“LsJty1* Grove raf.re cinq homme# 
:.i bâton «•■ *' 17 b* e* ancées

* ’ '
u •h’ bnl ante exhibit ' *n a Que-

bac

ETOILE
VS

LA PATRIE
ADMISSION . . 25c

t.m ouragez de votre présence nos 
futurs loueurs seniors

K e

CHARLEY PYLE VEUT 
ENCORE CONCOURIR

T» agha

I
'?'«tijvet '»■>* fan.r# New Yark. s L* •'>i:e 

Meye**. é#s lt#*4 Hj* * n+n*m e s piej taquine *a 
- e a » e* P4S . #y I*y’e l e fa.weux prsniv
• J«*# .'vwa.!, df» In J ane, #'aN#rer de» pa*,#*# p#ur
é*vj • t de *a t J*e N » es Je* ! **arat bon â ■ r x ve *# * pai ♦
• ' '14 >4# prasd.e » 1ère f.*ra t d>• *ne S N#n 3 *rk
ta c*»sirt «-"é* Va atb. ngr» F> ’s n* ** ’. *»
• a ^a t - e-t tp*s % #•• preuve te - '-ra
l 'I * • . r j* naiwasS da-*

IS Mb P

s irvi

Amateurs de Quilles
7 ••lllaupva S Tf#i« S

*•* a»slniaaan« » *«(rs SI*»*»** , a
laviiâü r « • s-ii »- ,v
tir ]Msr Ui Q p •u<.i»r*

CENTRAI BOWL I Ni» ALLEYS
« Harr r. l-hnsoy (.*ra»»

W ' Ave? qae d* a cét# l u
• e» A.f ‘ On SS qu

*>#*-* de'eiers en pwrés r 
a a«- apt# -*• as*.” 'e pnr'»<i 

] eesrear A» jy f* 
I Oklshama a gag

GRENIER
1

L'ENDROIT PAR 
EXCELLENCE POUR 

FAIRE REPARER 
VOTRE

AUTOMOBILE
M

Iifae* ms;au-#*. rtUMtrsa •*«! a,
Brava# t nt aeu e ch«#e t *t i*#rt* n#
Boat en. <■ eut que jp«r«*nns r e prn d
*• >a«‘e 4« ILruhbuarf

T.*a rki. aa saf R qu’
• al •eqshi sua Cerf ,»a * :*:• (s ^ a
« % W . a {hSSWSttSSÉSQM

Lisez les annonces
Pt «or foooocnisv du i^mp*

.... .............

fer’#* os • «*gVfr.en« CO'T. 1# «
?an* a pr#»ft.er# coarae

1 r'# a w.ne d# l*; t***' eera 
thbsésa en >rix. d't le t»remot#«r 

prv.t* er r r.» aéra t on v*ee 4e f

#•»*• #• »• •a-*asieul aa
Ha »uY'«»*a»#»a *•«* ♦'•*••• •« •

*- ttau S aatMUeirla-5*
a ■« w« «i* ««y. . a «a*e» #»«»••«»••• — A»» »• • Ht* t»

• * et »aar ta««r la aiiai«a«a> #« »*•*’ — lar-a#*»?»» f'ataH
I a«»*v *•««• » • 9' *•• • #»• >?farat«»sa * taira

GARAGE GRENIER
'’a*' • éa a# »* a Sa I A 0 A

i 4P M 3DU FIM Ol MY TEIH MOM ?7îaw

Grande MASCARADE

A L’ARENA
Jeudi Soir

Il y aura de la fan fare !
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MARCHE ANIMAUX
Les prix élevé» obtenu», depui» un an 

et demi pour le» be»ti»ux. ont été l’un 
des meilleur, facteur, d’amélioration 
des conditions de l'agriculture. Ce mou­
vement de hau»»e, commencé en 1924, 
n a commencé à porter vraiment profit 
qu en 1926; il indique une période com­
merciale, qui. d’aprè. l’expérience du 
passe et l’étude de» approvi.ionnement» 
du marché, devrait »e continuer au 
moins jusqu’en 1931. La première pha.e 
de cette période, celle de» ba» prix, fut 
décrite dans notre lettre commerciale 
mensuelle du mois de mai 1926 alors que 
nous annoncions qu’il y aurait bientôt 
progrès dans ce domaine. On doit ce­
pendant remarquer que la dépression de 
cette industrie, malgré la détresse qu’el- 
le causa aux éleveurs, eut alors des ré- 
•ultats moins sérieux en ce pays au ail­
leurs. Par exemple, l’impossibilité dans 
laquelle se trouvèrent des petites ban­
ques de campagne, aux Etats-Unis, de 
continuer à financer les éleveurs, força 
ces derniers à vendre leurs bestiaux en 
masse. Le secours leur fut fourni par la 
•Stock Grower’s Finance Corporation” 
les prêts aux banques concernées s ele­
ct la War Finance Corporation” dont 
les prêts aux banques concernées »’éle- 
vèrent à 1100,000,000. Ces fonds furent 
distribués aux éleveur» qui en avaient 
besoin, mais les troupeaux restèrent dé­
peuples jusqu’en 1927, alors que le» prix 
du marché permettaient un profit. Au 
Canada, les banques furent capables de 
soutenir les éleveurs, en sorte que les 
ventes ne furent pas rapide», mais gra­
duelles; en cela, les Canadiens furent 
plus fortunés que leurs voisins les Amé­
ricains; le nombre de leur» troupeaux 
était encore normal en 1927, et ils ont 
pu mettre leurs bestiaux sur le marché 
au moment où les prix étaient avanta­
geux. et cela, en plus grande quantité 
qu’à l'epoque des bas prix.

L’industrie canaddienne du bétail 
s’est développée surtout en vue d’ali­
menter le marché domestique, mais elle 
depend jusqu’à un certain point du mar­
che extérieur et elle subit l’influence des 
onditions économiques du monde. En 

1927, environ 7 pour cent de la produc­
tion du boeuf de boucherie entra dans 
l'exportation, et il est évident que ce 
mouvement influa largement sur le raf- 
termissement des prix et sur l’importan­
ce des profits. Comme les prix du mar­
che domestique subissent les fluctua­
tions du marché mondial, on ne «aurait 
oublier, dans l'étude des causes de 
prospérité et de l’avenir de l’industrie 
du bétail, les développements qui sur­
viennent dans les autres pays, tant dans 
l'importation que dans l'exportation. 
Dans l’Amérique du Sud, qui est l’une 
des grandes sources d’alimentation du 
monde, le nombre des bestiaux semble a- 
voir baissé entre cinq et sept millions 
depuis 1922, et la production de la vian­
de d'exportation, cette année, parait in- 
ferieurc à celle de 1927. On rapporte 
que la population des troupeuax a di­
minue sensiblement, en ces dernicies 
années, en Australie, ce qui fait plus 
que contrebalancer l'accroissement des 
reserves plutôt restreintes de boeuf d’é­
levage en Nouvelle-Zélande. L’Europe 
a. dans l'ensemble*, augmenté matériel­
lement son stock depuis.la guerre, bien 
quelle doive continuer à impoiter de 
fortes quantités de ce produit, surtout 
de 1 Argentine et de l'Australie. On re­
marquera aussi que la consommation du 
boeuf, en Europe, n’est que très peu in­
ferieure a ce qu'elle était il y a quel­
ques années, quand les prix étaient plus 
bas Les pays d’Afrique et d’Asie ne 
produisent pas de boeuf pour l’expor­
tation, mais, pour compléter les rensei- 
grements sur l’état mondial de l'indus­
trie, disons que, d’après les rapports 
i Inde et la Russie d’Asie ont augmenté 
curs troupeaux. Il y a eu diminution 

considerable aux Etats-Unis, tandis que 
le Mexique, qui expédie de grandes 
quantités de jeunes bestiaux dans le 
T^xas, a accru ses troupeaux de beau­
coup en comparaison de ce qu'ils étaient 
ü y a trois ou quatre ans. En juin, cette 
année, le Canada avait environ 200,000

tête» de moin» qu’en 1927, mais il en a- 
vait autant qu*en 1920. Le» conditions 
mondiales, en ce qui concerne l’offre et 
la demande, sont donc favorable» au 
maintien de prix profitables aux produc­
teur», et cela, pour deux ou trois ans a 
venir. Pendant cette période, le nombre 
des troupeaux t’augmentera probable­
ment jusqu’à ce que l’offre vienne à dé­
passer la demande. Sans doute, il y au­
ra des fluctuations saisonnière» d»prix; 
la baisse récente l'indique assez, et cet­
te baisse semble causée surtout par l'ex­
pédition faite, l’été dernier. d’une 
quantité de boeufs à l’engrais (le Ca­
nada y participa) dan* le territoire a- 
méricain où se fait la production du 
mais; par l’accroissement des expédi­
tions de boeuf engraissé dans les cours 
américaines et canadiennes; enfin par la 
résistance qu'oppose à la hausse des 
prix le public consommateur. Remar­
quons que les prix semblent s’être éle­
vés temporairement à un niveau supé­
rieur à ce que le promettait l'état même 
de l'industrie et que, malgré les profits 
qu’on en retirera pour quelque temps 
encore, il est peu probable que le mou­
vement de hausse survenu en 1927 et du­
rant les huit premiers mois de 1928 se 
continue. D’après les indices presents, 
il y aura plutôt une certaine stabilité; 
les prix de 1929 ne seront pas supé­
rieurs à ceux de la moyenne de 1923 et 
ils seront même un peu inférieurs au 
maximum de cette année.

Les conclusions du parragraphe pré­
cédent sont basées sur les meilleures 
informations que l’on ait pu obtenir 
sur la réserve et la demande mondiales, 
mais il ne faut pis oublier que prati­
quement tout le surplus des troupeaux 
canadiens, en ces deux dernières an­
nées, est allé sur le marché américain, 
et qu'une augmentation soudaine du 
tarif, contre l'entrée aux Etats-Unis de 
nos bestiaux et de notre viande, pour­
rait affecter immédiatement notre in­
dustrie. Il n’est pas certain qu’on nous . 
imposera un tarif plus élevé; en fait, 
cette hausse ne semble pas nécessaire à 
la protection de l’éleveur américain, at­
tendu que celui-ci n’a pas suffi à ali­
menter le marché domestique. Les E- 
tats-Unis sont le seul pays au monde 
qui ait une réserve de troupeaux infe­
rieure à celle de l’avant-guerre, et on a 
dû y importer des boeufs d’élevage de 
l’Ouest canadien; il a fallu même y fai­
re venir de cheznous la viande de boeuf 
pour alimenter le marché; mais comme 
toutes les importations américaines de 
ce produit n'ont été que la demie de 1 
pour cent de la consommation, il est 
difficile de concevoir comment il se 
fait que le producteur des Etats-Unis ait 
pu souffrir de la concurrence étrangè­
re. Si toutefois une baisse de prix pro­
voquait, chez nos voisins, une agitation 
assez forte pour faire élever le tarif, le 
Canada devrait se tourner de nouveau 
vers le marché de la Grande-Bretagne, 
qui importe annuellement de 650.000 à 
700,000 tonnes de boeuf et qui accorde 
une préférence marquée au boeuf con­
servé frais (non gelé, mais tenu à une 
température basse).

La permanence de la stabilité du mar­
ché canadien du bétail constitue un 
problème important non seulement pour 
les éleveurs eux-mêmes, mais aussi 
pour les producteurs de fourrage et de 
grain d’alimentation animale, dont les 
revenus dépendent largement des prix 
du boeuf. La solution de ce problème ne 
devrsit pas être laissée entièrement aux 
metteurs en conserve et aux expéditeurs 
qui, dans leurs efforts pour établir un 
marché étranger, ont souffert parfois de 
lourdes pertes. Il est probable que les 
tentatives méritoires pour développer 
et coordonner un programme de produc­
tion et de classification pourraient don- 
marebé. car il est certain qu’il ne pour- 
ner lieu à une enquête sur l'état du 
rait résulter que du bien dans l’établis­
sement de débouchés stables, soit aux 
Etats-Unis, soit en Grande-Bretagne. 
Par contre, une ligne de conduite non 
systématique amènerait la répétition 
des difficultés dont on a souffert dans 
le passé.

PROFONDEUR DU LABOUR
Le labour profond ne parait avoir que peu d'avantaffe», à en 

juger par le* expériences eondiite» par la Ferme centrale d’Ot 
tawa. Entre le labour de sept pouces de profondeur, aussi bien 
que sur sol argileux que sur sol sablo-argileux. et le labour de 
quatre pouces de profondeur, il n‘y a pas de différence signifi­
cative dans le rendement de mais ou d avoine Le mais venant 
après gazon sur aol argileux a donné exactement le même rende 
ment lorsque le sol était labouré quatre pouces que lorsqu'il était 
labouré à trois pouces plut avant. Sur sol sablonneux la différen 
ce était ai faibla qu'elle ne valait pas la peine d'être notée, le ren 
dement se montait à 20.69 tonnes après un labour de quatre pou­
ces et à 20.90 tonnes après un labour de sept pouces

Sur sol argileux lourd, l'avoine venant après le mais a rendu 
55.1 boisseaux par acre lorsque le sol avait été labouré à quatre 
pouces de profondeur et 5V5 boisseaux par acre lorsque le la 
bour était de sept pouces de profondeur. Sur sol sablonneux la 
terre labourée peu profondément a rapporté 69.2 boisseaux a 
l'acre tandis que celle qui avait été labourée plus profondément 
donnait 64.5 boisseaux à l’âcre

Dans ses commentaires sur ce* résultats. M. E S. Hopkins, 
chef du Service de la grande culture, dans son rapport de l'an­
née dernière publié par le Ministère de l'Agriculture d'Ottawa, 
exprimait l'opinion qu’il ne semble pas qu’il y soit utile de la 
bourer très profondément; l'essentiel est que le labour soit bien 
exécuté.

PROTECTION 
DU TROUPEAU 

CANADIEN
Précautions prises par le minis­

tère fédéral pour empêcher 
l'introduction de la fièvre
aphteuse.

LES QUALITES A CONSIDERER
DANS LE CHOIX DE L'ANIMAL

faux raisonnement de celui qui ne veut pa* depen-er 
pour se procurer un bon taureau de race. — 

Répercussion* *ur la descendance.

QrKLQl KS CONSIDERATIONS

L’EMBARGO

'WORT DU 6RMII PM 
LE CMIDIEN MTIOIML

. V — TV&prè* un rapport
rt- M D. Crombit, chrf <tu traas- 

f7rt •'J^CsnadLSn National, il a étf
yr* ’an dernier da 1 toit

30v0y0 wsfons d* frsis d*

plaa sur la» lignas du Can s d Isa Ns- 
tionsl dans l'Ousst. L« nombre d© to­
tal en 1928 fut 120.010 wagon# chif­
fre que l'on co-npam à Of'.QT' wagon* 
durant 1s périods de 1827 corres­
pondants, «oit un© augmentation de 
20.234 wsgons

14.813 wagons ©n 192* co-ntr© 8.839 an 
1927.

Au 31 d4<*«mbr« 1928 il y svait dans 
le© ITévxtsuT* A 1s t*t« d©* Lac 
02.780,700 boi©#©©ui de grain contre 
41.882,000 boisseaji A 1s m4rr© dsR« 
©n 1927 ©t 8,391.000 boiise-iu* da«e

B en d©* t
un twjretu 
tier. he*it*nt
le» pa ©ra t s

ÿ.t .atturs. en achf.ar 
pour leur troupeau a 

s y mettre le pr»a q 
longue L'eteua©

Ma * je n'a! 
o i bien en. 
très vache?

L’INDUSTRIE LAITIERE EST TRES 
ORGANISEE DANS LE QUEENSLAND

■llle s y est rapidement développée grrâce à lin système 
de coopération. — Le classement de la crème 

et du lait y est en pratique.

LOIS D’INDl’STRIK LAITIERE

Durant Is mime pdriodt Is Cans
dien Nations: S transporté à 1s Ut© 1927. Dsn« !e© éléeatwurs de camps- 
dé© Grand» Lac* 90.081 wagons de ( gr.s il y srs-t 1© 31 décembre denitsr 
grsin en 1928 contre 70 392 en 1927 29.490.000 boisseaux contre 28.884,000 
li s transporté à la côts du Pae:fiqus | boi»i©aux «n 1227,

iqueenfciand Agricultural Journal)

Le Queenalsnd est le seul pays de 
tropiques où l'indUstrie laitière soit 
conduite avec succès sur une grande é 
ehelle. 98 pour cent du beurre st 9*' 
pour cent du fromage sont produit' 
coopérstivsment sous la direction ri un 
cultivateur.

Le» instructeurs et les inspecteur 
laitiers qui opèrent dans toutes 1©' 
régions de production ont toute la com 
pétence et toute» les connaissance 
voulues pour renseigner et 
pour aider le laitier de toutes les fa 
çons. Le cultivateur laitier peut se 
procurer des conseils d’experts sur 
toutes les questions qui se rapportent 

sa profession, depuis l’enstmencc- 
ment Jusqu'à l’amélioration des pa 
cages, en passant par toutes les pha 
ses de lexploitation animsle, ju»q^ a 

fsbriestion et la mise de scs pro­
duits finis en entrepôt froid, 40» 
marchés de Londres ou d’outre-mer 
L'épreuve des troupeaux et l'amélio­
ration des races exigent une attention 
et une direction pratique».

Le vlassement du lait ou de la ire- 
me est le facteur le plu» important 
dans la détermination de la qua 'té 
du produit. Pour le classement dj lait 
ou de la crème ou de tous leur© pro­
duits, il est essentiel que le clas-rur 
«’exerce à pouvoir apprécier pleinem nt 
.es influences naturelles de l'odeur et 
du goût d’un produit de choix, que 
ce soit du lait, de la crème, du beur­
re ou du fromege. Le goût plein et na­
turel du lait, de la creme, du beur­
re ou du fromage soigneusement pro­
duite et bien traités, en appelle aux 
sens d’un classeur exercé. L* classeur 
laitier et le fabricant de beurre doi­
vent ©e tenir en contact intime l’un 
avec l’autre pour obtenir le» meilleurs 
résultats de leurs efforts conjoints. 
Il» doivent exécuter leurs fonctions ra­
pidement. •

Heureusement la production rie la 
crème de la troisième catégorie dimi­
nue graduellement et nous comptons 
que le jour arrivera où il ne sera four­
ni que de la crème de haute qualité aux 
beurrerie». II faut pour cela que les 
gérants se procurent l’aide des culti­
vateurs laitiers et qu'ils vienent en 
aide eux-mêmes à ces derniers. Les 
cultivateurs ne font de l'industrie lai­
tière que pour l’argent qu’ils peuvent 
en tirer. La majorité des cultivateurs 
sont prêts à améliorer leurs méthori* •. 
et à profiter des moyens qui leur sont 
offerts de façon s ne livrer que de U 
crème de qualité “A-t”. Il faut envi- 
»ager toutes les conditions qui exer­
cent un effet sur la production, la ma 
nutention et la livraison de la crc. r 
aux fabriques.

Le» disposition» de la loi de l'indu 
trie laitière sauvegardent la pmdu 
lion et la manutention du lait ou 
de la crème, et lorsque ces dispositif» 
»ont observés les bénéfices sont mari 
festés. La livraison de la ferme à U fa 
brique exige l’attention et l’aide dr 
tous ceux qui s’intéressent au trans 
port du lait ou rie la crème L'orgsnisn 
tion du ravitaillement des fabrique 
par le système de «opes mérite d’être 
prise en considération par les socié» 
de fabriques laitière». ( haque fabrique 
devrait sc ravitailler dans ce qu. e- 
considéré comme »a propre xonc géo 
graphique.

Tous ceux qui ont été mélé* a l'in­
dustrie du Queensland méritent d e- 
tre félicité» pour les progrès que cet­
te industrie a accompli» en ces der­
nières année», spécialement dan« le*- 
phase» de la fabrication tt de la ven. 
te.

Dans les condition» actuelle», le* 
cultivateurs laitiers de cet Ktst qui 
consistent, avec leurs aide», dix pour 
cent de la population de» travailleur», 
produisent no» ©eulement suffisamment 
pour tou» les besoins du paye, mm* 
pour alimenter un commerce d'expor­
tation Jusqu'à l'èqslvslent de IJMIOO.- 
000 par année.

I^c» succès continuel» que |c» pro­
duits laitier» de cet Etat ont obtenu» 
en concurrence avec les produits de» 
autre» pays sur le» marchés du mon­

tas élévateurs de Vancouver contra ^ montrent qua lea produits ont su 
5,351,000 boissawux le 31 décembre | ^|nt Un haut degré de qualité.

L’amélioratian du matériel laitier s

CHAMPIONNE
I"'............. ...................................... .

' ; — ' t*

1 ■ s Té levai ..
beaucoup au Ministère ie l’Agrlcultu- 
re à Ottawa pour le» précaution» que 

Minittère a pri»e« p ur empêcher 
l'introduction de la 8c\ re aphteuse au 
Canada Partout en effet où cette ma­
ledi» «introduit, elle au*© de lour­
de» perte» dens le» troupeaux et ne 
peut être extirpée qu'au prix de» plus 
grand» effort» et de* plu» gro» frais 
On ©»t maîheureuterr.ent mal renseigne 
sur façon dont r e s’intr-.finit e, 
sur l’agent mytténenx qui lui jbrmet 
d» parcourir de longues dietanre». 
Dan» le rapport de la division de l’hy­
giène des ammeux. Ministère de l'A 
gnculture. Ottawa pour la dernière 
snnè© 8»ca’e. le Dr Geo K. .ion, le di- 
terteur généra! du service vétérinaire 
fait remarquer que l’un de' principaux 
caractères de ce fléau ©*t la fréquen 
ce avec laque le il fait son appanti >n 
dans le* district» lama d’un pays in­
fecté i.ans que l’on puisse en retracer 
l’origine. I/©s autorité» conseillent rie 
tenir comme suspect.' le» districts d’un 
pay» infecté d ou l’on reç t rie ar - 
maux ou des marchandise « qui peuvent 
porter l’infection. C'©'t pour ces motifs 
que Ion doit prendre toutes le» pré- 
aution» raisonnables pour empêcher la 

rentrée d'animaux sensible» venant 
d'un pay» infecté et que l'on »e garde 
d’adoucir le moindrement le- mesure» 
par lesquelle» on a réussi jusqu’ici a 
empêcher la maladie de s’établir su 
pays. Certaine» importation» d'animaux 
venant d’Ecosse ont été permise» pen­
dant l'année sou» certaines condition' 
spécifiques parce que ce pays n’avait 
pas souffert de la maladie depuis long 
temps. De même, comme la fièvre aph­
teuse n'avait pas fait »on apparition 
en Angleterre pendant une période d© 
soixante jour», l’embargr. a été levé le 
8 juin et remplacé par un nouveau rè­
glement permettant les importations 
de la Grande Bretagne et de l’Irlande, 
mai» comme le fléau s’est manifeste 
de nouveau en Angleterre apres que 
l’on eut reçu un petit nombre d expédi­
tions de bovins, et de moutons, et une 
de porc» a la station de quarantaine 
de Lévi», il a été néce«saire de remet­
tre l'embargo en vigueur le P juillr 

et embargo est encore en vigueur en 
Angleterre à l'heure actuelle

tère a trouvé qu'il était nécessaire 
d'exiger la désinfection de la paille.
du foin et des autre» matériaux em­
ployés pour l’emballage de» marchan­
dise* venant dans notre pay». La mi­
se a exécution de ce» reglement» a

dinaire est celle-c 
qu’un petit troupeau', 
cor© : ”La p.upart de 
•ont croisées"

Us n© veulent point d pente' d ar 
gent pour autre < hose enun taure* 
ordina.r©

C’est la avoir !a vue ©x’rèmenent
courte

Un troupeau est ord na -umert cfm 
posé de doute a quinze vaches On 
peut garder un taur©©j per.ia^.. plu- 
s aur» années jusqu'à ce que ses filirs 
s >i©nt capabies d’e ever 'e*. veaux 
'©a signifia qu’ enge i-*ri tro s ge 
nérstons de descendants, sot tr*nte- 
■ nq a quarante-cinq veaux Au n, 
une vmgtain© d’entre e,x seront des 
génisses Et, maintenant «i ce ’su­
reau nest qu un simp.e suj*t repro­
ducteur ord'naire quon peut »■» pro- 
urer n'-.mporte ou au i*r.x de | 'a 

est probab*- qj? s< des­
cendants ne recevront pa d'aine’. > ra­
tion bien sens ble »ur leurs incros 
croisée» ou autres.

En vinté, il ont. au ■ ntrai • • ou­
ïsse es change de dégénérer.

Il y a un g^and nombre d» vache» 
croisées qui sont me.' euro» laitières 
que beaucoup de vacho* enrlg strci> 
Ceci n® baisse pas la va cur de* trou­
peaux enregistré», c’est plutôt une
bonne note en faveur de» vaches
croisée» ayant reçu une ^. ex - ntrt 
amé 'at.on qu'oüe» *»• irer * - i-
jourd'hui de beaux rtven I'- til­
les dun troupeau de mé i ocr. q .a 
.té ne peuvent être qu i **/a t.é de 
.eur^ mère», et même inf*.- e *■*» a
elle- a cau-c de la mé i u r,'© du : a

par se» pere et mere I.» p.oy.e.. 
propr.©taira pourra être a *»©u pr 
rertà.n que aon taureau transmet, 
a ses descendants e* qua te» qu'il
héritée* de se* ancêtres, st d t
preuve indisiuteb.e *e trouve err 
en toute clarté dans .© ! vre

On peut croire en nim1» ten. 
qu i! transmettre auss * beaut 
*e» forme* Un taure© i sembla! 
coûter© beaucoup plus cher, ce?* v 
mai» il vaud a certa:neinent ,on a 
gmt • la iongut» par . apport d*- m 
’racé’. I! ©st raisonnât- e de sa t 
dre à ce que le» fi' ‘S le ce t».:< 
donne, chaque année, uo rendent© 
de livre» de gra a taurrr
plus que *eur» meres Au prix co 
rant du beurre, ce'.a s grf e un© a 
mentation d© florin vache de ? 
venu annuel. Le» vingt gér 
rapporteront $.'t2f,,i de p u* par . 
r.e«* de lait C'est U le résultat d* 

te* supér.eures dont ©H-» o’ * ht 
tees Leur producion durera
moins cinq ou six ans. E- fin d1’ co 
te. :© taureau payé le plu» yot p- 
e»t encore meilleur marche

DEUXIEME CONSIDERATl >N

Trop souvent, les veaux m 
.» d© p©t t» troupes ix do 
vos* parlé en premier sont 
e »ur le marché II p;ut 
ici'e pour !e r i t vat** . r 
on vendeur. Cee veaix no 
-a» beaucoup »e recomman

• - r . . H
eau peu recomr'andaV"

PREMIERE CONSIDERATION

D’un autr© côte, soupo-on- qu'au mo 
ment d© »e procurer un taureau l 
cheteur 'se»t preocupé ri-* comatre » 
genéalogi© se» qualités trans.- «c»

au contr
trouve* 

a des pr:

TROIS!EM P ( IDERATIO:

traça?. Au cours de 1 année dernière 
on a été oblige de fumiger p!u«ieur»
expéditions qui n’avaient pa* été sou 

, mise* h un traitement parfait avant
expedition. On a trouve nece'saire 

, également d'étaMir certaines re»trir- 
I tion» en ee qui concerne les importa- 
i tion» de cuir», de peaux, de laine, de 

poil et de «oies, de grain*, d# four 
rage v #t d autre' •• iténaux qu: peu-

pour le bétail. C’est grâce a ce» rè 
glemente et a ces restriction» que l’on 
a pu empêcher, sur les ferme» du Ca­
nada. l’introduction d’une maladie qui 
eau e des perte- presque incalculables 
a lindustrie anima r dans beaucoup

Il y a une troisième co • ||
taureau commun, l.t ‘ scrub", qu

n’est pas dans aucune
est indéfini»»© «•. donner i de» de*
Cendant* semV.ab’cx a »ui, aux. b c i
sou* le rapport rie* forme x que ^i
celui de ia productl-n L*» c u ! t • . ;
qui possédé un ©pareil troupeau r
pourra y mettre aucun irgrue.'. ai
un fieri* Et s’ils n’a pa* aucun
©stime pour *ex vaches, il en v e -i ■;
bientôt a «ur manquer rie * r, r« »
le* négl ger, et a le* ce idrj incfD
car©» et improductives. * en fair
une source douteuse de evenu-. !
entrer* bientôt dans le eg.nient q
ceux qui prétendent que :'indu*t

i.iiere n>*t pa.* pajs* : L- <f rc ■ •
t sureau qui se ml', ait r© nh' coûte
h;»n cher deviendra a ' longue
;>’.us dispendieux de* -deux à caute d
cette coneequen *• irait©

Tl *e-mh!e qu© le taure • : a bon *'
'•h© est m plus ni moi qu’un lux
extravagant qu’aucun eu t vateur n

• ce qui r s

La «aster no 7. une poule Plynu 
Rock, propriété de Mme Hart, de 
Grand Bay, N. B. a établi un nou­
veau record canadien en pomiant 
332 oeufs dan» son année C’eat un 
oeuf de moins que le record mondial 
de ponte.

occasioné beaucoup de travail et de de pays.
d© muit 
plusieur P1.'

dernes* en construction et en outillas*» 
et fonctionnement d'une fa'.^n efticaci*.

On a constaté que le» tabriques <*n- 
trslisées qui possèdent des machines 
niodernes et qui fonctionnent sous une 
direction efficace ©ont un facteur plu» 
important pour l'amélioration «le lu 
qualité et de la valeur de» produits

U »© fabrique plus de fromage dans 
le Quenneland que dan» tous* le» au­
tre» Etat» de la fédération ©t 1© tjueen- 
»lan«l fournit plu» de v, p.c. du total 
du fromage export* par 1 Australie

L'amélioration gra«luelle «1©» chcnuns 
et l'emploie de» camions-automobiles 
font qu’il est possible aux grande» fro. 
tnageriea centralisées de fonctionner e. 
conomiquement. L'installation de fabri­
ques modernes dans de* situations 
très centrale» permet d'obtenir «les 
produits de plus haute qualité et pin» 
uniformes et par conséquent, de meil­
leurs prix pou. le lait.

Peu de fabriques accordent un e. 
cart suffisant dans le» prix qu elle» 
paient pour le* differentes catégories 
d© crème et d en résulte que le patron 
n'eat pas ©neouragé autant qu’il le de­
vrait. à améliorer la qualité de ses pro­
duits.

T^*s bâtiment* et l’outillacc moder­
nes ©ont nérr»«airen jH»ur la fabrication 
de produit© de haute qualité et pour a- 
baisser le» frai» fixe».

T>© nombre de fabrique» nouvelles et 
refaite», cnnxtruife.» en «■•* dernière» 
années, montre que lev directeurs de 
fabrique» reconnaissent ce fait. 
nouveaux bâtiment sont en brique et en 
béton.

L'INFim SE
Acquérez de la force de résis­

tance et de U vitalité en 
prenant Father John's 

Medicine.

é*. très marquée et) ces derslérea an-

L’influtnra s’est propagée avec une 
t©U© rapidité qu’elle a pris les propor­
tions d’une épidémie .'e territoire af­
fecté s’étendant de l’Atlantique au Pa­
cifique.

L'influen&a a t'>uv« «©* pr* • le» 
plus faciles parmi le» personne» faibles 
et épuisée*. Le meilleur préservatif pos­
sible contre l’influenta et un aliment 
tonique restaurateur tel que Esther 
John’s Medicine qui redonne le» foret» 
combative» et l'énergie nécessaire pour 
vaincre la maladie.

Father John's Medicin*» cha»*e la.» 
impureté», adoucit et soulage la paroi 
enflammée dee conduit» respiratoire», 
crée de la foras et de le vitalité.

îl est «ûr pour cheque membre de la 
famille, parre que garanti exempt de ! 
drogue» narcotiques dangereuse» sous !

il

Des Amis Auquel* Vous 

Pouvez Vous Fier

LKS produit? annoncé? sont vos amis, quel que soit l’endroit 
où vous les trouvez. Vous les connaissez. Et vous pouvez les 
acheter en toute confiance — sûr que vous aurez une honnê­

te valeur pour votre argent. Car ils ont soutenu l’épreuve de l'exa­
men que lui a fait subir le public. Ils ont été annoncés et ont été 
trouvés bonc.

Car la publicité est, apres tout, une épreuve — l epreuve du feu 
de l’approbation publique. Aujourd’hui nul fabricant ne voudrait 
annoncer ?es produits à moins d’être sûr qu’ils sont bons. Et si des 
erreurs se glissaient, il ne serait pas lent à les réparer, car pour 
continuer son commerce il doit pouvoir garder la confiance qu'il a 
su inspirer a des millions de personnes, à l’égard de ses marchan­
dises.

La publicité est une protection pour le consommateur. Elle ga 
rantit une valeur honnête. Le fabricant qui annonce augmente tel­
lement le volume de ses ventes qu’il peut fournir une qualité et 
une quantité bien supérieures à celles que pourrait fournir celui

3ui n’annonce pas. Sachez discerner vos véritables%mis — les pro­
mts annoncés. Favorisez le marchand qui les garde en stock. 

Cherchez-les sur les tablettes et dans les vitrines. Ils sont les si­
gnes auxquels on reconnaît une bonne maison de commerce. Us 
sont des garanties négociables de valeur. Ils sont des amis aux­
quels vous pouvez vous fier.

!

Les produits annoncés ne sont peut-être pas les 

moins chers à acheter mais ils sont tou­

jours les moins chers à posséder.

Bées, la plupart des fabriques sont mo* qutlqus forme que es soit.
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Minimum 35 tou*
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’ ANNONCES DE #1 j 
Î 25 MOTS POUR *1;

"*.T hV« lnsertio

perdus

foul ce UU' ** Pcrd *,**
v.tf retrouve, quenl
on fait usage de no»

annonces
CLASSEES

PBOBRiiMMES CHOISIS

MERCREDI 9 JANVIER
WLAf - NfcW-YORk - lût J

6.00 p. m. — Concert aa Wa dorf- 
Astoria

C.30 p. m. — Fox Fur Trapp<*ra
7.00 p. m. —- Synagogue Serv p» c
7.30 p. m. — I^a Touraine Ta!»!.aox
6.00 p. m. — La* Mediterranca •»
H.00 p. m. — Ipana Troobidoui*
9.30 p. m. - Heure Palmolive.
10.30 p. m. — Proframmo mu .a!. 
1100 p. m. — Orchestre de l*hôtel

Manger.

WJZ — NEW YORK — 39* û 
6.0# p. m. — Orvheatre.
6.55 p. m. — Sommaire du pro-

•OUR $1.00 !
A Louât

v LOI KR a\«K option d ache-
M • l’»r «î®*» CÏ€V>

, . Liée, 134 rue No-
ildiSJanJ-lOfoi»)

. ï
•r u‘c u rue StOlivier. b adrek-

.Pâme

xrammes.
7.00 p. m. — Heure; Je<ldo High­

landers.
7.30 p. m. — John B Kennedy.
7.35 p. m. — Piano.
7.45 p. m — Causerie politique
6.00 p. m. — May R Rreen et Peter 

de Rose a\ec xylophone.
6.30 p. m. — Sylvania Foresters.
9.00 p. m. — Smith Brothers
9.30 p. m — Tante Jonin.«.
10.00 p. n: — Heure Balkilc
11.00 p. m. — Heure;

Slumber

KÜKA — hAbi PHIbBLRt.H H)j.j
r.ii'i;u.lique chambre mevi-

o priver >ans entur.t-.
:r Champlain et dans un

:» 2 rur Hart, te* 2*»;

\ Vendre

'M XTU^VF, bonne mar 
. clavier ivoire, très

.< ,7o.00. Conditiona de 
•ecordée» cher c. ^ 
o. 1J4 rue Notre-Pu- 

: 4216-Jan^ 3fs)

\
Vit

^rbe r. anteau de seaT 
doul'lura parfaite.

?: *1 r ü a - orifice $30.00
- î1»*’.B Pi*. Forge*..

12Jl-Jan.9-lf

\( IILIONS et revendons les 
ri 1» u ••■n. Plusieui-

à /rr.dr a tr^v bon 
K s lot d« -ecord» a

Hu->i un bel accordéon 
*t irr ü tr* t-on marché

, 2;>7u-2bPec.-lmoia )

t , KL.t'lüN toujour#
ü , , .! ■■uveté, préparé et

. y r ,*;«•? H C. Fl Barei B C. *,;r«
.V ilurc, etc. J 1

urrau, 12 ru« Bell, tel 75. Lu 
: •(2227-lerDé .-Imois

VINDRF

bte-Céciie, tri.

mou et bois franc 
Antonio Bernard, 2 
776. ^ # .

t223-aJn.9-3fs)

Huai m
ç , jrr«<rr à 5 rue St-Ho

;7J-2'jDéc.l mois-v.cts

6.00 p ni. —- .V-uveilev
0 10 p m. — W.rld Book Man.
6 15 p. m ■— Programme du stu­

dio.
6.30 p • m. -* Orchestre de Fhb- 

tel William Penn.
7 00 p. rn. — Diacoura à l’univcr- 

Mté de Pittsburgh
7.15 p ni. — One Minute tH-

monstratore.
7.45 p. ni. — Discour*» poiitique.
8 00 p. m — May S .Bre?n et I’*-

ter de Rose
8 30 p. m — Sylvania Foreattr?
9.00 p_ m. — Smith Brothers. 
i».30 p m. — Tante Jurnint.
10 00 p m — Heurt Bail'
11.00 p. m. — Rapport» de 1 hou 

ot de la température; orchestre.

KYW — CHIC \(*0 — 293.9

6 03 p. m. -a Orchestre de l’hôtel 
Congress.

♦Ï.4Û p m — Programme Revig:»- 
tor.

7.0# p. m — Orchestre.
8.00 p. m. —- Smith Brothet .
8 30 p. m. — Programme May tau
9.00 p. m. — Chicago Civic Opera 
10 DO p. m. — Nouvelles.
10 14 p m — Tempérât ut . mu.-, 

qut Slumber.
10.20 p. m. — Musique Slumber;

orchestre a corder
11.00 p. m. — Orchestre de l’hotcl

Edgewater B***rh.
12.00 minuit. — Orchc tre de i'ho 

tel Congress.

Occasions d’affaire» M BZ Norv VNHLLTFRn»;

>: COLUMBIA. style 
■ m acajou, reproducteur 

. régulier Çlbn.00 pour
r, \s Lin i-ay A Cie Liée . 

leN- tre Haine. l215-Jan.8-3fs)

Divers

,K.\ K riIONOCRAPHKS
^ ; a marque ou la dimer

• xpert a votre dis- 
: i W. Lindsay & Cie,

IM rue N tre-Dame.
1214 Jan.8-10fs)

1 HODS: L'anglais tn 
.i --.e, succès garanti pal 

a ji'c la leçon Ecri 
dfct • Adressez a S A. F 

fct-l'.u'1. Co. Port neuf, Qu.- 
! 2249-5Déc.-ltnois

Perdue
N'S'RL contenant une mon- 

• • •
• u tier au matin 

marche rue St-Antoine
-* .. la personne qui rappor- 

236 Notre-Dame.
1210-Jan.8-2fsi

h *'n Boston Bull” de 7 
•d au nom de 

! orr*-nse m qu' retournera 
ic hampflour.

1217-Jan 9-lfs)

• contenant montant 
.• ur> autres objets sur

N K. du Ste Angele à Vie* 
1 «or a 78 rue Bona* 

(4218-Jan.9-lfs)

Ôn demande

MWT'l jne ou deux chambres 
' * - thauffees dana le een-

; ur le 1er février. S’a- 
a M (jjstave Sundt, 55 St-

4219 Jan 9-3fs)

; M . A LOI FR deux ap- 
• • chauffe? avec u*a- 

0 ^ adresser apres f> heu*
« - 'T-Ursule ou par téléphone

; . 1 Jan.9 3f$)

a acheter une boulan- 
a 173

’ A .- a vendre glacière et 
1 ' icher. « 4222-Jan.9-3fs >

Position offerte
’’PM V N DI une jeune fille pour 
P général dan- maison privée.

■x gêe--. S’adresser à 165 
^ L uis. 42rt8-Jan.8-3f«)

MADAME POTHIER
r' snp.inrer qu'elle vient d’a- 

"Oter a son salon d'ouvrngea de
f$Mai*if et d'êtampagea pari-
•*««. un

Nilon de coiffure
*l®u$ eoitfeei tour 3J

Téléahoaee * i2Ji
c,t#

TROUVEE
Une Somme d’Arrent
4 LA NOUVELLE

Pharmacie HOULE
140 RUE NOTRE-DAME

TroU-Rnière*
‘ b*'.»rra réclamer en donnant 

H en pa.ant le
,>ut d* cette annonce à Mon-

Mear

J OSCAR HOULE
l’ropriêt ai re

6.15 p m — Marchcés; rapport 
igricales.

•’•.40 p. m. — Concert.
»’>.50 p. m. — Causerie.
7.00 p. m. — Jeddo Uighl.» Jr:-
7 30 p. m. — Radio Nature League 
•S.00 p. m. — Programme de New-

York. •
8 30 p. m. — Sylvania Forester*.
9.00 p. m. — Smith Brother».
9.30 p.m. — Aunt Jemin*.
10.01 p. m. — Heure Balkite
11.00 p. m. — Sport.
11.10 p. m — Orchcatre.

WG Y SCHENECTADY, N.-Y. 373.5

6.00 p. m. — Bourses, marchés, 
nouvelles.

6 30 p m. — Concert à l’hôte 
Kt’nmore.

7.00 p. m. — Radio Skits.
8.00 p. m. — Programme General
7.30 p. m. — La Touraine Tableau. 

Electric.
9.00 p. m. — Ipana Troubadours.
9 30 p. m. — Heure Palmolive.
10.30 p. m. — Programme musical.

W HAM — ROCHESTER, N-Y. - 260.7

6.00 p. m. — Bourse.
6 15 p. m. — Stocks miniers cana­

diens.
6.20 p. m. — Marchés.
6.25 p. m. — Causerie d'affairea 
6 30 p. m. — Concert Sagamore.
6 50 p. m. — Nouvelles.
7.00 p. m. — Mr. and Mra. Ra­

dio Skits.
7.30 p ni. — Programme de l’uni­

versité dt Rochester.
7.45 p. m. — Gilbert Owen, violo­

niste.
8.00 p m. — “On Wings of Song"
8 30 p ni. — Sylvania Fortattr».
9 00 p. m. — Smith Brothers.
9 30 p. m. — Programme Aunt Je­

mma. •
1.00 p. m — Chicago Ci* io Opera. 
11 10 p m. — Nouvelles et tempé­

rature.

KOA — DENVER Colo. - 361.2

(Heure Centra.et
6 00 p. m. — Bourses, marchés,

nouvelles.
6 25 p. — Rrapoprts sur l'état

des routes.
6.30 p. m. — Orchestre.
7.00 p. m. — Ipana Troubadour».
7.30 p. m. — Heure Palmolive.
8 30 p. m. — Programme dn a U 

S. National Bank
9.00 p. m. — “The Novelty hhop.
9 30 p. m. — Over the Garden

Wall.
10.00 p m. — Quatuor mix;.*
10 30 p ni. — Mrehes: / .

WPG ~ A7 LAN!ÎC CITY — 2

8.00 p. ai. —- Orchestre.
8 30 p m. — Harmonies
8 45 p. m. — Recital de
9 00 pt m. —* Orchestre.
9 45 p. m. — Musical Memories.
10.00 p. m — Orchestr:.
10.15 p m. — Orchestre 
11 00 p. m — Nouvel 1er.
11.10 p m — Orchestre

WTAM -

b 00 p < m
7 00 p m
7 n r
8 00 p ni
bip m.

è Ij:\ ELAND

— Orchestre.
— un burs* of
— Orchestre.
— Méncstre’'

LE NOUVELLISTE, TRQ1S-R1V 1KKKS. MEKCUKOI .1 WYIFR 10.»o

PlUSIEUPS DECES AUNE PRECAUTION UTILE

Pour 
la Mere 
nourrice

•üV^LVIk'I .**- - •-
L'extra.l Pab«t

SAINT-BARTHELEMI

A toutes les p! jrr:
35 sous In bouteille.

I*AHS1 KXTK \( I

* aradian a I or»- 
\«* nr< ( • rnnar

-as .f

I'élèe nerveux Mais pourquoi ce câble?
L'instructeur de boxe: “C’eat une précaution pour ne pa*- sous passer par la 

fenrtrT au ea« où Je sous frapperait trop fort.
London Opinio

LE JÜÜBSAL DE TOLSTOÏ 
PEVELE UNE AME TOURMENTEE

D asti euse ;i été la fin de runion md ron m er 
russe avec la jeune fille cju'il epmiMi aim 

4|uVlle avail 1s an-.

LK TH MM ( TKl K

W

’Tv X jt-

/ • ■<
4:M S >

EMPOISONNES PAR
LEUR POELE

UN TELEFERIQUE CONSTRUIT EN 
FACE D’UN SUPERBE PANORAMA

( est celui de Chamonix qui 
s’élève en face du pic ma­
jestueux du Mont Blanc.

LE TRAJET
IfO

v.iu téléferiquo < hamonix Plunpraz 
est terminé.

Son point de depart se trouve der- 
ere lérlise do Chamonix, hu l eu dit 

.a Mollard, et le tracé du parcours 
fa.t presqui: face a celui de son con­
frère de Aiguille du Midi.

L’altitude de départ est * 1100 mè­
tres, pour arriver h son point terminus 
i 2.000 mètres, sur le platea1; de 
M.mpraz, première étaj»e de l’ascen- 
iun du Bn vent, course type d’entrai­

nement pour l’alpiniste débutant. Sur 
une distance de 1,450 metres, le nou­
veau te efén juc s’élève de 900 irètrej. 

!>' trace comporte 6 py'ône* d'appui 
ur ’:<•* câbles, construite en béton ar- 

né. et dont le plus» haut a 33 metres 
-• h i iteur. La plus grande portée e*t 
i dé])art de < hanionix, entre la gare 

a le premier pyloue; elle est de 552 
mètre».

Le câble porteur a 04 mil metres de 
Jiametre et une rési.'tance approxi­
mative de 270 tonnes. Tl est ancré à ïa 
>«rtie supérieure dans de grus moasif* 
'<« rochers dans lesquels on coula du 

• ton; 11 est tendu dans le bas pnr de 
roa contre poids do 32 tonnes, libres 

le menter et deaeen ire dans des puit#: 
ils maintiennent aux câbles une ten- 
' ?n continue queilo que aoit la char- 
re qui circule et quelle que soie la 
empératurc. Ce* càb’.es porteur» sont 
ppuyés aur les pylônes au moyen de 
onga couaiineta.

I*e câble tracteur accroché à se 
doux extrémités aux voitures qui te 
font équilibre passe aur un double 
treuil a grande» poulies de 3,5 ni. de 
iiamètre qui le met en mouvement au 
noyen de moteurs électriques. Les 
eux voitures sont egalement reliées a

Boys.
9 00 p. m. — Concert Ipana Trou*

Tarnere par un câble d équilibré par 
sant dans la station inférieure sur d* 
poulie.s de renvoi et sur un« noui 
tendousa munit d’un contre-p >> V

Un câble de secours, nonnalcmen 
• mmobile, est piac* a côté du (â 
tracteur II pa-se sur le chariot i 
tre lea nxâchoires du frein automat 
que, fonctionnant en s* do ruptui 
du câble porteur, ou par docianch 
ment a main par ie conducteur de 1 
voiture. Ce câble de secours peu' 
être m»s en mouvement a son tour 
servira a ramener à cur point do de­
part les vo.taras arrêtées en cours .1 
route par une malencontreuse panât

Les voitures circulent a la vîtes* 
de 3 mètres par toconja et U trajet 
total s’accomplit de ce fai; en huit mi 
nutes. Files sont portées par un cha­
riot à roues soutenu uar le câble pur 
leur, chariot consiru.t en acier a 
haute résistance auquel est attenante 
une suspension en forme du croi­
sant, construite en duralumin et e*i 
fin la cabine contenant 30 personne 
dont 8 assises sur strap >ntiu

Le chariot est du système de l'in­
génieur A. Rebuffel, avec le point de 
suspension de cabine placé immédia 
tement après le cable '-raeteur. c’est 
a-dire arproximativeme .t, au entre 
de gravité de l'ensemble. Cotte dispo 
sition assure une grande stabilité au 
passage des pylônes et un équilibre 
parfait en ca* de f^inigr

I/e double treuil est a «üigroua^ae» 
â chevrons; il est commandé par deux 
moteurs de 54 chevaux pouvant c 
ner au démarrage le double de l’eff 
normal.

Los câbles ont été fourni» par 
tréfiieric et càbleri© ic Bo.ir^ c: 
en acier à haute résistante.

L'étude a été faite par M. L :• i 
l'ingenieur spécialiste qui dir / a 
jà ’.a construction du funiculaire • 
l'Aiguiiie du Midi, sous los au. 
de la firme Dyle et Baralan et :► 
son ex-ingénieur M. de Hlomay.
Les pylônes ont été calculés par M 
Cayla. Enfin, les travaux ont ét* 
exécutés directement par M. Pelle 
rin entrepreneur et propri^'aire de d 
ligne.

badours.
9 30 p, m. — Chant et orchestre, 

ieure Palmolive.
10.80 p. m. — Orchestre.
11.00 p m. — Orchstre de danse. 
11.30 p m — Memories Carden.
12.00 minuit. — Le Gangplank 

Club.

Cette ligne est une des plus pui 
‘ santés construites jusqu'à ce jour, n- 
i vec celle de l'Aiguille du Midi. <
I sont les deux seules existant en Fran­
ce pour le transport des voyageai 

' alors qu’à l’étranger ce système est ue 
1 jà très développé. So"haitons que
nous le mettions en pratique car

- V*-,viW^V-. L

. J

I BISON MA7ÜA I AMPS

I L y a six Lampes Mazda Edison à 1 intérieur . . .
" un assortiment domestique pour remplacer les 
lampes brûlées. Payez juste pour le» lampes et 
recevez la maison, un jouet qui réjouira le» calants.

LAMPES
Dépolies s l'intérieur

MAZDA EDISON
UN PRODUIT DE LA CANADIAN GENERAL ELECTRIC

Nou» avons l*#»»ortiinenl complet des fameuie» ampoules 
MAZDA.--- Venez choisir

ELECTRIC SERVICE CORPORATION
Hue de I# Station, Shawinigan Fall». t

f • 11 ! a f i n

)n souvient, notam nH'it.
</' r© 191<' apret i u a r an * •*. hu ’ 

: a r , To!#t oi aJianUor. à 
io et fut trouvé mort q..c. 

irs aprre

• fonde» de c© dra no fam.lul 
.-.c ronnuaa, rt * t»t - ir e .« 
“journal" en question jcîto un

lit M. M 
1 !» “Dai iy T e egraph '.

I '©toi t ivente hui* an* q
• ■ ; • o u > a Sophie Andr.yevnn B

t î i au

it. — et 'r--rairmer»* f

van de transport «'«t
lue

Lavantagc ?ie ne nojy^.i 
i e *> •* t qu’il fait, f a ■ e a . 
o; ‘-Blanc et qu-. tout 
irt* la montée, on pejt h 
plendide pauoraoia.
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LE NOrVFU ISTF TROIS-RIV IFHF9 MHM ÎTP1 fWv!! '•

C’EST SOUVENT QUAND I1 S SONT DISPARUS 
QU’ON REND JUSTICE AUX GRANDS GENIES

-------------------------------------------------------- i------------------------------------- —---------------------

T r«m/ Shtibcrt, rillustre musicien, sYM I C l/f]| Pflll TIIC 
éleint tlnns le désespoir «l'.ivoir lULUnlll I UL

^ i"tompri!> H PERSONNES

l’NK VIVK KMOTION D’KFP SONNE EN L’HONNEUR DE
L’HOKORNBLE PHtHPPE ROY

*>r« rrhau»*e«B de toute |. 
jrmpeUte «vte lequelie le» ( t* V
•vent *«.•*• uei11:r eur» roeini 

! T rance. ^

. A»»«>ciant ü*n» æe *'*r«»erc.»»
___________________________________ honorable Philippe key tt

per» nnaUter canad rnne»
I/honorable* FhilipiH* Ko>, mini>trt* du l anada i*n I ran- cuf #rt

vv H ^ladam«> Ko> sont lo bôto dt* 
Mon^it*ur Mant l Kibardière.

SA GLOIRE Dan- la région dévastée 
par IVruption du C’albu- 
(•(> l«-> laves *'t les cendres 
font victime>,

LFS SK< Ml |{>

x
I KS IN\H KS

) "\

r...i

p

Efl BEEGIQUE NOMME 
SES NOUVEAUX DELEGUES

Y pUaisir d^naonrer a it% hl/U
ut bu»tr en brome de Lou < Xlt 
production du marbre de Bern 

et pai le ffouvernement frun 
a v:.le dt Québec, était enf l! 

que l'expedition en allait étri 
.'e•^amlnent par les aem» du 

La protiieeae faite par i.< 
feu Monsieur Bokanawrki vj 
trouver réaliaev et bientôt 
.« k \ irtoirea dt Quebec, red*

« kuyale, verra erifer c*- 
cru un nouveau témoifn*f 

• . fiant O'Canadlennr.

re«-

&U Lu 1 c. le deuJî pm
luelquefoia même

Ter

LU VIEILLESSE
a

fj* Dr Kamrn prétend avoir 
découvert une substance 
chimique qui e>t un sti­
mulant puissant.

IM < MMN ASI

BANOUET A M. J. KNIGHT

U I*:

t

*rar J

.•||« ^ N ’ Kmt n- ’era a ft I P|
' • ’ ! ' h i u r ov* r! Uf e i»* i# * t - r , b' 
■< du court»'.». I.’hon Rodolphe 1^* | r. 

it ii *tra au»»1 présent au banquet, et I 
»er» •on premier enfn*c:nent publi 

- n ret ir de Kranro

Fra •*

; r*u.«a et a'.uf f ran< , d»*nt fut, r 
i»» que •orte, ‘ *#ee .a vio si courte pu *»an 

! «i remp e de •••'u' quo Vienne et ( elle 
t . !*• on* ■ e. # • t •>ute l’A • n» Ka r i ■?

aa * se t rf- e a ,-c- . ho'i ’ont aujourd'hui!. nue

décou ver to eet ronvd'rée d’u- 
ortanca a »#*• grande que ce’.e 

»n et de> ana y»* de l'hor- 
ie n*u inc, le renf le employé 
e Ira *.r » >• t du di*’>» te et de 
a ne, <• tu -int le plu» 
it que l'on conna:*»*

decouvorte a %.»!u au Dr 
Sa prix de $1000, offert so­
it par l’astociation.

Plaisirs d’hiver /
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AOld^tock Ale
Mûrie à Point

p Prime par la Force et paj- la Qualité/

FETE A UN CENTENAIRE

Au

une f.

ille. Bien due Ile

Madame Raoul ferot
I)det;«* lANret, V • <

rap-

Monsieur Largirr, <1epu 
Bonnet, président de la Chambn 
Trbunal de <’ommer»e. Monsieur 
rionne. juf «u Tribunal de Comm 
MoRMour Montei, avocat a la 1 
ancien conuniaaaire du gouverne! 

tend bien. K> pendant la guerre, Monsieur M.«rc !j 
Québec, et do- ((outiotaiihou, directeur du journal "Li 
ungt dix arts. J l’etite Gironde’*, M om-it u r de Vcu’l • ..

préfet honoraire, Monaitur René Boa-.J 
indu-trie!, importateur de papier 

Rendant le dîner et a

/

PHILLIPS

ç *
antaod

CO^CTîVl
laxativi

1I 0,1 MKA CO

Quand 
l’Estomac 

Surit
Soulagez votre estomac— instantanemtn

AVIS PUBLIC
No *'• .It a i tte du Cap de la Ma 
•.c ue 1» présentation de^ candi- 
p.ur ie» «h»'gea d’érhevin pour 

lartier No 6 pour la cité du Cap 
Madeleine aura lieu dans la '-al- 

* délibérations du conseil (station 
. ce ) dans la c'té du Cap de la 
•le'ne. le dix septième jour du 

■ Y unvier \WJ entre midi et deux
de l'après-midi, et <|ue dan» le 

i c scrutin deviendrait necessau 
serait ouvert de la manière près 
par la loi.

r it n «era ouvert le vingt cin 
''*• jour du nu>:s de janvier 11*29 

« -.*pt heure» de l’avant-midi a 
heures de l'apres-midt dans cha- 
arrondissement de votation; et 

j'»! nommé M. Joseph Lanouette. 
r er de la cite du Cap de a Ma - 
ne mon necrétaire d'élection.

né » mi» mon seing et la Cité du 
de In Madeleine, ce huitième j ur 
ioia de janvier 1929. ,

Roméo MORRISSFTTK,
Officier rapporteur

cela jnUige&tion Cela veut dire que les 
mrf» de l’catomac ont Hé trop stimule» 
Il y a excès «l’acide Le moyen d se sou 

I lager eat d'employer un ali qui neu 
‘ I tralisera plusieurs fois le volume d’aci- 

. ptk.ii mu. suivit Monsieur et M - de
y ... • • i ( • en est d'employer le

m- ( u t "-Me - > ir pathiq * ! LA H DE MAGNESIE PHI! MRS -
b .r,. ..i t, • n • j * le ut «ju’une do t- sans *aveur dan»

i /agi i«.pi«- v<>v>»g• par le C. N. I de l’eau C’est agréable, efficace et rans 
ù t.t e(« a rut • «• ' de Q.I -v a danger C est le meilleur remède re-

i un. ... » fc . commande par le» üicdc.iiii depuis wi
ptrsoM.t'j «uffrent de I quant* ans, depui* »on inveitioa 

lYt: Lilt; uf.cUu’ j Ce»t la n.éthodc la plu» ure Lej .
îultats sont instantanés ’ ctt 
thode approuvée Vous n'emploierez ; 
d'ûutits remèdes quano vous lt conru 
très

8o>cx certain de vous procurer k J 
niable LAIT DU M AG N KSI h H'M 
MRS f rcsc,:* par les nédec ns 
cinquante ans pour neutraliser Ici »c 
des- ^haque bon ille est f
t utc» Us informât 
quelle ! armant

V'' -n4'ABOIS DE CONSTRUCTION
\ GROS ;

de toutes sortes Wr^v
Ne prenez.pa* de chance * Xchete/ d« HOWL’*, et v„u* serez certain d'obtenir la valeur de votre argent 
N..uk p.iiv.n* » ou » fournir de toutes le» aortes de bui» «|Ue demande votre construction.

VO\ Y./. HOWE \Y\NT DK II At KR VOS COMMANDES

THE

HOWE LUMBER COMPANY
LIMITED

253, RUE BF.LLEFEUIL.LF. ' «s i koismv ikkes TELEPHONE 1367
SH A W IMG AN FALLS TéL 5U2

PLYMOUTH
Un Auto SPACIEUX 

dans les Bas Prix

Nouveaux Prix Plus Bas
Nouvaux prix Baisse Anciens prix

Coupé . • • . $8X0 $30 $850
Sedan 2 Portes . 800 15 875
Sedan 4 Portes . 890 25 915
Coupe De Luxe . 870 40 910

Routirrr, $850; Touring, $870. Crs prix ne sont pas changes.

Tous prix f ? Windsor. Ontario, comprenant l'équipement régulier de la 
fabrique (transport et taxes en plus)

Dan* U* pa»i\ clo> inillit‘r> d acht fouidésiroux 
d'tthtt'nir le maximum ck* valeur pour leur argent 
ont choisi le Fl> mouth — après avoir établi de> 
eomparai^on^ à >on a\antavre aNee les autres mar­
tinet de prix aient.

\ ee> prix réduits, le contraste que présente 
le l*l> mouth ptmr réeonomie de fonctionnement 
et d’entretien, la ^paciosite, le freinage hydrauli­
que sur le> t roue* à l'épreuve d’hu- 
midite, la puissance et le rendement 
— est encore plus concluant, plu* ^ai- 
^i*sant en faveur de la determina­
tion de la compagnie C hrysler à of­
frir une qualité et une valeur depa*-

820
»t plu * f s b. Wind»'. Ont.

sant tout ce qui est offert ailleurs dans le domai­
ne de> autos a prix modique.

t ette bais>c de prix significative pour le Fb* 
mouth est ainM en accord avec la politique ( hry*- 
ler de faire bénéficier le publie des économies réa­
lisées grâce a l'aumentation considérable de 
production.

\o>c/ le Plymouth — conduiscz-le — et essa­
ya/ ensuite de trouver l'équivalent 
en qnafité et en valeur. Vous admet­
tre/. croyon*-nous que ces nouveaux 
!,a* prix eloiVnent le Plymouth plu*; 
que jamais de toute autre offre qui 
'«ut faite dans le domaine de l'auto­
mobile

C. O. Baptist Automobiles, Limited
19 Rue Champflour - I rois-Rivières

I éléphone 2550
ê


